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Photographies prises hier soir au port de Montréal lors de l'arrivée du deuxième contingent d'enfants d'Angleterre. Les jeunes réfugiés, au nombre de 650, 
ne semblaient aucunement affectés par cette traversée périlleuse, car les quais résonnaient de leurs cris de joie et de leurs rires. Le neveu et la nièce de la 
reine Elizabeth. Davina et Simon Bowes-Lyon, faisaient partie du groupe, mais ils se sont bientôt embarqués pour les Etats-Unis où ils seront les hôtes du 
grand financier américain, M. ). P. Morgan. La plupart des autres enfants ont été reçus par leurs parents adoptifs, où ils demeureront jusqu'à la fin des hos­
tilités. Plusieurs seront dirigés vers les Etats-Unis. Trois enfants doivent même se rendre à Singapour. Ce contingent sera suivi de l'arrivée de plusieurs au­
tres. a-t-on appris, car quelques milliers d'enfants voguent actuellement vers notre pays et sont attendus dans la Métropole d'ici peu. Autre photo en page

trois. (Photos "L'Illustration Nouvelle”)

Un magistral discours du 
député J.-S. Roy à Ottawa

. . ----------- ---------------------- i ...     (A «LIRE EN PAGE S) _j 
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Bicycliste tué par un 
camion Blvd St-Lauremt

Vers 5 heures, hier après-midi, Ronald Rowan, 16 ans, 
domicilié à 6026, rue Saint-Urbain, qui allait à bicyclette du . 
nord au sud, rue St-Laurent, en voulant faire un virage vers j 
l’ouest, rue Van Horne, collisionna le côté d’un lourd camion 
"International” qui venait dans la même direction et exécu­
tait la même msnoeut re. Le jeune cycliste a été tué instan­
tanément et sa bicyclette réduite en pièces sous le lourd vé­
hicule.

Le camion, propriété de la compagnie St-Hyacinthe 
Transport, était piloté par M. Joseph Cervais, 29 ans, 43. rue 
Delorme, à St-Hyacinthe. Les lieutenants Lacoste et Crignon, 
du poste de police No 20 et les agents Bourval et Coleson, 
de radio-patrouille, ont procédé sur les lieux aux constations 
habituelles et firent transporter le cadavre de la victime à la 
Morgue où, ce matin, aura lieu l’enquête du coroner.

DELEGATION DE LA FRATERNITE 
DES TRAVAILLEURS DU VERRE 
AU MINISTERE DU TRAVAIL

Une délégation, composée du
Îiésident et du secrétaire de la 

fraternité des Travailleurs de ver- 
tt de Ville St-Pierre a rencontré, 
hier matin, le sous-ministre du 
Travail, M. Gérard Tremblay ft son 
bureau ft Québec; la délégation 
voulait connaître les raisons du re­
tard apporté ft l'émission de l'Or­
donnance Spéciale devant couvrir 
l'industrie du verre dans toute la 
province.

Les délégués furent assurés que 
lr Ministère avait en mains l'Or­
donnance Spéciale signée par l'Ho­
norable Juge Ferdinand Roy, pré­
sident de l'Office des Salaires Rai­
sonnables et qu'il ferait diligence 
pour qu'elle soit sanctionnée par 
le Lieutenant-Gouverneur en Con­
seil dans les quelques 8 Jours à 
venir.

Comme on le sait, la grève des 
employés de la Consumers Glass

Un journal mexicain 
accuse des fascistes 
italiens de préparer 
des désordres

Mexico, 4. — t B.U.P.) — Le 
Journal El Popular a accusé, au­
jourd'hui, des fascistes italiens de 
préparer, de connivence avec la lé­
gation Italienne de cette ville, des 
désordres par tout le pays à l'occa­
sion de l'élection présidentielle qui 
aura lieu dimanche prochain.

L'organe de la Mexican Workers 
Confederation a publié dans un ex­
tra de quatre pages des accusa­
tions définies à l'effet que la léga­
tion italienne intervenait dans les 
affaires politiques mexicaines en 
contradiction avec la loi et les pri­
vilèges diplomatiques.

Ce Journal aurait communiqué 
nu gouvernement des preuves de ce 
qu'il a avancé. Lo ministère de 
l’Intérieur aurait commencé une 
enquête.

Les accusation de l'El Popular 
« accompagnaient de copies en pho­
tostate de lettres, de notes et de 
photographies envoyées par la lé­
gation et les quartiers généraux

I de Ville St-Pierre a pris fin le 23 
j mai dernier, alors que le Ministère 
du Travail provincial recomman- 

! dait aux ouvriers de retourner au 
travail avec l'assurance qu'une 
Ordonnance spéciale serait rédigée 
et mise en force pour le plus tard 
le 23 Juin. Au cours des négocia­
tions les représentants ouvriers 
consentirent un retard de 6 jours 
tel que demandé par l'Office; voilà 
donc les 6 jours écoulés depuis déjà 

i bientôt une semaine et encore rien 
I de nouveau; toutefois la déléga­
tion semblait satisfaite de l'assu­
rance du Sous-Ministre que l'Or­
donnance Spéciale serait publiée 
dans la Gazette Officielle de Qué­
bec, le 13 juillet prochain.

70e réunion annuelle 
de l’Association 
pharmaceutique

En Juin dernier, l'Association 
Pharmaceutique a tenu sa soixante- 
dixième assemblée à l'Université 
Laval, Québec, sous la présidence 
de M. G.-A. Lapointe.

Les minutes de la dernière as­
semblée. le rapport annuel de Tan­
née furent adoptés à l'unanimité.

Les élections indiquent que MM. 
Rodolphe Dagenais, René Leduc, 
Mastai Piché. S. Boulkind. Léopold 
Halpin, ont été élus membres du 
Conseil pour le district de Mont­
réal et M. J.-H. Bissonnette de 
Québec, représentant le District de 
Québec.

Ces messieurs avec MM. J.-Ant. 
Marquis. Hon. F. L. Connors, E- 
phrem Desranleau, Jean Louis Gau- 
vin, G.-A. Lapointe, René Lafer- 
rlère, formeront le présent Conseil.

Le 3 Juillet courant, les person­
nes suivantes ont été élues officiers 
du Conseil, ce sont MM. G.-A. La­
pointe. président; Rodolphe Dage­
nais, 1er vice-président; Hon. F. L. 
Connors. 2e vice-président; René 

j Laferrière. trésorier; Henri J. Pi­
! Ion, secrétaire.

La date des prochains examens, 
primaire et final, a été lixée au 16 
septembre prochain et aura lieu à 
TUnivfÇjitc Laval, Québec.

fascistes d'ici.
Les accusations sont d'une telle 

gravité que des observateurs 
croient qu'elles occasionneront un 
grave incident diplomatique entre 
ï’Italie et le Mexique.

feat rot fourrures voyez ...
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Accusé de quatre 
vols sur la 
personne

Harry Gadalovitcb, SI ans, sans 
domicile connu .accusé de quatre 
vois sur la personne, comparaissait 
hier pour son enquête préliminaire. 
Trois accusations furent retenues 
tandis qu'une quatrième fut ren­
voyée. Le juge, après audition des 
plaignants envoya l'accusé subir 
son examen volontaire le 11 juillet 
courant.

Aucun cautionnement ne fut ac­
cordé à l'accusé.

L'Ecole du Meuble 
fermée le samedi

La direction de l'Ecole du Meu- 
jble tient à avertir le public que scs, 
j bureaux seront fermés tous les sa­
! médis, durant juillet et août.

... ■'

A ’lJnstar des Vikings, ses ancê­
tres, le capitaine Bernt Hauge, 
ancien commandant de la mari­
ne norvégienne, vient de tra­
verser l’Atlantique dans une 
goélette de 68 pieds. Il refusa 
de ne rendre aux hordes’ hitlé­
riennes et, en compagnie de sept 
compagnons, décida de traverser 
l’Atlantique. La pêche fut leur 
seul moyen de subsistance au 
cours du voyage.

L’ANTICOMMUNISME 
EN ESPAGNE

Dans une période comme la nô­
tre, lorsque plusieurs Etats, pous­
sés par les circonstances actuelles, 
définissent leur attitude respective 
à l'égard du communisme, il est lo­
gique et nécessaire, afin d'éviter 
des confusions et des comparaisons 
erronées, de faire un bref commen­
taire sur l'opinion de l'Espagne à 
ce sujet.

Tous, du Caudillo au plus hum­
ble des bons Espagnols, sont pro­
fondément et radicalement anti­
communistes. Mais quel est le ca­
ractère et la forme de cet anti­
communisme?

Si nous examinons cette question 
du point de vue moral et histori­
que. nous pourrons répondre en 
affirmant qu'il est consubstantiel à 
la race, au tempérament et à la 
psychologie du peuple espagnol et 
qu'il dérive de la lente formation 
de la tradition hispanique.

C'est pour cette raison que lors 
du triomphe de la démocratie en 
Espagne, le communisme traînait 
une existence languissante à côté 
des autres grands mouvements ré­
volutionnaires et qu'il dut attendre 
le chaos consécutif à la convulsion 
rouge pour pouvoir se poser en arbi­
tre, pendant la guerre, dans les zo­
nes non libérées.

Mais, ce point de vue mis à part, 
11 convient d'examiner aujourd'hui j 
l'anticommunisme espagnol sous 
son aspect politique.

La question étant posée de la 
sorte, nous serons en mesure d’af­
firmer que l’attitude de l'Espagne à 
l'égard du communisme n'est pas 
due aux circonstances, mais à son 
régime; elle ne dérive pas d'inter­
diction, mais de négation.

Voilà pourquoi il ne pourrait 
survenir dans ce pays ce qui sur­
vient dans les pays démocratiques, 
dans lesquels, sans nucup change­
ment. de régime politique, le com­
munisme est passé brusquement 
de la légalité à l'illégalité, de la vie 
en pleine lumière, à l'existence 
clandestine. L’anticommunisme des 
Etats démocratiques est opportunis­
te et dérive des vicissitudes rte la 
politique. En principe, les régimes 
démocratqiues ne sont pas hostiles 
aux partis marxistes, ils en admet­
tent volontiers l'existence et en 
viennent a les interdire quand ils 
y voient un danger non seulement 
mortel mais imminent.

Loin de vouloir critiquer les me­
sures prises récemment par les dé­
mocraties contre le communisme, 

i l'Espagne les approuve sans réser­
ve. Ce qu'ellv veut faire ressortir, 
toutefois, c'est la différence qui 
existe entre leur lutte et la sienne.

Les Espagnols n’interdisent pas 
le communisme, ils nient la possi­
bilité de ses activités dans leur 
pays. Ils s'opposent au communis­
me non parce que cela convient à 
letir politique a’cttièlle. mais parce 
que scs doctrines sont incompati­
bles avec leur régime, leur con^clen- 

jee et leur sentiement national.

Des Canadiens manieront 
des unités françaises

LONDRES, 4. 'B.U.P.) — On comprend, aujourd'hui, 
que des arrangements sont pris pour faire servir des marins 
des troupes navales canadiennes au maniement de quelques- 
unes des unités de la flotte française, qui se trouvent présen­
tement aux mains des Anglais.

Un certain nombre de membres canadiens de la réserve 
de volontaires de la marine royale sont présentement à l’en­
traînement en Angleterre, a-t-on appris, et d’autres, qui ont 
reçu antérieurement leur entrainement au Canada, arrivent en 
Angleterre par groupes de deux et trois, de telle sorte que l’on 
disposera de plusieurs centaines d’hommes pour manoeuvrer 
les navires français.

On a fait remarquer que les dirigeants de l’Amirauté 
britannique ont été des plus impressionnés par l’habilité et 
l’adresse des marins canadiens et qu’ils les considèrent com­
me un actif appréciable pour la marine royale.

On a également fait remarquer que ces réservistes vo­
lontaires de la marine royale n’auront pas besoin d'apprendre 
de nouveaux principes car ils ont. été entraînés avec la marine 
britannique et qu’ils ont suivi dès cours sur les innovations en 
matières navales.

LE GOUVERNEMENT PETAIN SONGE 
A ROMPRE TOUTES RELATIONS 

AVEC LA GRANDE-BRETAGNE
Londres, 4 (B.l;.P.) — Des per­

sonnages français généralement 
bien renseignés ont annoncé, ce 
soir, que le gouvernement du maré­
chal Pétain songeait à rompre les 
relations diplomatiques entre la 
France et la Grande-Bretagnt à la 
suite de l'engagement naval 
d’Oran.

Les représentants de plusieurs 
ambassades étrangères prévoient 
même que le gouvernement de Pé- 
taiu pourrait se rallier complète­
ment à l’Allemagne et à Titalie 
pour déclarer la guerre ft la Gran­
de-Bretagne, mais dans les milieux 
politiques officiels anglais on doute 
que le gouvernement français pren­
ne une telle attitude.

On admet» cependant d une ma­
nière générale que les relations 
diplomatiques entre la Grande-Bre­
tagne et la France pourraient être 
rompues formellement et que dans 
ce cas la Grande-Bretagne recon­
naîtrait le "comité national-’ fian­
çais Instauré à Londres sous la 
direction du général Charles de 
Gaulle, ancien sous-secrétaire fran­
çais de la Guerre.

Le groupement de de Gaulle a 
déjà l'assentiment de la Grande- 
Bretagne. mais cette dernière s'est 
abstenue de prendre l'initiative de 
rompre le.s relations diplomatiques 
avec le régime Pétain à Vichy, tout 
probablement à causse de la ma­
nière qu’exploiteraient un tel évé­
nement les chefs île la propagande 
nazie.

Dans des milieux anglais, on 
croit que ce qui reste des pouvoirs 
en France passera bientôt des 
mains du maréchal Pétain et du 
généralissime Weygand à celles de 
Pierre Laval et Georges Bonnet, 
qui sont de l'extrême droite.

Par suite de l’engagement naval 
d’Oran, on croit que le régime Pé­
tain placera maintenant toutes les 
ressources de la France à la dispo­
sition de l'Allemagne au lieu d'aider 
passivement et avec ressentiment 
ies nazis.

Il tombe sur le 
trottoir du 
deuxième étage

Alors qu’il posait des moustiquai­
res aux fenêtres d’une jnaison si­
tuée à 15. avenue Summerhili, hier 
après-midi, M. Mark Koscher. 36 
ans. 4168 rue Laval, perdit soudain 
l’équilibre et tomba d’une hauteur 
de deux étages sur le trottoir. Il a été 
conduit à la section ouest de l'hôpi­
tal Général souffrant de contusions 
multiples et d’une double fracture 
du bras droit.

Le sergent Arthur Gale, du poste 
No 10. et les agents Deschênes et 
Brodeur, rie radio-patrouille, ont fait 
sur les lieux ies constatations d'usa­
ge. L’état de la victime n'inspire pas 
de craintes.

1
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Une bombe éclate à l'exposition
' L'infernal engin, qui avait été placé dans le pavillon 

• anglais de la foire universelle de New-York, tue 
deux détectives et met en danger la vie de 

centaines de personnes réunies à l’occa­
sion de la fête de l'Indépendance.

NEW-YORK, 4. (B.U.P.' — Une bombe placée dan» 
une mallette et découverte dans le pavillon anglais da 
l'Exposition de New-York a fait explosion, aujourd'hui, 
après avoir été transportée hors de l’édifice précité en 
tuant deux détectives et en mettant en danger la vie de 
centaines da personnes qui célébraient le jour de l'In­
dépendance.

L explosion s'est produite iô îieu- ( 
r«s après un appel téléphonique par| 
lequel cm a annoncé le coup qui se-1 
rtir porté contre le pavi.lon britan­
nique

La direction de l'Exposition a fait j 
mvo.r que mardi matin la standar-i 
dLste du pavillon a reçu un appel ! 
d'un homme qui lui a dit: “Sortez de 
1 édifice. Nous allons le faire sau­
ter. '

La police a ordonné une autre ins­
pection quotidienne du pavillon. !

John J. Sullivan, commissaire de 
P dice de l'Exposition, a annoncé

Dix personnes sauvées 
de l'asphyxie par 
les pompiers

Un Incendie qui ae déclara dans 
un hangar, rue Berri. aux envi­
ions de Lagauchetière. causa tout 
un émoi, hier soir. Les pompiers 
durent aider au sauvetage d'une 
dizaine de personnes, prisonnières 
au quatrième étage d’une maison 

- de chambres, située h 1021, rue 
Kerrl, et relié par un couloir à 
l'édifie en feu. Le chef de district 
Louis Délogé participa au sauveta­
ge. Il réussit même à se porter au 
secours d'un vieillard de 1» ans, 
111. Pierre Lamontagne, qui. souf- 

^y-ftant d'asphyxie partielle, a été 
soigné sur les lieux par le Dr P. 
(•HUlhirr avant d'être transporté 
A l'hôpital St-Luc.

I.'incendie fut découvert vers 10 
h. .HO, et plusieurs casernes accou­
rurent sur les lieux, sous les or­
dres du directeur adjoint John Ko- 
ehe, du chef de district Imois De- 
loge et du chef ingénieur Korget- 
I.a maison de chambre ne fut au­
cunement touchée par les flammes 
nuis, comme la fumée s'engouf­
frait dans le couloir rattachant les 

’ doux édifices, les occupants du­
rent évaucuer devant la menace 
d'asphyxie. Moins de 20 minutes 
plus tard le feu était sous contrôle, 
mais les jKmiplers demeurèrent sur 
les lieux jusque vers minuit et 
demi

que trois autres détectives et un j 
agent ont été blessés sérieusement | 
par cette explosion

Les deux victimes
Les deux victimes ont été it! ra­

tifiées comme étant les détectives 
Joseph-J. Lynch et Ferdinand So- 
cha. de l'escouade contre les faus­
saires et les terroristes, qui avaient 
été appelés au pavillon pour exa­
miner la mallette suspecte. Les bles­
sés sont les détectives William Fe- 
dorer. Joseph-J. Gallagher. Martin j 
Schushman et l'agent Emil Vvsko- 
Ül.

Le matte F.-H La Guardia, le 
commissaire de police Louis-J. Va- ! 
lentine et te directeur de l’escoua­
de contre les saboteurs se sont im­
médiatement rendus sur les ter­
rains de l'Exposition après avoir été 
prévenus de l'explosion On a éga­
lement avisé le bureau fédéral d'en­
quête.

L'explosion a été tellement vio­
lente que l'épaisse vitrine d'un res­
taurant polonais a été précipitée à 
une centaine de pieds de là. qu'un 
arbre des environs a été dépouillé 
de toutes ses feuilles et que des piè­
ces de vêtements des victimes ont 
été dispersées à une cinquantaine de 
pieds des cadavres

Découverte par un 
électricien

L'explosion est survenue après 
| qu'on eut placé la bombe sur un ter- 
I rain inoccu|>é entre le pavillon po- 
| lonais et l'édifice du Vénezuela.

C'est ur, électricien du nom de , 
j William Strachan employé au pa- j 
| Villon anglais qui découvrit la boni- 
I be à 3 h. 10 dé l'après-midi et elle j 
fit explosion 1 S h. 20. En faisant j 
explosion elle creusa un cratère 

I d'environ cinq pieds de diamètre 
I sur une grande étendue de pavé j 
d'une route avoisinante, 

j La mallette mesurait un pied car- 
j ré et était recouverte d’un tissu gris | 
rayé de bandes noires. Les personnes j 
attachées au pavillon anglais ont 
dit n'avoir vu personne laisser la 

I mallette ni aperçu d'individu d ap- 
j parence suspecte.

La police a commencé des fouilles 
dans tous les édifices avoisinants.

Gouvernement à tendance 
pro-nazie formé à la 
hâte en Roumanie

Bucarest. Roumanie. 4 (B.U. 
P.) — Un gouvernement à ten­
dance fortement pro-nazie a été 
constitué, aujourd’hui, en Rou­
manie, pour parer à la nouvelle 
crise précipitée par la supposée 
colère de la Russie à l’endroit 
des Etats des Balkans, à la suite 
de leurs tentatives de se jeter 
dans les bras de l'Allemagne et 
de l’Italie.
Le premier ministre de ce nou­

veau cabinet est Ion Gigurtu, ar­
dent partisan du nazisme et ami 
personnel du feld-maréchal Her­
mann Goering.

La formation du cabinet Gigurtu 
s'est effectuée quelques heures 
après que les membres du gou­
vernement Tatarescu eurent offert 
leur démission au roi Catoi.

Constitué en grande partie d'élé­
ments pro-nazis, le nouveau cabi­
net est anti-sémite et pro-fasciste.

Budapest. Hongrie, 4 (BU.P.> — 
La Hongrie appellerait, aujourd'hui. 
soils les armes des hommes âgés de 
13 «ils après avoir été avisée par 
Berlin que si l'armée hongroise se 
mettait en mouvement pour enlever 
la Transylvanie à la Roumanie, el­
le n'aurait pas à compter sur le 
concours de l'Allemagne.

La situation reste très tendue sur 
tout la long de la frontière roumai­
ne. mais, malgré la mobilisation se­
crète hongroise, rien n'indique que 
la Hongrie se prépare à intervenir 
militairement contre la Roumanie.

Sofia. Bulgarie, i (BU.P.) — On 
a nié. aujourd'hui, officiellement 
les rapports voulant que la Bulge 
rie ait fait des représentations au­
près de l'Allemagne. l'Italie et la 
Russie relativement à ses réclama­
tion» à la province roumaine du 
Doubrondja.

On croit, toutefois, de source» 
bien informées, que le ministre bul­
gare des Affaires étrangères a. ces 
jours derniers, discuté avec les mi­
nistres allemand et Italien les ré­
clamations territoriale» de la Bul­
garie.

Un enfant- tombe du 
deuxième étage

Un enfant de 4 ans. John Hna- 
tuick, vers 10 heures hier soir, est 
tombé d'un balcon du deuxième éta­
ge au domicile de ses parents à 
2075, rue Florian. Il fut transporté 
à Ste-Justtne où ion coastata qu'ii 
souffrait d'un traumatisme crânien 
et de la fracture probable du coude.

€£ QUE DISAIENT LES
LIBÉRAUX EN 1917

‘ On ne parle plue que d'économie, de rationnement, da 
conservation de vivres.

“Le gouvernement commence par le petit bout et néglig-a 
d'activer la production, demandant aux rognures de taire le 
nécessaire.

“Si on a en Europe un tel besoin de vivres, le Canada con­
tribuera davantage à la guerre en organisant la production in­
tense sur notre sol riche et puissant, qu'en enrôlant quelque» 
régiments de conscrits."

(Publié en éditorial dans le “Canada", le 25 juillet 1917)
QU’EN PENSENT LES LIBERAUX?

CE QUE DISENT EN
194®, LES LIBÉRAUX
"...Et cette contribution à la cause sacrée doit être volon­

taire et spontanée. |e vous dis ces choses non pas pour vous 
effrayer mais au contraire pour vous rassurer. Le Canada est 
farouchement résolu à se défendre contre l'envahisseur pos­
sible et puisque notre première ligne de défense est outre-mer, 
notre gouvernement prend les mesures qu'il croit nécessaire 
pour assurer cette défense. Seulement il a besoin de votre en­
tier concours, de votre appui moral et de votre clan concerté..."

(Paroles prononcées à la radio, le 1 2 |uin 1940 par le Très 
honorable Ernest Lapointe).

QU’EN PENSENT LES LIBERAUX?

Les bombardements 
anglais et nazis

r*mt(lrea. I (B.r.P.l — boni ' 
hardier* nazi» ont d* nouveau sur­
volé. aujourd'hui, la Grande-Kreta- 
«ne en bombardant de» ports et 
des ville* h l'Intérieur du pays ru 
cours d'un raid qui »e poursuit de­
puis quatre jour» et quatre nuits.

On a rapporté qu'un navire auxi­
liaire et un remorqueur ont été cou 
lés. qu'un chaland et un certain 
nombre de maison» ont été endoni- 
maqés et que plusieurs civils ont 
été tué» et d'autre» blessés, 

j On croit que le» avions de com 
bat anglais et les batterie» de ca­
non» anti-avion*, qui ont violem­
ment fait la lutte aux envahisseur*, 
ont abattu deux bombardiers en­
nemis.

De leur côté. les aviateur* an­
glais ont bombardé de» concentra­
tions de barges A Rotterdam et ti 
Schoolhooven. Hollande. De» avion» 
de transport et d'autres types ont 
été directement atteint» aux aéro­
drome» d Evere. en Belgique. **t

Le Dr Bruce suggère aux 
Etats-Unis d’amender 
leurs lois de neutralité

Ottawa. 4 î B U.P.l — Le Dr Her­
bert Bruce, député conservateur da 
Toronto, a déclaré aujourd'hui ft I» 
Chambre des Communes que lev 
Etats-Unis devraient amender leurs 
lots de neutralité afin de permettra 
une extension de crédit au Canada 
La défense adéquate du Canada 
vaut un milliard aux Etats-Unis et 
le contrôle des mers par la Grande- 
Bretagne. vingt milliards de dollar»

Le député favorise l'établissement 
immédiat d'une armée de 500,000 
hommes au pays. M. Bruce est aus­
si en faveur de la réception d'un 
nombre illimité d'enfants réfugiés au 
Ca nada.

d ' Y peu bon rg. en Hollande. De nom- 
niables attaques ont été réussies ft 
Bruxelles. La Haye, Dekooy, Ali 
la-Chapelle. en Allemagne, et ft 
Mervilie, France.

Heizler recevra sa 
sentence le 11

Hier comparaissait pour >m exa- 
nient volontaire Steve Heizler. 27 

. ans, de Ville S3int-Pierre, qui est 
accusé d’assaut grave sur la personne 
de Mme Geoffrey Worms, 370 ave­
nue Grosvenor, qui lui aurait refusé 
de le laisser "perquisitionner" chez 

„ elle
L avocat de Heizler ayant déclaré 

ne pas avoir de défense 4 présenter 
à ce si age de la procédure, le juge 
Gustave Marin envoya l'accusé subir 
son nrccès devant la Cour du Banc 
du Roi ft ta prochaine session des 
assises.

Heizler qui est aussi sous le coup 
d» l'accusation d'avoir personnifié 
un officier de la Gendarmerie Roya­
le recevra son Jugement du juge 
Maurice Tétreau. de ce chef, le 11 
Juillet courant.

Los Français attaqueront 
tout navirt- ou avion 

- anglais qui sera en vua
t New-York, I (B U P » — En rap­

portant une dépôoh» officielle ita­
lienne, la radio allemande a fait 

. savoir, aujourd'hui, que le gouver­
nement fiançai» a ordonné que 
tout navire ou avion anglais qui 
M'approchera ft moins de 12 milles 
et demi du territoire frauçal» sera 
atisqné immédlatemenL I

m :

Autre scène qui s’e»t déroulée, hier noir, au port de Montréal, lor* de l'arrivée du deuxième contingent d'enfant» britannique». Immédia­
tement après le débarquement, le» bambin» et le» fillette» »e retirèrent dan» le» hangars ou sou»» de» abris, guidés per des personne» 
charitable», et y sont demeurés jusqu'à l'arrivée de leurs parents adoptifs. Ce groupe de MO enfant» était très lntéres»i»nt à voir. 
Tous semblaient Joyeux. malgré la longua traversée, »t s'amusèrent aveu ImouoUoo* jusqu'» l'arrivée d» leurs parents adopUfa. 
(Photo ‘L'IUu»tration Nouvelle”).
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M. J.-S. ROY PARLE DE NOS 
PROBLEMES CANADIENS

LE DISCOURS que le député conservateur de Caspé. M. J.-5.
Roy a prononcé mercredi aux Communes remet d'actuali­

té et replace au premier plan une foule de questions du plus 
haut intérêt et que nous sommes trop souvent enclins à igno- , 
rer ou à reléguer dans l'ombre.

"Que l’on retienne bien ce fait essentiel et indéniable, a 
dit M. Roy. C'est dans l'est du pays, que se trouvent les fac­
teurs les plus durables et les plus abondants de notre richesse: ! 
l'or, le nickel, l’amiante, le cuivre, l'huile et le bois de pulpe.

"Nous avons sur le plan géographique les deux bastions 
sur lesquels devrait s'appuyer solidement toute notre structu- i 
re financière: la côte nord-est du Québec qui recèle sans con- j 
tredit des richesses inestimables et à demi inconnues, et, au 
sud, la Caspésie que l’on a si malheureusement négligée. Le 
Saint-Laurent, cette grande voie fluviale qui les séparé, con- j 
duit tout naturellement vers le centre du pays. Là encore se 
trouve la riche région minière du Québec et de l'Ontario.”

C’est un appel très sensé et très énergique que le député 
conservateur de Caspé a lance à la Chambre des Communes et 
nul doute que nos administrateurs fédéraux tiendront un comp­
te rigoureux des avertissements de M. Roy. Il y a quelques 
jours, nous avons signalé ici même la grande misère et la gran- | 
de pitié des pêcheries gaspésiennes, le manque de stations de 
biologie, d’écoles spécialisées afin de promouvoir chez nous 
l’une de nos plus précieuses industries. Ottawa a toujours né­
gligé de s’occuper du sort de nos pécheurs et M. Roy connaît 
ce dont il parle quand il déclare par exemple que la pauvreté 
et le chômage sévissent en Caspésie et surtout aux lles-de-la- 
Madeleine à un état aigu, toutes proportions gardées.

Comme il a raison M. Roy quand il accuse notre gouverne­
ment fédéral de n’avoir pas su mettre en valeur les merveil­
leuses ressources que nous avons dans l’est du Canada. La 
Caspésie est riche en effet par son agriculture, par ses pêche­
ries, scs forêts, ses mines, ses pouvoirs hydrauliques, ses gise- j 
ments d'huiles. Toutes ces richesses n'ont pas été utilisées et 
la population de la Caspésie est pauvre au milieu de tant de 
ressources. Que dire maintenant du port de mer de Caspé?

Ne prend-il pas aujourd'hui, en période de guerre, une 
importance qu'on lui a toujours contestée dans le passé?

Dans la présente guerre en effet le port de Caspé nous 
rapproche de deux et même de trois jours de ce que certains 
appellent la ‘‘première ligne de défense du Canada".

Et en période de paix le port de Caspé rapproche égale­
ment notre pays de tous ses marchés exportateurs, considéra­
tion que l’on a malheureusement aussi trop oubliée dans le 
passé!

Ottawa est responsable de l'état lamentable de nos pê­
cheries. Il l'est encore parce qu'il n’a pas accordé toutes les 
facilités de transport indispensables à l'essor de l'industrie 
forestière dans cette lointa:ne région.

C’est Ottawa par exemple qui s’est opposé le plus vi­
goureusement à la construction de voies ferrées permettant 
de faire le raccordement entre les points stratégiques sur une 
étendue vaste comme celle de la péninsule gaspésienne. Otta­
wa n’a pas construit les quais à eau profonde malgré les sup­
pliques et les demandes réitérées des Caspésiens et des indus­
triels désireux de donner à leur port la place qui lui revient en 
fonction de sa position géographique et de ses grandes pos­
sibilités de développement. Les propriétaires de mines se 
plaignent également et avec raison de la pénurie de moyens 
de communication pour opérer leurs transports.

“Si depuis plusieurs1, années, dit M. Roy, nous avions ré­
pondu à la demande réitérée que l’on a faite d’un chemin de 
fer traversant l’inférieur de la Caspésie, nous aurions assuré 
l'exploitation d’un vaste champ pétrolier comme des terrains 
miniers, dont plusieurs sont détenus par de puissantes com­
pagnies. Et cette exploitation non seulement aurait prévenu 
le chômage mais aurait assuré au trésor fédéral des revenus 
considérables et fourni à notre effort de guerre des matières 
premières indispensables.”

M. Roy connaît tous les besoins de sa région et en parlant 
de son coin de terre il prend aussi en mains les intértês meme 
de la nation car la Caspésie est une richesse nationale, chacun 
l'admet.

N'est-il pas vrai en effet, comme l'a signalé si fière­
ment le représentant conservateur de Caspé que notre prospé­
rité comme l'issue de la présente guerre dépendent en grande 
partie de l'expansion de nos industries minières et pétrolières 
pour suppléer au fléchissement de nos autres sources ri­
chesses? Ottawa tiendra-t-il compte d’un conseil si tage «f 
si désintéressé?

L’OPINION DES AUTRES
Ceux qui ne sont pas avec 
nous sont contre nous

"Les nouvelles répandues par 
la radio, par tracts ou par tout 
autre moyen mettant en doute la 
volonté de résister du gouverne­
ment fédéral et du commandant 
de l'armée doivent être considé­
rés comme des mensonges de la 
propagande ennemie." — Le gou­
vernement fédéra! de Suisse, 
pays neutre.

Renforcer sa fibre - 
morale et physique

"Il y c des gens gui disent gue 
la démocratie ne peut se mesurer 
avec Us nouvelles tec/inigues de 
gouvernement introduites par un 
petit nombre de pays gui dénient 
les libertés gue nous considérons 
comme essentielles à notre mode 
de vie démocratique. Je n'accep­
te pc.s cela. Moi aussi, je prie 
pour ta paix, pour gue l'agression 
et la force soient bannies de la 
terre, mais je suis déterminé a 
faire face de façon réaliste au 
fait gue notre pays a besoin de 
renforcer sa fibre morale et phy­
sique. Notre idéal est toujours la 
paix, la paix intérieure et la paix 
extérieure. Néanmoins, nous som­
mes prêts, non seulement a dé­
penser des millions pour notre 
defense, mais aussi n servir et 
même à donner notre rie pour la 
sauvegarde des libertés améri­
caines.'' — F. D. Roosevelt.

Singulière admission d’un 
philosophe allemand.

"Tout ce que l'Europe a connu 
de noblesse — noblesse rie la sen­
sibilité, du goût, des moeurs, no­
blesse dans tous les sens élevés 
du mot. — tout cela est l'oeuvre 
et la création même de la Fran­
ce." — Frédéric Nietzche.

Pressentiments
"A’ou* traversons des heures 

lourdes et tragiques: nous savons 
tout ce gue va coûter de larmes 
et de deuils cette opposition for­
cenée à une race en démence. 
Nous attendons les événements 
avec courage, avec fermeté, sans 
employer ces mots frivoles et fa­
ciles. dont on a continué île nous 
abreuver vendant ces derniers 
mois, comme si la guerre actuelle 
était une bataille de formules et 
de vieilles définitions. Nous ne 
pouvons pas disparaitre parce 
qu'un monde privé de la France 
ne serait plus un monde, mais un 
épouvantable chaos. Voilà ce que 
sentent toutes les valions civili­
sées — il est vrai qu'il y en a de 
moins en moins et que si l'on 
considéré l’univers de 1910 et l'u­
nivers de 1938, on est épouvanté 
de la régression de l'humanité. 
Cette regression, nous seuls pon­
te ns l'enrayer: c'est cc gue com­
prend si bien, à celle heure-ci. 
l'Amérique." — Edmond Jaloux, 
de l'Académie Française.

f MINUTE GAIE |

Deux messieurs liés pressés se 
rencontrent au coin d'une rue et 
se rognent la tête:

Lu premier. — Ouf! quel choc! 
ma tête en bourdonne!

Le second. — Merci, pas du 
tout, probablement parce qu'elle 
est vide.

Le premier. — Et vous? Votre 
tête ne bourdonne pas?

Le second. — Merci, pas du tout. 
Le premier. — C'est probable­

ment parce qu'elle est fêlée.

Un Anglais vient d'échapper à 
un horrible accident de chemin de 
fer. Autour de lui. ce ne sont que 
cris, gémissements, appels déses­
pérés.

— Hélas! C’est affreux! lui dit 
quelqu’un en passant.

— Yes, répond l'Anglais, sans se 
départir de son calme.

Puis, avisant un employé:
— Où est mon domestique ?
— Ah! Monsieur!... J! a été coupé 

en deux!
— Aoh! En deux!... Quelle hor­

reur. Alors voyez donc, je vous 
prie, dans quelle moitié sor.t les 
clefs de ma valise.

— Et dis-moi, mon Pierre, quel 
ftge as-tu?

Alors Pierre, gravement:
— Six an* cinq douzièmes, mon 

cousin.

Le : iOtl.E CAaCÛcj<oJU
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PENIBLE DEVOIR DE 
L'AMIRAUTE ANGLAISE

EN APPRENANT que l’Amirauté anglaise avait menacé de 
détruire les unités navales françaises qui ne se rendraient 

pas aux escadres britanniques, les Etats-Unis, par la voix de 
quelques-uns des représentants de Washington et même d'of­
ficiers de la marine américaine ont félicité le premier ministre 
Winston Churchill qui en était arrivé à cette mesure radicale.

! Les Etats-Unis croient que l’acte pose par le premier ministre 
; anglais aura de grandes répercussions et en concluant que 

l’Angleterre gagnera la guerre, accroîtra d'autant ses forces et 
son prestige pour avoir ainsi montré beaucoup de fermetc à 
une heure des plus graves, à cette heure tragique entre toutes 
où doit se décider le sort du monde civilisé...

L’Amirauté anglaise a agi rapidement! M. Churchill, d’une 
voix émue, a déclaré qu’il n’avait pas hésité à endosser le» 
responsabilités de la marine britannique. Toutes les unités ma­
ritimes françaises serviront désormais sous l’autorité et les 
ordres de l'Amirauté britannique.

Les Anglais devaient soit détruire les unités qui refu­
saient de se rendre après voir été averties de le faire, soit ris­
quer de laisser le gros de la flotte française aux mains des 
Allemands. Dans ceffe alternative, l’Amirauté anglaise a donc 
cru bon de s’emparer de plusieurs unités françaises! La ma­
rine française est d’importance capitale dans le présent con­
flit! Les Anglais l’ont compris et c’est pourquoi ils ont préféré 
s’attaquer aux unités réfractaires de leurs Alliés d'hier plutôt 
que de laisser passer à l’ennemi une partie de la flotte.

La marine française est la seconde de l’Europe et la qua­
trième du monde. Elle jaugeait avant la guerre 600,000 ton­
nes avec 180 unités de types différents, sans compter une 
quantité de navires de rang secondaire. L’Angleterre a tenté 
l’impossible pour que cette marine serve aux Alliés et ne pas­
se pas sous le commandement naxi. Les Etats-Unis approu­
vent la décision de l’Amirauté.

Pour le bien de la cause, déjà gravement compromise, il 
est donc préférable qu'il en soit ainsi. L’approbation de l'Ame- 
rique ne doit pas être négligée si l'on songe a l'aide précieuse 
que les Etats-Unis apportent aux Alliés au cours du présent 
conflit. L'heure d’ailleurs n’est pas aux hésitations, aux tâ­
tonnements et aux demi-mesures...

. *

TRENTE ANS D'EXISTENCE
“I A TRIBUNE" de Sherbrooke publie un numéro-souvenir 

I— à l’occasion de son trentième anniversaire.
D'une belle tenue typographique, abondamment illustrée, 

riche en documentation sur la petite histoire des Cantons de 
l’Est, cette édition-souvenir marque une epoque dans l'histoire 

; de la presse régionale.
Nous adressons nos sincères félicitations au rédacteur en 

i chef, M. Louis-Philippe Robidoux. aux confrères de la "Tribu­
: ne ", aux ouvriers qui ont collaboré d'une façon ou de l'autre 

à la publication de ce numéro-souvenir.
"La Tribune", écrit M. Robidoux dans son article de pré­

: sentation, publie aujourd'hui le numéro-souvenir qu’elle pro­
mettait dès l'hiver dernier à ses milliers de fidèles lecteurs en 
lançant un grand concours de photographies. Ce numéro con­
tinue la série de ses éditions spéciales consacrées à la petite 
histoire de Sherbrooke et des Cantons de l'Est. Ma s cette 
fois la photographie se mêle plus largement encore à la matiè­
re à lire, ce qui est une manière d’accroître l'intérêt de l'his­
toire écrite."

Nous le croyons aussi.. Et à ce point de vue le numéro- 
souvenir présente cet intérêt particulier. Encore une fois, sin­
cères félicitations au conf.ère des Cantons de l'Est et longue 
vie à la "Tribune"!
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Magistral discours du député Roy
Claire analyse de la situation économico-financière 

du Canada depuis 1914 jusqu’à aujourd'hui. 
— “Nous avons voulu faire du XXe siècle 

le siècle du Canada, mais il semble qu’on 
a négligé de se demander si le Canada 

était suffisamment préparé.”

M. J.-S. Roy, député conservateur de Caspé. a fait 
à Ottawa, avant-hier, un discours qui mérite avec raison 
de passer parmi les meilleurs qui aient été prononcés sur 
le budget de M. Ralston.

“Ecartant toute idée de critique 
étroite et mesquine. le député de 
Gaspé s'est placé sur un plan su- 
péiieur. Il a analysé la situation 
économico-financière du Canada à 
lu veille du conflit de 1914 et il l'a 
comparée à celle qui prévalait en 
1939. au moment où notre pays dé­
cidait de participer à un nouveau 
Conflit européen. Il a voulu mon­
trer, en ce faisant, que le Canada 
n'avait pas. en 1939. la même vi­
talité économique que celle sur la­
quelle le Trésor fédéral pouvait 
compter au moment de la déclara­
tion de la première Grande Guerre. 
Notre dette fédérale est aujourd’hui 
huit fols plus considérable qu’elle 
Ile l'était en 1914.

“En présence d'un situation aussi 
Compromise, a dit M. Roy, nous 
avons le droit de nous demander si 
notre structure économique offre, 
aujourd'hui, la résistance voulue 
pour supporter le fardeau qui ne 
manquera certainement pas de s'a­
lourdir avec les budgets futurs. 
(...) Il est évident que si. une 
première fois, avec une structure fi­
nancière qui n'était pas chargée 
comme elle l'est aujourd'hui, il nous 
o été difficile de porter un poids 
beaucoup plus léger, il est urgent de 
commencer dès maintenant à don­
ner plus de vigueur et de résistan­
ce à notre front économique si l'on 
veut que ce budget ne soit pas une 
déception pour le Trésor et une 
faillite pour le pays ( . ) T! nous
faut donc nous préparer à tous les 
Sacrifices; le moindre serait de nous 
résigner à reconnaître nos erreurs 
passées, nos imprévoyances comme 
nos imprudences, même s'il devait 
en coûter quelque chose à l'amour- 
propre de certains de nos chefs 
politiques."

Pour mieux parler du Canada. M. 
Roy a commencé par parler de la 
Çaspésie, imaginé en raccourci de 
tout le pays, tant par les éléments 
ôlvers qui composent sa population 
que par l'abondance de ses res­
sources. La flaspésie est riche “des 
mèmès ressources qui se rencon­
trent partout au Canada' l'agricul­
ture, les pêcheries, les rieheses fo­
restières. les mines, les pouvoirs 
hydrauliques, les gisements d'huile, 
tin port de mer de premier plan et 
<ies beautés pittoresques qui riva­
lisent plus qu'avantageusement 
ftvee celles des autres parties du 
Canada". Toutefois la pauvreté et 
le chômage sévissent en Oaspésie 
et surtout aux Iles-de-!a-Madeleine. 
à un état plus aigu, toutes propor­
tions gardées, que partout ailleurs 
au pays. D'après M. Roy nous n’a­
vons pas su mettre en valeur nos 
ressources naturelles. Le député a 
montré comment on avait négligé 
cette vaste région aux possibilités 
Illimitées.
Le “siècle du Canada’’

M. Roy a fait la critique des mé­
thodes suivies jusqu'ici: ‘Dès le 
début du siècle, a-t-il dit, nous 
avons fait tendre tous nos efforts 
à réaliser ce grand rêve: faire du 
XXe siècle le siècle du Canada. Il 
semble, toutefois, qu’au moment où 
l'on s'est engagé dans cette voie, on 
a négligé de se demander si le Ca­
nada était suffisamment préparé 
pour mener à bonne fin un» entre­
prise qui devait prendre une telle 
envergure et nous imposer de si 
lourdes obligations". En d'autres 
termes, comme le disait un jour M. 
Henri Bourassa, nous avons souf­
fert de mégalomanie. Nous avons 
souffert de la maladie des gran­
deur* Nous avons voulu faire 
grand et vite, négligeant le travail 
sûr, méthodique, prudent: coloni­
sation des provinces des Prairies, 
construction d'un second réseau fer­
roviaire transcontinental.

“Que l'on retienne bien ce fait es­
sentiel et Indéniable, a dit M. Roy. 
C’est dans l'Est du pays que se

trouvent les facteurs les plus dura­
bles et les plus abondants de notre 
richesse: l'or, le nickel, l'amiante, 
le cuivre, l’huile et le bois «e pulpe. 
Nous avons, sur le plan géographi­
que, les deux bastions sur lesquels 
devrait s'appuyer solidement toute 
notre structure financière: la côte 
nord-est du Québec qui récèle sans 
contredit des richesses inestimables 
et à demi-inconnues et, au sud, la 
Gaspésie. que l'on a si malheureu­
sement négligée. Le Saint-Laurent, 
cette grande route fluviale qui les 
sépare, conduit tout naturellement 
vers le centre du pays. Là encore 
se trouve la riche région minière 
du Nord-Ouest du Québec et de 
l'Ontario. Au sud, une vaste région 
suffisamment industrialisée et amé­
nagée pour mettre en oeuvre toutes 
ces matières premières".

L’une des dernières remarques de 
M. Roy a été celle-ci: "Le Canada 
devra gagner sa guerre, même si el­
le doit être longue. On sait quand 
nous l'avons volontairement et li­
brement déclarée, mais on ne sait 
pas quand nous pourrons volontaire­
ment et librement en sortir. Une 
chose importe qui ne souffre pas de 
discussion: nous devons financer 
la lutte armée et produire toutes les 
nécessités qu'elle exige. Pour cela 
il est nécessaire de nous orienter 
dans !e sens de notre évolution éco­
nomique." Evidemment, nous n'ex­
trayons du discours de M. Roy que 
certaines des idées les plus impor­
tantes. Ce résumé suffira à faire 
saisir le sens de son intervention 
dans le début sur te budget. M. Roy 
a su tout particulièrement faire res­
sortir les besoins de sa région: la 
Gaspésie.

George Earle, fils de l'ambassa­
deur américain en Bulgarie, s'est 
rendu en Egypte, où il s’enrôlera 
dans la R.A.F. Son père est un 
ancien gouverneur de la Penn­
sylvanie.

La pasteurisation du 
lait dans notre ville

Nous publions ici quelques lignes 
extraites d'un bulletin sur la pasteu­
risation du lait à Montréal, prépa­
ré par le Dr A. Bolduc, surintendant 
de la division des laboratoires, au 
service de Santé de la ville :

Il est aujourd'hui admis que pour 
l'approvisionnement d'une grande 
ville, il n'existe qu'un lait qui pré­
sente les qualités sanitaires voulues: 
c'est le lait pasteurisé convenable­
ment. Pour prévenir les maladies 
transmissibles par le lait, la pasteu­
risation bien faite constitue le seul 
moyen vraiment efficace mis à notre 
disposition. D a été démontré en 
maintes circonstances que le chauf- j 
fage à 145o F. durant 30 minutes dé- | 
truit d'une façon certaine le bacille 
tuberculeux humain et bovin, le ba­
cille typhique, les bacilles paratyphi- 
ques, les bacilles dysentériques, le 
bacille diphtérique, les streptocoques 
de la scarlatine et de l'angine septi­
que. les bactéries du groupe Brucella 
(agents de la fièvre de Malte et de 
la fièvre ondulante), le virus de la 
fièvre aphteuse, et toutes les bacté­
ries nou-sporulées causant une in­
fection quelconque chez 1 humain.

L'un des premiers devoirs d'un ser­
vice de santé, c'est de fournir à la j 
population un lait sain et exempt de 
tout danger. Pour arriver à ce ré­
sultat. dans l'état actuel de nos con­
naissances, la pasteurisation est le 
procédé le plus sûr, le plus économi­
que et le plus facile d'application. 
L'inspection fournira un lait propre 
et de bonne qualité, mais seule la 
pasteurisation fournira un lait pou­
vant être consommé sans danger. 
Malgré toute al bonne volonté possi­
ble, les inspecteurs laitiers ne peu­
vent être présents partout en même 
temps. Ils ne peuvent prévenir toute 
contamination accidentelle du lait 
par des germes pathogènes, soit 
d'origine animale, soit d'origine hu­
maine. Chez l'animal, les cas de tu­
berculose bovine, de mammite sup- 
purée et d'avortement épizootique 
restent parfois longtemps méconnus.

Un avion disparu et deux 
marins anglais blessés 
au cours du combat 
naval à Oran

Londres, 4 (B.U.P.) — Le pre­
mier lord de l’Amirauté A. V. 
Alexander a rapporté, ce soir, 
que deux marins ont été blessés 
au cours du combat naval à Oran 
contre les navires de guerre 
français et qu’un avion anglais 
est disparu avec son équipage. 
Dans le cas des deux blessés il 
s’agit d’un officier et d’un simple 
marin.

Le premier ministre Winston 
Churchill a déclaré la chambre 
des Communes qu il craignait 
que les pertes de vie chez les 
Français aient été élevées parce 
que les Anglais ont été obligés 
de recourir à des “mesures très 
sévères”.

Les navires de guerre anglais, 
a-t-il dit, sont sortis de la bataille 
“absolument intacts du point de 
vue militaire”.

Les pertes de la marine fran­
çaise à Oran se détaillent comme 
suit: un cuirassé de 29,000 tonnes 
que Ton croit être le BRETAGNE 
coulé; des dommages considéra­
bles causés au sister ship du 
BRETAGNE, le PROVENCE, de 
même qu’à un croiseur de 26,500 
tonnes que les Allemands disent 
être le DUNKERQUE: le cou­
lage du porte-avions COMMAN­
DANT TESTE et de deux contre- 
torpilleurs.

A Alexandrie, les Anglais ont 
saisi le cuirassé français LOR­
RAINE de 22,189 tonnes, du type 
BRETAGNE, quatre croiseurs et 
un certain nombre navires de 
moindre tonnage.

Deux cuirassés français, fe 
PARIS et le COURBET, sont dé­
tenus dans des ports anglais de 
même que deux croiseurs légers, 
un certain nombre de sous- 
marins, dont le fameux SUR- 
COUF, et environ 200 autres uni­
tés navales moins considérables.

L'audacieux coup de ia 
marine anglaise est une 
victoire pour l'Amérique
Washington approuve le geste de la Grande-Bretagne

De plus, Il ne faut pas oublier que 
l'épreuve à !a tuberculine, si elle est 
d'une aide précieuse dans l'élimina­
tion de la tuberculose dans les trou­
peaux, présente cependant certains 
aléas et ne protège pas toujours le 
consommateur de lait cru. En effet, 
elle n'est pas exacte dans une pro­
portion de cent pour cent: elle peut 
être négative à la période ultime de 
la maladie, dans certains cas. Elle 
peut encore être négative dans les 
circonstances suivantes: si deux 
épreuves sont pratiquées sur un ani­
mal tuberculeux à un intervalle 
moindre de soixante jours, la réac­
tion qui a été positive lors de la 
première épreuve est très souvent 
négative lors de la seconde — cer­
tains commerçants peu scrupuleux, 
connaissent ce détail, réussissent 
parfois à t'utiliser dans un but de 
fraude. D'autre part, A l'épreuve A

Par le contre-amiral 
Yates Sterling

NEW-YORK, 4 (B U PO (Copy­
right» — la? coup audacieux en­
trepris par la marine anglaise ri'em­
pêcher la grande partie de la flotte 
française de tomber aux mains des 
Allemands est une victoire signalée 
pour la Grande-Bretagne. Elle veut 
dire que les chances de défaite de 
la Grande-Bretagne sont diminuées 
et que les deux Amériques obtien­
nent plus de temps pour préparer 
leurs propres défenses sur l’Atlan­
tique. Cette victoire démontre que 
nous pouvons encore dépendre sur 
la flotte anglaise, pour le moment, 
comme notre rempart sur l'Atlan­
tique.

Si les Allemands avalent obtenu 
la flotte française. Us auraient — 
avec les Italiens — obtenu une flot­
te pratiquement égale à celle de la 
marine britannique. Une telle flotte 
eut été capable de grande destruc­
tion. voire même obtenir la défaite 
de la Grande-Bretagne. II eut été 
facile pour les techniciens allemands 
d'opérer la flotte française. Les 
Allemands détiennent le contrôle 
des usines de munitions françaises 
et ils auraient pu remplacer les 
obus, les torpilles, sans difficultés.

Maintenant, la chaussure est dans 
l'autre pied. Les Britanniques n'ont 
plus accès aux usines françaises, 
mais comme ils sont experts dans 
la fabrication d'armements et sont 
aptes à conduire les navires fran­
çais. ils pourront fabriquer conti­
nuellement les armements requis a 
la flotte obtenue des Français et 
continuer leur propre défense.

I,a décision prise par la Grande- 
Bretagne de prendre action contre 
les navires de son ancienne alliée 
confirme ma prédiction d'il y a 
trois semaines. A mon avis, pas un 
seul officier de marine américaine 
ne sera surpris des événements sur­
venus à Oran ou à Alexandrie. Ce 
qui l'a surpris probablement c'est 
que le personnel français puisse 
avoir cru que ia Grande-Bretagne 
laisserait les navires français à la 
disposition de l'Allemagne et de l'I­
talie. La promesse formulée par 
l'axe a l'effet que les navires fran­
çais ne seraient pas employés contre 
la Grande-Bretagne, à en regard 
des nombreuses promesses brisées 
par les pays de l'axe, ne fut pas 
prise au sérieux par les officiers su­
périeurs de la marine anglaise. Il 
est à douter que les officiers supé­
rieurs français aient cru a cette 
promesse.

Toutefois, les Français, jusqu'à 
un certain point, réalisant la déter­
mination des Britanniques, résistè­
rent quand même et furent subju­
gués par la force. Us n’ont aucune

la tuberculine constitue un excellent 
moyen de diagnostic, elle n'assainit 
pas le lait et ne prévient point l’in­
fection tuberculeuse pouvant surve­
nir à tout moment chez l'animal: en­
tre deux épreuves faites à un an 
d'intervalle, une ou plusieurs bêtes 
peuvent s'infecter et fournir un lait 
contaminé pendant trois, six, dix et 
même onze mois avant que la secon­
de épreuve révèle la maladie, Cette 
éventualité s'est produite au cours 
de 1939 dans deux ou trois troupeaux 
produisant du lait spécial vendu à 
l'état cru dans notre ville. Les statis­
tiques les plus récentes démontrent 
qu'en ce qui concerne Montréal, 
une vache sur environ quatre cent 
(400) souffrirait de tuberculose, no­
nobstant l'épreuve à la tuberculine 
pratiquée tous les ans sur 100% des 
troupeaux.

Chez l'humain, malgré l'exclusion 
de tout contact avec le lait des cas 
actifs de maladies contagieuses, cer­
taines sources de danger échappent 
malgré tout au contrôle des inspec­
teurs laitiers: ce sont les cas mécon­
nus de ces diverses Infections, les 
cas non soupçonnés de tuberculose, 
les “porteurs de germes". La pasteu­
risation éliminera tous ces dangers 
que l’inspection ne peut contrôler.

amitié pour leurs conquérants alle­
mands. Leur sacnfice fut probable­
ment de propos délibéré afin do 
sauver leur ramille des mauvais 
traitements imposés par un ennemi 
brutal, comme représailles s’ils s'é­
taient livrés sans résistance.

L'action entreprise par les Bri­
tanniques est compréhensible et 
rencontre la sympathie de notre 
pays. Ces navires français, ajoutés 
aux forces navales italiennes et al­
lemandes, en Méditerranée et dans 
la mer du Nord, auraient pu faci­
liter ia saisie de Gibraltar, du canal 
de Suez et l'invasion de l'Angleter­
re.
Les pertes en hommes 
doivent être considérables

Il est difficile de reconstruire ac­
tuellement l'engagement naval sur­
venu à Oran. Nous ignorons quelles 
furent les pertes souffertes par les 
Français, mais elles doivent être 
considérables. lies obus à explosifs 
puissants et les torpilles causent 
des pertes de vie nombreuses. La 
guerre sur les mers n'est pas un Jeu 
de salon.

L'amiral français en charge à O­
ran rejeta l'ultimatum britannique 
de six heures. Il se croyait proba­
blement à l'épreuve d'une attaque. 
Oran est un jiort fortifié.

Les rapports indiquent que les 
Britanniques ouvrirent le feu à 5 
h. 58 de l'après-midi, temps do 
l'expiration de l'ultimatum. La nuit 
approchait et la possibilité que les 
navires français se sauvent à la fa­
veur de !a nuit imposa au comman­
dant anglais l'obligation d'entrer 
immédiatement en action.

Nous ignorons la nature de l'en­
gagement. mais ce fut sans douta 
typique de la guerre navale moder­
ne. La flotte anglaise, sans doute, 
comprenait des navires de toutes 
les classes, chargés de la défenso 
de l'entrée de la Méditerranée, 
dans la région de Gibraltar.

Les Britanniques n'ont pas perdu 
de temps. Les navires anglais, en li­
gne de bataille, doivent avoir ouvert 
le feu à 10,000 verges, s'approchant 
graduellement lorsque la résistance 
française débuta et maintenant le 
feu Jusqu'à la fin de cette résistance.

Les navires français qui s'échap­
pèrent doivent avoir profité de la 
noirceur. Il se peut que les Britan­
niques ne possédaient pas de navire* 
assez puissants pour les pourchasser 
et surtout capables de battre un croi­
seur de ia classe du "Dunkerque".

Les Français à Alexandrie se ren­
dirent apparemment aux termes dic­
tés par les Britanniques. Cela démon­
tre peut-être que l'amiral français 
à Alexandrie n'est pas du même cali­
bre que celui d'Oran. Il semble ître 
plus réaliste et refusa de sacrifier 
ses hommes dans un combat contre 
une flotte anglaise déterminée à tout.

L'amiral français en charge à 
Oran était un dur à cuire, d’acier 
dans ses méthodes el inflexible. Mal­
gré toutes les chances contre lui, Il 
choisit d'engager la bataille avec se* 
anciens alliés. Il était apparemment 
de tout coeur en sympathie avec la 
jiolitlque du nouveau gouvernement 
français de rechercher les meilleur» 
termes passibles de l'Allemagne, et 11 
était consentant à se battre pour 
elle. L'amiral à Alexandrie ne l'était 
probablement pas, et 11 choisit do 
jouer bonne fortune avec les An­
glais. ,

Washington, 4 (B.UR.) — Le sé­
nateur Key Pittman, démocrate du 
Nevada, président du comité des af­
faires étrangères, a déclaré ce soir 
qu’il approuve entièrement la saisis 
de la flotte française par la Grande- 
Bretagne. Cette saisie restaure la 
confiance dans l'habileté de la Gran­
de-Bretagne de se défendre. Le séna­
teur William King, républicain do 
l'Utah, dit qu’il s'agit d'une nouvelle 
protection pour notre hémisphère 
contre les pays totalitaires. “Tout ce 
qui rend la Grande-Bretagne plu* 
forte, dlt-11, nou» rend aussi plu* 
fort*."
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Churchill a expliqué 
l'attitude anglaise

Londres. 4 (B.U.P.) — Voici un 
résumé du discours prononcé, au­
jourd'hui. par le premier ministre 
Churchill devant le Parlement

Au tout début de son discours, le 
premier ministre a dit que c'était 
avec un profond regret qu'il de­
vait annoncer à la Chambre les 
mesures qu'on avait dû prendre 
pour empêcher la flotte française 
de tomber nux mains de l'Allema­
gne.

Churchill a rappelé l'offre faite 
par l'Angleterre de relever la 
Fnuice de ses obligations et traité 
d'alliance à ia seule condition que 
la flotte française fut dirigée vers 
les ports anglais avant qu’un ar­
mistice séparé ne fut en marche 
d'être négocié avec l'ennemi.

Le premier ministre a aussi 
souligné que malgré les promesses 
formelles faites par le gouverne­
ment Reynaud de livrer à la 
Grande-Bretagne 400 pilotes nazis 
prisonniers en France et descen­
dus par la Royal Air Force, ces 
aviateurs ennemis ont été remis à 
l'Allemagne.

' Un geste aussi malheureux, je 
l'ispêre. a «lit Churchill, ne se.-al 
pas relaté par "histoire et je crois 
fi .moment qu'une génération de 
Français se lèvera un jour peur 
venger l’honneur,”

Cc-licatc decision
Le premier ministre a dit qu'il 

n'avait jamais eu de toute sa car­
rière. de décision aussi délicate à 
prendre que celle qu'il lui a fallu 
piendre au sujet de la marine de 
guerre française.

"Les raisons qui motivèrent no­
ire attitude étaient impératives," 
d'ajouter Churchill, "nous avons 
voulu par ailleurs et, en outre, 
obtenir l'assentiment de tous les 
membres de notre cabinet sur la 
décision à prendre. Tous ont fait 
preuve de la même conviction. Au­
cune hésitation. Aucune divergen­
ce chez tous les membres du ca­
binet."

Le premier ministre a annoncé 
que plusieurs unités de la marine 
française, dont deux cuirassés, 
deux croiseurs légers, quelques 
sous-marins, y compris le fameux 
Kurcouf, huit contre-torpilleurs et 
près de 200 petits navires auxiliai­
res ont été remis A l'Angleterre, 
après qu’un ordre en conséquence 
«ut été donné aux commandants. 
Tous ces navires se trouvarênt aux 
bases de Plymouth et de Ports­
mouth.
Sanglant malentendu

L'opération fut heureuse. Au­
cune résistance, aucune victime, 
sauf dans un seul cas. Une alter­
cation, par suite d’un malentendu, 
se déroula A bord du "Surcouf". 
Un marin anglais fut tué, deux of­
ficiers et un sous-officier anglais 
furent blessés: un officier français 
fut tué, un autre blessé.

Pour le reste les marins fran­
çais ont accueilli avec enthousias­
me la fin d'une trop longue période 
d'inaction et d'incertitude. Un 
grand nombre — près de 800 A 900 

ont même exprimé leur ardent 
désir de poursuivre ia guerre ma­
ritime. Quelques-uns ont même de­
mandé à être naturalisés anglais. 
Ceci, nous sommes prêts à le fai­
re, sans aucun préjudice pour les 
autres qui désirent continuer A se 
battre pour nous et avec nous, 
mais en leur qualité de soldats de 
France.
Le reste des équipages 
rapatrie

Le reste de ces équipages sera 
Immédiatement rapatrié en des 
ports français, si le gouvernement 
français peut faire des arrange­

ments pour les recevoir, avec la 
permission de ses chefs allemands. 
Nous allons aussi rapatrier toutes 
les troupes françaises en ce pays, 
excepté celles qui. de leur propre 
gré, ont offert de suivre le général 
de Gaulle en s'enrôlant dans les 
forces de libération française dont 
il est le chef.

Plusieurs sous-marins fiançais se 
font aussi joints A nous indépen­
damment et nous avons accepté 
leurs services.

Je me tourne maintenant vers la ] 
Méditerranée, à Alexandrie où est : 
postée une forte flotte b: itannique j 
H y a IA aussi en plus d-vs cuirassés 
français, quatre croiseurs français, 
dont trois modernes A canons de 8 
pouces, et un nombre de petits na­
vires. Ces navires ont été avertis 
qu’ils ne pouvaient pas quitter le 
port et se remettre aux conquérants 
allemands de la France.

Des négociations et des discus­
sions ont eu lieu et des mesures 
sont prises pour assurer que tes na­
vires. qui sent commandés par un 
très brave amiral, seront coulés ou 
amenés autrement A te P’ier A nos 
désirs. L'angoisse ta. t par et pro­
cédé aux officiers anglais et fran­
çais peut facilement être imaginée 
lorsque Je dirai a la Chambre que 
pas plus tard que ce matin durant 
le raid à Alexandrie, des navires 
français ont fait feu lourdement et 
avec efficacité avec nous contre 
l'ennemi commun.
Offre de continuer la 
lutte conjointe

Nous allons naturellement offrir 
toutes les facilités voulues aux offi­
ciers et aux hommes français A A­
lexandrie qui désirent poursuivre 
la guerre. Noils avons promis de ra­
patrier le reste.

"La partie la plus curieuse de 
l’histoire reste A venir. Deux des 
plus beaux navires de la flotte fran­
çaise — le Dunkerque et le Stras­
bourg. croiseurs de guerre moder­
nes — qui sont bien supérieurs au 
Schamhorst et au Gneiseneau, se 
trouvaient avec plusieurs croiseurs 
légers et un nombrp de destroyers, 
de sous-marins et d'autres navires 
à Oran et à Mers-ïü-Kebir, à la 
frontière française tiu Maroc.

Hier matin, un officier anglais 
choisi avec soin — le capitaine Hol­
land, autrefois attaché naval A Pa­
ris, a été envoyé A bord d'un des­
troyer pour rencontrer l’amiral 
français Gensoul. Celui-ci ayant 
refusé l'entrevue, on lui remit un 
document dont Je vais lire Jes pre­
miers paragraphes:

"Il nous est impossible de permet­
tre A vos beaux navires de tomber 
aux mains de nos ennemis alle­
mands ou italiens. Nous sommes 
déterminés A lutter jusqu'au bout 
et si nous gagnons, comme nous 
croyons le faire, nous n'oublierons 
jamais que la France fut notre al­
liée et que nos intérêts sont les mê­
mes que les leurs, et que notre en­
nemie commune est l'Allemagne.

"Et nous déclarons solennelle­
ment que nous rendrons à la Fran­
ce son territoire. A cette fin, nous 
devons nous assurer que les meil­
leurs navires de la marine françai­
se ne puissent être employés contre 
nous par l'ennemi conunuu”.

Alternatives offertes aux 
navires français

"Dans eet état de choses, le gou­
vernement de Sa Majesté m'a don 
né instruction de demander à la 
flotte française qui se trouve ac­
tuellement A Mers El Kebir et A 
Oran de prendre l'une des alter­
natives suivantes:

F*»-]

Photographie de la colonie britannique de Honk-Kong-, en Chine, 
l’objet d’un blocus de la part de l’armée et de la marine japo­
naise^. Ces dernières prétendent qu’il s’agit d’empéoher Pexpé- 
ditiou d’armements aux armée» chinoise».

JEUNE HOMME tes étude» sont terminée*. - 
Que feras-tu demain?

. Iras-tu grossir le nombre des chômeurs?
r>evl*ti* une compétence #*n CîKNIE 
KIÆCTUIQIE. en RADIO ou en 
SOUDURE ELECTRIQUE en t'inscri­

vant pour l’un de ces cours a

L’ECOLE MODERNE 
D’ELECTRICITE

2251 rue DELORIMIER, AM. 6064 
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__ PROSPECTUS SUR DEMANDE —
l* ml MabUmment «uuufW-»-!r»m»l. J* *»

Ajnértoee.

A. — Vous joindre à nous et 
combattre jusqu’à la victoire, i’Al- 
lemagne et l’Italie.

B. — Naviguer avec équipage 
réduit sous notre contrôle jusqu'à 
un port britannique. Les équipages 
seront ensuite rapatriés le plus 
tôt possible.

C. — Si l'une ou l’autre de ces 
alternatives est prise, nous retour­
nerons vos navires A la France à 
la fin des hostilités ou nous paie­
rons pleine compensation pour les 
dommages qui leur ont été causés.

"Far ailleurs, si vous êtes ame­
nés à penser que le fait de faire 
servir vos navires contre les Ita­
liens et les Allemands va contre 
les termes de l’armistice, vous pou­
vez les diriger avec des équipages 
réduits dans nn port français des 
Antilles, par exemple la Martinique, 
où ils seront démilitarisés ou remis 
aux Etats-Unis jusqu'à la fin de la 
guerre et leurs équipages rapatriés 
en France.
“Saborder ou combattre”

"Si vous refusez ces justes of­
fres. je dois vous demander avec 
regret de saborder vos navires dans j 
les six heures. Sinon, le gouverne­
ment m’a accordé le pouvoir d’user ! 
de toute la force nécessaire nonrj 
empêcher vos navires de tomber 
dans les mains des Allemands ou 
des Italiens”.

Nous avons espéré que l’une ou 
l’antre de ces alternatives serait 
acceptée sans que nous soyons obli­
gés d’avoir recours à la terrible 
force d'une escadre britannique. 
Une escadre britannique s’est pré­
sentée dans le port d'Oran deux 
heures après l’arrivée du capitaine 
Holland sur son destroyer. Cet 
escadre de bataille était sons les 
ordres du vice-amiral Somerville 
qui s'est distingué lors de la re­
traite de Dunkerque en rescapant 
100.000 Français.

Cet officier avait de plus à sa 
disposition plusieurs flottilles de 
navires plus petits. Les négocia­
tions se poursuivirent tonte la 
journée et nous avons espéré Jus­
qu’à l'après-mtdl que nos conditions 
seraient acceptées sans perte de 
sang. Cependant, suivant sans dou­
te les ordres venant de Wiesbaden 
où siège la commission franco-alle­
mande, l'amiral Gensonl refusa de 
se plier h nos demandes et annon­
ça son Intention de combattre.

L'amiral Somerville reçut en con­
séquence l’ordre de compléter sa 
mission avant la tombée de ia nuit.

A 6 h. 58 p.m.. Il ouvrit le feu 
sur la puissante flotte française 
qui était protégée par ses batteries 
côtières. A 6 p.m., le combat était 
sérieusement engagé. Le feu dura 
10 minutes.

Il fut suivi d'une violente attaque 
de notre flotte navale aérienne 
transportée par l"'Ark Royal '. A 7 
h. 30, lainiral Somerville émit un 
communiqué annonçant qu'un croi­
seur de bataille de la classe du 
"Strasbourg" avait été endommagé 
sur le rivage, qu'un cuirassé de la 
classe du "Bretagne" avait été cou­
lé et qu’un autre de la même clas­
se avait été endommagé, et que 
deux destroyers français et un por­
te-avions tie "Commandant Tes­
te") avaient aussi été coulés ou brû­
lés.

"Tandis que se livrait ce triste 
combat, l'autre croiseur de bataille 
de la classe des Strasbourg, le

Cinq ans de 
prison pour 
effraction

Un dangereux récidiviste, qui 
passa le plus clair de son temps tli 
prison depuis 1913, Louis Vallée, 
61 ans. sans domicile connu, coma 
paraissait hier devant le juge t -Fi, 
Guérin sous l'accusation de ten- 
laiive de vol avec effraction au No 
1608 de la rue Plessis, et possession 
d’outris de cambrioleur. Après au­
dition des témoins, le juge déclara 
N'allée coupable sur les deux chei? 
d'accusalion et le condamna à cinq 
ans de pénitencier dans chaque cas', 
les pleines étant concurrentes.

C’est le jeune Armand Champa­
gne, 9 ans, 1600 rue Plessis, qui vit 
l’accusé forcer la porte d’arrière du 
logement et pénétrer dans la place. 
Il avertit un passant, M. P. Gau­
thier, 71 ans, qui vit en effet I indi­
vidu dans la cuisine du logement. 
M. Gauthier voulant entrer dan- la 
maison, le bandit tenta de prendre 
la fuite, mais le vigoureux vieillard 
le saisit à la gorge au risque- de ;e 
faire frapper par le voleur avec une 
barre de fer. Une auto de la radio» 
police venant à passer sur les lieux, 
les constables séparèrent les com­
battants et arrêtèrent Vallée.

'Dunkerque” ou l'autre, parvint A 
s'échapper du port dans un vaillant 
effort pour atteindre Toulon ou les 
ports nord-africains, et se placer 
sous contrôle allemand, d'accorrl 
avec les conditioas d'armistice du 
gouvernement de Bordeaux. Il a été 
poursuivi par des avioas de la flot­
te et frappé d'au moins une torpil­
le. Il a pu cependant être rejoint 
par d'autres vaisseaux français 
d’Alger durant la nuit, car ces 
vaisseaux étaient bien placés pour 
le rejoindre, et ensemble ils purent 
rejoindre Toulon avant que noua 
puissions les dépasser.

Après avoir relaté le malheureux 
engagement naval d’Oran entra 
Français et Anglais et l’incident su» 
le Surcou/, Churchill a dit qu'il s'en 
remettait avec confiance au Parle­
ment de juger des actions du cabi­
net, à la nation, aux Etats-Unis et 
à l’histoire.

Winston Churchill a ensuite dis­
couru quelque peu sur les prépara­
tifs de défense contre l’invasion na­
zie en disant qu’il croyait préféra­
ble de ne pas discuter ces affaires 
en public ou du moins en autant 
que le gouvernement est concerné 
et cela sous réserve en session pri­
vée.

Le premier ministre a aussi lancé 
un appel à tous les sujets de Sa 
Majesté aux alliés de l'Angleterre 
et aux hommes de bone volonté.

Coopérer à l'achat local 
est un facteur de stabilité

Vos professionnels et commerçants se dépensent r.14 
. bien-être de votre localité; là doivent circuler, de pré* 

férence, les argents de vos revenus. En plus de rend. » 
le réciproque à qui encouragement est dû, vous bénéfi­
cierez de prix avantageux, stables et de produits variés.

QUARTIER SAINT-EDOUARD :
Bicycles vendus, loués, réparés: À. LAPORTE, 414 StZotique E. CA 5550
Bijoutier: W. RIOPEL. montres et diamants, 902 Bélanger DO 0640
Bois-charbon: H. POISSANT, 5771, St-Hubert DO 6161;
Huile à chauffage: CIE D’HUILE LAPERLE, 6277, St-Hubert CA 5920

Mercerie-chapeaux: JOS. SAVARIA, 6866, St-Hubert DO 799#
Notaire: Albinl ROY, 9 a.m. à 9 p.m., 6503, Chateaubriand CA 1368

QUARTIER VILLERAY :
Accessoires de cinéma: LYRIC, W. Picard, 6081, Cb.*Colomb CR 5130

Ameublement générai: Paul CORUE1L, 434 est, blvd Crémazle DU 6737,

Bois-charbon: V. LÀLONDE, 7067, Saint-Hubert DO 1310

Horloger-bijoutier: J.-E. LEDUC, 406, Gounod
Plomberie: BOUTHILLIER, Fr», 8693, St-Denis (jour et soir) DU 3283

Pneus-batteries-vuicaniaation:
LÀBERGE TIRES SALES & SERVICE, 7761, St-Hubert CR 3747,

nOUR Insérer votre carte d’affaire» sou» le CA 1171 
* nom de votre quartier, veuillez téléphoner à » ** * * • *
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Cinq religieuses de retour 
au pays nous racontent 

Se bombardement de Paris
Québec. 4. — “Nous sommes heu­

reuses de revenir au Canada, notre 
pays natal, après des absences plus 
ou moins longues. Nos maisons de 
France ont été fermées & cause de 
U guerre et de l'occupation alle­
mande. Nous sommes sans nouvel­
les de nos Soeurs de Parts, surtout 
«près l'évacuation forcée. Après 
trots semaines passées à Parts, nous 
sommes arrivées à Southampton le 
10 juin et à Londres le 17 suivant, 
où les Petites Soeurs de l'Assomp­
tion nous ont reçues. Une traversée 
de deux semaines nous ramène au 
Canada, après avoir vécu des heu­
res inoubliables".

Ce sont là, en résumé, les premiè­
res paroles à son arrivée aujour­
d'hui à Québec, de Soeur Colette, 
des Soeurs de Jeanne d'Arc, qui di­
rigeait un groupe de religieuses qui 
ont dû fuir la Fiance envahie par 
les Allemands. La Mère générale, 
Boeur Joséphine, les accueillit à la 
gare Union. Les religieuses ont fait 
la traversée à bord d'un bateau 
hollandais convoyé par la marine 
britannique et sont descendues à 
New-York, lundi matin, après avoir 
passé deux semaines complètes en 
mer
Toutes nées ici

Ces religieuses viennent de Beau- 
lleu-les-Fontalnes en LoLse. Ce sont 
Soeurs Colette du Sacré-Cœur (de 
Lévis i; Augustin du Sacré-Cœur 
(de Rtvière Caplan. comté de Bona-

La guerre mondiale il 
y a vingt-cinq ans

Le 4 juillet 1915

venture); Elise du Sacré-Cœur (de 
S.-Jtan-Port-JoH) ; Rodrigue du 
Sacré-Coeur (de S.-Magioire de 
Bellechasse l : Marie-Simone du Sa­
cré-Cœur (de Pont-Rouge>. Elles 
ont quitté leurs deux maisons de 
Beaulieu-les-Fontaines (le château 
Jeanne d'Arc et l’hospice de la 
commune), le 20 mai. en route pour 
Paris, où la sécurité paraissait meil­
leure dans le temps.

"Nous avons passé trois semaines 
à Paris; cependant, nous n'avons 
pas eu connaissance de bien des ac­
tivités militaires”, nous disait Soeur 
Colette, “mats nous entendions très 
bien la canonnade. Un jour les Al­
lemands passaient à 11 kilomètres 
de chez nous; c'étaient des unités 
motorisées qui préparaient Ips voles 
et cherchaient les meilleurs en­
droits à frapper, et attendant les 
renforts”.
Les raids aériens sur Paris

—Avez-vous eu connaissance des j 
raids aériens?

—A Paris, le 3 juin. C'était ter­
rible à entendre et surtout a voir 
tomber les fusées et les bombes en- j 
nemies.

—Quand avez-vous quitté Paris?
—Le 8 Juin, comme l'on nous di­

sait que les choses allaient mal. 
nous avons décidé de passer en An­
gleterre. Embarquées à S.-Malo. 
nous atteignions Southampton. 54 
heures plus tard, soit le 10 juin. Et 
le 17 juin, nous nous rendions à 
Londres. C'est là que nous appre­
nions la chute de la France.

-Est-ce que l'on craint beaucoup 
l'invasion allemande en Grande- 

1 Bretagne?
—L'on craint beaucoup les raids 

aériens, mais la défense est très ren- 
1 forcée depuis un certain temps.

—La traversée a été sans ind- ; 
! dent?

I Par British United Pres* 1 

Les troupes turques occupaient 
Lnhej, dans le sud de l'Arabie.

L’offensive Italienne contre les 
Autrichiens à Isonzo entrait dans 
Ha >ixièm« journée.

Ua garçonnet fait une 
chute d’une quinzaine 
de pieds dans un parc

Roland Larcher. 10 ans. 948. rue 
Wolfe, était à s’amuser au terrain 
de jeux du parc Viger, hier après- 
midi, quand il est tombé de la glLs- 
soire, faisant une chute d'une quin­
zaine de pieds. De l’hôpital St-Luc, 
où il a été transporté, on nous In­
forme qu'il a subi des contusions 
généralisées. Son état n'est pas Ju­
gé critique cependant.

Beau geste d’une 
vieille Française

QUELQUE PART EN FRANCE. 4 
— Un journaliste tentant de s'é­
chapper d'une ville bombardée par ; 
■les Boches réussit à en sortir ml- 
raculeusement. Les • Allemands en-j 

'traient dans la ville. Soudainement, J 
line femme lui demanda s'il pou- j 
valt conduire une auto. Comme 11 y j 
avait déjà huit personnes dans l'au­
to. Il n'y avait plus de place pour 
lui. Immédiatement la grand'mère, 
figé de 80 ans. Insista pour demeu­
rer dans la ville afin de permettre 
l'évacuation de sa famille. L'auto 
partit et laissa la vieille seule.

Un incident durant 
, la traversée

—Nous avons été averties, après. ,
I naturellement, d'un Incident qui 
aurait pu nous coûter la vie. Notre 
bateau hollandais, convoyé par la 
marine anglaise, a voulu éviter une 
mine et il est allé donner sur un ! 
autre obstacle qui nous a valu un ■ 
retard de 48 heures. C'est ce qui j 

; fait que nous sommes restées en i 
I mer plus de deux semaines, 
j En cours de route, en panant pour 
I le Canada, nous avons rencontré 
les soldais canadiens, les anglais et : 
les français qui évacuaient la Fran­
ce. Nous avons remarqué au moins I 
14 navires de soldais. Nous sommes | 
arrivées à New-York, lundi matin, ! 
le 1er juillet.

“Le religieuses arrivées aujour- ' 
d'hui ont dû se séparer de leurs | 

I compagnes, dont deux Franco-amé- 
j ricaines qui ont dû voyager à bord 
i du “Washington'’ pour arriver à 
! New-York un peu avant nous. D'au- 
i tre part, on est sans nouvelles de 
celles qui restent en France. Il y 
en avait 24 religieuses de notre eom- 
munauté: 5 arrivent aujourd'hui. J 
six autres ce soir, deux sont arrivées 
à New-York. Quelques-unes sont 
restées en France pour protéger les 
intérêts de la communauté.
Au couvent de Bergerville

Sceur Colette était en France de- i 
puis 9 ans. Sœur Simone, depuis . 
deux ans. de même que Soeur Ro- , 
drlgue. tandis que Sœur Augustin 
n'avait pas revu son pays depuis 12 
ans, et Sœur Elise. depuLs 11 aas .

Elle se retirent toutes à la mal- j 
son-mère de Sainte-Jeanne d'Arc à 
Bergrville. ___  1

GRANDS
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1 Dernier écho de la 
grève de la robe

Dernier écho de la grève qui eut 
Heu dernièrement dans l'industrie de 
la robe, quatre grévistes comparais­
saient hier pour leur enquête pré­
liminaire devant le juge Gustave 
Marin. Ce sont Bill Morgans loin. 
57. rue Cuthbert, Hyman Jacob­
son. 5473. rue Du rocher. Ben Mo- 
rolf. 4031, rue St-Urbain. et Sol­
ly Isenberg. 5427. rue St-Urbain. 
qui étaient accusés de voies de fait 
sur deux hommes et deux femmes, 
dans une manufacture sise 4ô0 ouest 
rue Ste-Catherine

Ils ont été envoyés à leur examen 
volontaire qui aura lieu le U Juillet 
courant.

Deux poids, deux 
mesures à Lachine

Kensuke Horinouehi, ambassadeur japonais aux Etats-l'nis, coupe 
Je gâteau qui décorait la table lors des eérémonies organisées à 
l'occasion du 2,G00ème anniversaire de la fondation de l'empire 
japonais. Cette fête eut lieu à New-York. Il va sans dire qu'il 
n'y avait pas 2,600 chandelles sur le gâteau.

Il voulait emmener 
sa blonde 
en promenade

Quand on a un peu d’argent 
on promène "sa blonde" en aulo 
mais Quand on n'a que 17 ans et 
pas d'argent du tout que faire 
pour promener sa blonde de 1<S 
ans? C'est le problème que crut 
solutionner avant-hier le jeune 
Gérard Forget, 154 rue Rose-de- 
Lima, qui, dans ce but ne trouva 
rien de mieux que de s'appro­
prier. rue Ste-Cathenne ouest 
une bicyclette d une valeur dt 
%25. sans bourse délier d'ailleurs.

Mal lui en pnt car il se faisait 
arrêter avec sa jeune amie, Flo­
rence Lebrun, 232 avenue Gree­
ne, et tous les deux comparais­
saient hier devant le juge Mau­
rice Télreau sous l'accusation de 
vol de la bicyclette. Ils s’avoué- 
rent coupables.

.Mardi prochain ils recevront 
leurs sentences et seront ainsi 
fixés sur ce que coûte vèritbalr- 
ment une agréable promenade 
d'amoureux.

Ville St-Pierre ne prise 
guère les nouvelles 
taxes provinciales

Vllie-Saim-Pierre. 4 i D.N.C.) —
Ici, comme ailleurs, la population 
ne prise pas les taxes nouvelles Im­
posées par le gouvernement rouge 
de Québec. Le maire-député Charlie 
Kirkland, qui ne s'est pas oppose 
en chambre à ces impositions, sem­
ble se cacher depuis quelque temps.
On dit qu'il est assez difficile de le 
rencontrer pour lui causer de ces 
taxes et de l'attitude qu'il a prise.
En plus de la taxe de vente ordi­
naire. on sait que nos automobilis­
tes doivent verser *5. par année à j me 
la ville de Montréal alors même 
que notre propre municipalité ac­
cuse de* déficits, résultant de la 
maladministration du maire-dépu­
té Charlie Kirkland.

Lachine, 4 iDNC.» — Quoique 
le rapport olficiel de la séance or­
dinaire du comité ne sera rendu pu­
blic que lundi soir prochain, lors de 
la séance du conseil, nous avons ap­
pris que les coivseiUcrs ont vote une 
somme de $12.50 nu Cercle Parois­
sial de Larhine. Ceci serait pour un 
quart de page d annonce dans nu 
programme-souvenir du tour cy­
cliste "A travers ma Province” or­
ganisé par cette association. Cette 
dernière avait demandé $50.

Le maire Leduc n'a pas jugé bon 
d'accorder un tel montant à une 
association de quelque 400 Jeunes 
garçons, mais 11 a su faire accepter 
le don d'une coupe pour un club de 
gros bonnets, l'hiver dernier Cette 
coupe a été achetée au prix de *65. 
et le club en question compte environ 
50 membres de la haute finance. 
“Quand il s'agit de bonne publicité 
pour noire ville, le maire Leduc 
coupe les dépenses mais quand il 
s'agit des gros bonnets. Il perd le 
sens de la valeur de l’argent", nous 
déclarait un échevin ce matin inè-

— II faut de toute nécessité que 
Ips ouvriers canadiens-françals réa­
lisent quHs doivent rester bien en 
face de leurs devoirs de patriotes 
365 Jours.

Restrictions imposées 
sur les voyages 
aux Etats-Unis

OTTAWA. 4. (B.u.p.l — le pre­
mier ministre. ITion M King, an­
nonce aujourd'hui à la Chambre 
des communes que de plus amples 
restrictions seront imposées aux 
Canadiens Anxieux de se rendre aux 
Etats-UnLs. en accord avec la poli­
tique du gouvernement de conserver 
au pays le plus d'échange possible 
A l'avenir, les fonds américain* ne 
pourront plus être obtenus aux ban­
ques. Toute application pour ces 
fonds devra être adressée à la Com­
mission de contrô'e de l'échange â 
Ottawa pour approbation.

En réponse à une question posée 
par M. Lockhart, député conserva­
teur de Lincoln, le premier ministre 
exprime son regret du retard appor­
té à rémission des passeports, mais 
comme ces derniers sont des docu­
ments importants. 11 est nécessaire 
de ne point les émettre à tort et à 
travers.

Çjcpédiz'z.
LA-MIONS

p(111r

Rapidité
ET

Commodité

Expédiez de la manière rapide
SERVICE QUOTIDIEN

Pionniers du service de la collecte et livraison du fret 
Appelez le membre du syndical le plus proche afin qa’il vans 

démontre comment il peat mienx vous servir.

Réunion de l’Association 
des chômeurs de St-Henri

L'Association des Chômeurs de 
Montréal tiendra une grande as­
semblée, ce soir, à l'Ecole St-Henrl 
reoin des rues du Collège et St- 
Jacques) à 8 heures 15

Les orateurs répondront aux insi­
nuations faites par les échevlns de 
Montréal et le Maire et dénonce­
ront ceux qui sont .réellement res­
ponsables de la triste situation dans 
laquelle se trouvent les chômeurs.

L'Association demande à tous les 
chômeurs de Montréal de bien vou­
loir signer l'engagement de travail 
tei qu'il est demandé par la Com­
mission du Chômage, sans s'occu­
per de quelle manière U sera ap­
pliqué.

Le SYNDICAT des CAMIONNEURS
DE LA PROVINCE DE QUEBEC INC.

LISTE PARTIELLE DES MEMBRES:
TKIj. UK. 1T.%7
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Je vous parlais hier des “possibilités cinématographiques’’ du 
Canada. Voici l’intéressante lettre que j’ai reçue d un lecteur à ce 
sujet. _ _

"Je viens de lire votre article sur le journal de ce matin et je 
constate ^vec plaisir qu’il corrobore en partie avec des idées que 
j’émettais dans une lettre adressée à la Cie France Film i! y a quelque 
temps et dont je vous inclus copie.

"Je suis heureux de voir que vous avez confiance dans l’avenir du 
cinéma au Canada et j’espère que vos prévisions et prédictions se 
réaliseront à ce sujet.”

Voici maintenant la copie de la 
lettre dont parle ce lecteur:

Montréal, le 27 jutnl940. 
Cie France Film,
637 Craig ouest,
MONTREAL.
Messieurs,

J'apprends par les Journaux qu'il 
n'y aura plus d'importation de films 
parlants français. C'est en réalité 
très fâcheux, car nous avions d'ex­
cellents programmes. Seulement 
faut-11 pour cela craindre pour 
l'avenir du cinéma français? Je ne 
crois pa3. Vous me permettrez de 
vous faire connaître mon opinion 
à ce sujet.

En vérité nous sympathisons 
beaucoup avec la France et nous 
souhaitons qu’elle te relève rapi­
dement et continue à nous faire 
parvenir des films. Mais d'ici ce 
temps-là. que va-t-on nous offrir

Le film “Beau Geste’ 
sera enfin présenté

Le film Paramount "Beau Geste*, 
que la direction du cinéma Palace 
devait mettre à l'affiche il y a plu­
sieurs mois, sera finalement lancé 
vendredi prochain sur l'un des 
écrans de la rue Sainte-Catherine 
Ouest. Le film, duement accepté au 
bureau de censure, avait été retiré à 
la dernière minute sur la demande 
expresse du consulat de France à 
Montréal. Rien ne s'oppose plus 
maintenant à ce qu'il soit présenté 
au public.

Le film est l’adaptation du fameux 
roman de P.-C. Wrc-n sur la Légion 
Etrangère, qui vient d'étre dissoute. 
Les vedettes du film sont Gary Coo­
per, Ray Millard. Robert Preston, 
Brian Donlevy et Susan Hayward, 
qui est la seule femme du Hlm. Laaux cinémas français? Des films la 1X wottsrn Welldoublés! des films américains on mlse en scène de *1!Uam WeU' 

englais!, nous en avons déjà trop.
Ne croyez-vous pas que ce serait 

une excellente occasion de dévelop­
per au pays l'industrie du film, de 
fonder des studios, de faire au moins 
quelques essais. Le Canada et no­
tamment la province de Québec ne 
manque pas d'artistes, de chanteurs.

man.

Les “Flying Behees’ 
au Parc Belmont

Les "Flying Behees", qui repré-
v___ _ .. __________ _ sentent la toute jeune génération

de comédiens, de musiciens, de dan- . ‘1° trapézistes, donneront leur nu
eeurs. d'écrivains etc... d'endroits . méro en attraction gratuite la se­

. i _.t~> ___ rIAn lim/ii rrviy* n 11pittoresques et de paysages enchan- maine prochaine, dès lundi soir, au
r 1 . . . ____ „ T3/.l>vinn« Pûr itllHooioilV *1C Hll
teurs pour tourner des scènes exté 
rieures. D'ailleurs on a déjà tourné 
au pays de très jolies scènes exté­
rieures qui ont été bien réussies 
D'autant plus que cela ouvrirait à 
de nombreux jeunes gens des nou­
veaux champs d’action, comme la 
photographie, le décor, Técralrage 
cinématographique, etc.

Je suis un fervent du cinéma, un 
amateur de photographie et J'étu­
die moi-même le chant et la comé­
die et telles sont là mes vues de­
puis bien longtemps. On déplore 
avec raison la situation du théâ­
tre à Montréal qu'a tué le cinéma. 
A quoi rccourrir sinon au cinéma 
lui-même pour rétablir les choses, 
il faut se plier aux circonstances et 
au modernisme.

Nos écoles de diction, de chant et 
le s mouvements de théâtre qui exis­
tent. abondent de Jeunes talents qui 
n'attendent que l'occasion pour se 
taire valoir. Ils essayent de se ré­
fugier à la radio et là encore c’est 
encombré.

J'al voulu émettre mes Idées sur 
cet intéressant sujet et si cette let­
tre peut aider à un développement 
quelconque de l'industrie du cinéma 
au pays. Je serai heureux d'y avoir 
contribué.

Respectueuesement à vous, 
Roland Crépeau,

2226, rue Chambly.
Montréal.

Et sur ce... A DEMAIN.

Déserteurs roumains 
arrivés en Bessarabie

parc Belmont, Ces audacieux as du 
trapèze, deux hommes et une jeune 
fille, étonneront le public par la ra­
pidité de leurs évolutions.

L'engagement de la "Peaches Sky 
Revue" se terminera dimanche soir. 
Les visiteurs au parc ne cessent de 
louer la témérité inouïe avec la­
quelle ces six danseuses-acrobates 
dansent sur de minuscules pla­
teaux au haut d'appareils qui at­
teignent 75 pieds d'altitude.

Les fêtes enfantines se poursui­
vent toute cette semaine. Aujour­
d’hui le Y.M.C.A. du sud-ouest de 
la ville et les employés de la mai­
son Birks se rendront en pique-ni­
que au Belmont.

Festival de chorales

MARGARET SULLAVAN, FRANK MORGAN' et IRENE RICH 
dans une scène de la grande production Met ro-Golduyn-.Mayer, 
"The Mortal Storm”, qui prend aujourd'hui l'affiche du théâtre 
Loew's.

“Milady” et “Les Trois 
Mousquetaires”, films 
célèbres, au St-Denis

raison d'étre qu'en vertu de la 
femme. Constance Bonnacieux et 
Milady (rôles tenus par Blanche 
Montel et Edith Méra) sont lc3 
deux héroïnes d'une action toujours 
palpitante et bourrée de surprises 
de toutes sortes.

Deux oeuvres d’Alexandre Du­
mas, "Les Trois Mousquetaires” et 
“Milady" prendront l'affiche sa­
medi au Saint-Denis. Les amateurs 
de films d’action seront servis à 
souhait car ces deux films n'en 
manquent pas.

D'Artagnan est le héros populai­
re le plus connu de toute la lit­
térature contemporaine. L'image­
rie populaire et le cinéma ont po­
pularisé ses traits, son attitude, 
ses phrases et ses actions d’éclat.

La direction du Saint-Denis a 
été bien inspirée de présenter ces 
deux films au même spectacle. En 
effet le second complète le pre­
mier bien que chaque film soit un 
spectacle complet par lui-même.

C'est le bel artiste français Ai­
mé Simon-Gérard qui incarne le | 
mftie et sympathique d'Artagnan. ' 
mousquetaire au grand coeur, tou­
jours prêt à tirer le fleuret pour 
une belle cause... ou une jolie dame.

Dans “Les Trois Mousquetaires", 
va sans dire que l'Amour a sa pla­
ce. En vérité tous les exploits de 
d'Artagnan n'existent et ont leur

avec plaisir 
ussi à l’aise

Le public reverra 
Henri Rollan tout aussi 
dans un rôle de ce genre que dans 
son travail habituel. D’ailleurs tou­
te la distribution ne compte que 
des acteurs de mérite. Par exem­
ple que dire du "Richelieu” de 
Samson Fainsilber. Du travail re­
marquable.

MARGARET SULLAVAN 
AU THEATRE LOEWS

Le Hlm "The Mortal Storm ' qua 
nous présente à partir d'aujourd’hui 
le Loews ajoute au caractère cia 
.’actualité, celui de réunir une ties 
brillante distribution. Voici les 
noms des artistes qui en font par­
tie: Margaret Sullavan. James
Stewart. Robert Young, Frank Mor­
gan dans les rôles importants; Ro­
bert Stack, Bonita Granville, Irene 
Rich, William T. Orr, Maria Ous- 
penskaya et Gene Reynolds dans 
les autres.

La tempête mortelle n'est autre 
que le nazisme qui vient détruire 
l'union des foyers, l'intimité fami­
liale avant de causer la mort cie 
milliers de personnes sous le pré­
texte de poursuivre une Idéologie 
fallacieuse et païenne.

Certaines scènes atteignent à une 
réelle grandeur, d'autres sont d'un, 
tragique saisissant. On voit com­
ment cette doctrine peut semer la, 
haine et la désunion dans les 
coeurs et rendre hostiles les uns 
aux autres ceux qui sont faits pour 
s'aimer. Combien on est loin ici de 
la doctrine d'amour de l’évangile eu. 
Christ.

Musique de chambre
Le Trio de Montréal jouera pour 

Radio-Canada, ce soir, à dix heures, 
le Trio en ré majeur, opus. 70, de 
Beethoven. Les mouvements sont : 
1. Allegro vivace e conbrio, 2 Lar­
go assai ed espressivo, et 3. Presto,

IMPERIAL

Les deux films ont été tournés 
en plein air et partout l'on s’est 
servi des décors naturels des vil­
les historiques pour donner aux 
films ia couleur locale si nécessai­
re. Costumes et décors sont donc 
parfaitement au point.

Aujourd'hui - uunrdl - dimanche 
Hlnic CROSS BV — Gloria J K A N 

“If I Had My Way”
Antre grand film 

“The Man F^om Montreal”
Ce noir

“SOIREE D’ENCAN”
rvvArr *KW«înC AFTERNOON EVE^inGSPftiCES. 'i<H* -25C«K^44.

Ceci pourrait-il
p arriver
É chez vous

CINEMA^PARIS

Les postes de Radio-Canada fe­
ront le relais, le samedi 6 juillet, 
de 9h. 30 à 10 heures du soir, du 
Festival de chorales que le réseau 
Mutual inaugurera ce soir-là sous 
la direction d’Alfred Wallenstein. 
I_.es diverses oeuvres que les ra- 
diophiles ont entendues jusqu'ici 
à la même heure, viennent d’être 
enlevées de l'affiche. Le cycle Mo­
zart a présenté six opéras; quel­
ques-uns d'entre eux étaient enten­
dus pour la première fois en Amé­
rique.

Le premier programme du fes­
tival nous fera entendre “Ameri­
cana". une nouvelle composition de 
Randall Thompson. M. Thompson 
prépare un arrangement spécial de 
cette oeuvre pour l'orchestre de 
Wallenstein et le choeur.

Moscou, 4 (B.U.P.) — Le journal 
Etoile Rouge, organe de l'armée so­
viétique, annonce aujourd'hui que 
plus de 2,000 déserteurs de l'armée 
roumaine sont arrivés en Bessara­
bie maintenant contrôlée par la 
Russie. Les dépêches disent aussi 
que les comités exécutifs des pay­
sans et des ouvriers ont pris en 
Aialns l'administration du territoi­
re occupé et ont commencé la dis­
tribution des terres tt des proprJé-

ÉÉI

Voyage de l'acteur Errol 
Flynn interrompu par 
la maladie

Mexico, 4 (B. U. P.) — Errol 
Flynn, l’acteur de cinéma, est re­
tenu à sa chambre d’hôtel aujour­
d'hui par suite d’une fièvre qui 
l'empêche de continuer sa route en 
avion jusqu’à Los Angeles. L'ac­
teur revenait d'une tourné* dans

'ÔThHISIOtRt DUN AMOUR 
ORIS fORT OUI TOUT/

J:C Itiatid

nfONi

vCBtTt»
YOUNG f

^STEWAflT 
£ ^QUMKJlORGAN à l’affiche

«Kiiif/îim.t vi Kim*
PIBD T ON U ÎOUVtMIP DUNl IIMMt BUPAMIF?

j'/ddn- depLu 'rasaatst/JM
ATTRACTION SUPPLEMENTAIRE 

10 an* H* trêve. La nahuince du ramtr 
manInme par l'Image qui ne ment pan.
“EUX ET NOUS”

De* iioeument» Irréfutable* allant de 1918 
à n*>* jours —I.'ne page d'histoire.

SPECIAL
Film du défilé du 24 juin

REMY
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5^

Ffertceti 81CI 
WuiCAWOU

Walter P1DGE0NI 
Ilot SCHfl D*R«T

OT FOR DOCTORS
lut .«unq O». KJdor* «hc«-» te»
O mi» Vjv# ced mytlwy c h

qrUn<J*ti odvenlurel

cciui unsM I» mi 
utkii «tin miu un AYRES-BARRYMORE

M
A 1 affiche

VALSE ETERNELLE]



PACE 9L'ILLUSTRATION NOUVELLE. VENDREDI. 5 JUILLET 1940

HORAIRE DES SPECTACLES
* * *

HT-DENIS: “Espoir", 12 ,l<». 3.38, I
6.58, 10.14. “Valse Eterattle”. 2.00. |
:..ik, 8.36.

CINEMA Di: PARIS* 'Tiu et Nous", 
11.50. 2.2», 5.28, 8.32. ,»*i»c*diq Frr- 
du*\ 12.40, 3.11, 6.18, Ü.32.

liûl'WS: “Tb«* Mortel StoroT*, 10.00. 
12.24, 2.48. 6.12. 7.36. 10.00

PALACE: “Thr Ghost Krmk«rV\ ' 
10.00. 12.27. 1.55, 5.21. 7.48, 10.13.

CAPITOL: “An Ku<IUhman‘« Hum**” ! 
10.00. 12.30, 3.00. 5.30, 80.1. 10.30. j
"vfnud llonfymiN)*", 11.10, 1.40, 4.10, ,
6.10, 5.10.

PRINCESS: “Ptuuitom Kaldrrs".
10.10, 12.30. 3 4M, 6.10, 8.5S. "llr
Kll'larf'd Strnnxc 11.33, 2.13,
4.53, 7.33. 10.13.

“Paradis Perdu au 
Cinéma de Paris

Le film “Paradis Perdu” est en1 
pieui succès au Cinéma de Paris où j 
les foules affluent depuis !a mise a 
l'affiche de cette production temar-1 
quable d'Abel Gance. Film d'amour, 
cette histoire réunit Fernand Gravey 
et Micheline Preste qui sont char- 
niants au possible et content avec un 
naturel splendide le roman du pein­
tre Pierre et de la petite cousette j 
Jeannine.

• Paradis Perdu” c'est l'histoire ! 
d'une robe et celle d'un grand amour 
car le peintre Pierre a créé pour 
Jeannine une robe merveilleuse et 
cela a été le début d'une belle car- 
rtère et d'un amour plus tort que la 1 
mort. Lorsque Pierre aura perdu 
Jeannine ravie par la mort il trou- j 
vera en sa fille — que d'abord il ne 
veut pas voir — le souvenir du pa­
radis perdu. Mats quand a son tour ' 
la fillette se mariera. Pierre vieilli, 
ne pourra pas survivre au drame de 
sa vie. Paradis perdu quelques ins­
tants retrouvé. Le second film “Eux 
et Noils" fait aussi grande impres­
sion. C'est l histoire par l’image al-1 
lant de Guillaume II à Hitler. Un 
document comme vous n'en avez Ja­
mais vu!

\1NTE.N VNTs, 
n*t Jaïqu'A dimanche* 

lurlusl vrownt

THE PEACHES
A F: III AI. KF VI F.

A 5 p.n».. et 11 p w.

OINSEZ A I.A MLSH11K DI
STAN WOOD

Faitr* «rrang’fnw’nt'»
pour vos pVjur-iilrjars .

f

LEW AYRES Âü 
THEATRE PRINCESS

Le film "Dr. Kildare Strange Ca­
se’ qui prend l'affiche aujourd'hui 
au Prince.-*. et qui met eu vedette 
Lev; Ayres et Lionel Barrymore pré­
sente un intérêt particulier parce 
quit fait appel à l’esprit d'observa­
tion et de déduction d'un Sherlock 
Holmes et à l’analyse psychologique 
d'un Freud. Telles sont les qualités 
que possède dans ce film le Dr. 
Kildare

Le cadre de ce film présente le mi­
lieu d’un hopitai et le déroulement 
de l'intrigue fait appel à certaines 
données médicales. Les metteurs en 
scene et les réalisateurs nous disent 
que le fait de faire appel à un cadre 
de ce genre est particulièrement dé­
licat: cela suppose une connaissance 
sérieuse des moeurs médicales, du 
vocabulaire dont se servent ies mé­
decins dans la vie courante. En outre 
il importe de recréer un cadre qui ne 
trompe pas le public mats lui donne 
une idée très exacte de la réalité. 
C'est ce qui est réalisé dans ce film.

EDMUND CWENN AU 
THEATRE CAPITOL

Le film "An Englishman's 
Home ", qui prend aujourd'hui l'af- I 
fiche du théâtre Capitol, met en 
vedette Mary Maguire et Edmund l 
(Iwenn. Il nous jette en plein dans 
la réalité présente. U nous ùé-1 
crit d'abor i la si calme et si plai­
santé campagne anglaise avec ses I 
belles journées ensoleillées et l'on 
comprend qu'un vieil anglais en j 
apprécie tous les charmes. Aussi ; 
ne veut-il pas croire à la guerre et 
à ses terribles conséquences et ne 
veut pas en entendre parler jus­
qu'au jour où il en est la victime. 
Les bombardements, les attaques j 
par avion et par parachutes de1 
l'ennemi le plus déloyal que la 
terre ait porté étonnent et im-1 
pressionnent ce brave Anglais. 
Mais plus encore, voici que l'enne­
mi établit non loin de sa demeure ■ 
un paste clandestin d'émission et j 
le voilà en quelque sorte compro- j 
mis dans cette affaire. Film inté- ; 
ressant par son caractèie de bru- 
lante actualité.

Alexandrie soumise à 
des raids aériens

Le Caire. 4 iB.UP.* — Un com­
muniqué de la marine a annoncé, 
aujourd hui, que l une des 32 bombes 
jetées sur la ville d'Alexandrie est 
tombée sur la propriété du roi Fa- j 
rouk. On ne sait pas si les dommages 
on été considérables. On rapporte ! 
également que troi» personnes ont.

■5» * »
«s* «*.«
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MICHELE l'KESLE dans une sc^ne du film “Paradis Perdu”, «|iic 
le Ci né tu a de Paris présentera à ses habitues pour une deuxième 
semaine commençant demain.

PAULETTE CODDARD 
AU THEATRE PALACE

Dans !e film "The Ghast Break­
ers" qui vient aujourd'hui à l'écran 
du Palace nous verrons aux cotes 
de Bob Hope une des actrices d Hol­
lywood la plus naturelle et la plus 
spontanée. Beaucoup de vedettes vi­
sent à être ce qu'on appelle d'une 
expression intraduisible "a glamor­
ous girl". Paulette Goddard ne lient 
en aucune façon à cette réputation. 
N'a-t-ellc pas déclaré, alors que Von 
tournait le film qui est présenté au 
Palace: “Ce que je veux avant tout, 
c’est être une bonne artiste. Je ne 
désire pas être une "glamorous girl" 
et je préfère même ne pas être dé­
nommée comme telle. Le théâtre et 
l'écran constitue ma profession et 
je veux que mon talent soit la prin­
cipale sa tisfaction que je donnerai 
à ceux qui me regarderont. Si j'exa­
mine le dictionnaire, dit Paulette 
Goddard, je trouve une définition 
qui caractérise la "glamor" comme 
quelque chose d'artificiel et de 
trompeur. Quant à mol Je n'ai qu'u­
ne ambition, c’est celle d'être natu­
relle et sincère.

Une cartouche ne 
coûte que 5 sous

Si l'on en croit un article publié 
dans l'Ovale C-I-L. une revue de 
l'industrie chimique. il faui cent 
quarante opérations distinctes pour 
fabriquer une cartouche moderne 
Cette cartouche se compose de cinq 
parties essentielles: une douille, une 
amorce, un tampon de base, un cy­
lindre de carton et la charge, c'est- 
à-dire la poudre, les plombs et la! 
bourre. La pression sur la détente 
libère le percuteur, qui frappe et en- j 
taille l'amorce. L'amorce prend feu ; 
et la flamme surgit par l'évent pour: 
allumer la poudre II se dégave aussi­
tôt un gaz abondant, dont l'énorme 
pression force la bourre à se dilater j 
et à presser étroitement l'intérieur ‘ 

du canon, ce qui empêche la perte de 
gaz ou de pression. La bourre est, 
alors projetée avec force et pousse 
les plombs qui s'éparpillent, hors du 
canon, dans un ordre déterminé. 11 
semble impassible, écrit .'auteur de 
cet article, qu'on puisse obtenir pour 
cinq sous un produit qui exige tant 
de compétence balistique, de techr.i-

été tuées et quatre légèrement bles­
sées, aujourd'hui, au cours d'un raid 
ennemi sur Alexandrie.

que spécialisée et de recherches 
scientifiques, et c'est pourtant la 
vérité.

Comment se débarrasser 
des pissenlits

Voici le temps de Vannée ou le. 
pissenlits déparent le gazon et fon 
pester les jardiniers Comment son 
défaire? Un collaborateur de l'Ova­
le C-i-L. livraison de juin. évrit i ce 
sujet: Comme U trouvait assez pé­
nible d'arracher un à un les ptssc-i - 
lits de sa pelouse, un type de notte 
connaissance tenta, l'e.e dernier, ut 1 
expérience qui fut couronnée de su.- - 
cé.s. Il savait que le sel détruit les 
mauvaises herbes, quand on i'app i- 
que à forte dose, mats il fallait trou­
ver le moyen de les exterminer sans 
attaquer l'herbe. Il eut lidée d'in­
sérer un compr.mé de se! dans e 
coeur du pissenlit, en fendant la ra­
cine avec un couteau, et de le presser 
ensuite avec le pied. Après quelques 
essais, il en vint à établtr que les 
comprimes de 90 ou !00 grains con­
viennent le mieux à cette fin. Les 
pissenlits ainsi traités i.e tardent pas 
a faner et à mourir, laissant un cer­
cle dénudé de la grandeur d'une piè­
ce de vingt-cinq sous, que l'herbe re­
couvre d'ailleurs entièrement au bout 
d une couple de semaines."

La guerre chimique 
centre les mouches

Certains laboratoires de recher­
ches é’.event chaque année des mil­
liers de mouches pour éprouver sur 
elles l'efficacité d'un nouvel Insecti­
cide à ba.- e d une substance lètlûie- 
re synthétique. Ces laboratoires, de 
même que la plupart des services di­
sante. s'opposent à l'emploi du tue- 
mouche., parce que cette méthode ne 
supprime pas les cadavres des mou­
ches ni les microbes qui y vivent. On 
conseille plutôt, comme le rappor e 
un article de L'Ovale C-I-L, livrai­
son de juin, la méthode de la cham­
bre léthifére. telle qu’appliquée et; 
laboratoire. Elle consLstc à fermer ies 
ouvertures d'une pièce, a y répandre 
un brouillard uniforme au moyen du 
vaporisateur et à n'y revenir que 
dix ou quinze minutes plus tard pour 
balaye: les mouches mortes, les brû­
ler dates le poêle ou les Jeter à la pou- 
bel le.

Le president Ortix a 
abandonné son poste

Buenos-Aires 4 ( B.U.P. i — Le 
président Roberto Ortis. nommé !c 
20 février 1039. vient d'abandon­
ner son pouvoir exécutif entre les 
mains du vice-président Ramon 
Castillo. Cette décision fut ptise 
pour cause de santé.

(L’étrange cas du 
Dr. Kildare)

Adapté d«* In production
.METKO-C.OLDWYN-MAYKK du mémff titre par LEBBEUS 
MIT( HELL. Ce film, qui inet en vedette Lew Ayres, Lionel 
Barrymore, Laraine Day, Sheppcrd Striidvviek. Walter King*- 
ford et Samuel S. Hinds, prend aujourd’hui l’affiche du 

THE KTIIF. PKINC ESS pour une semaine.

“Si j'étais à ta place. Carew, je n entre­
rais pas dans cette chambre!"

Ig! * S.

d

S—Mary refuse de permettre au direc­
teur de l'hôpital, le Dr Carew de voir le 
patient. Carew va pour pousser Mary 
lorsque le Dr Gillespie entre dans l'appar­
tement, en déclarant à Cirew qu’il fait 
mieux de ne pas entrer car il croit que 
Kildare a quelque chose à faire avec 
l'ordre de Mary. Celle-ci. questionnée par 
Gillespie, doit finalement admettre que 

«éümrny a traité le patient du Dr Lane à 
l'insuline. Carew est en furie. “Je t’ai 
souvent averti au sujet de Kildare. Gilles­
pie 1” s'écrie-t-il. "Mais le malade est en 
aussi bonne santé que vous et il a retrouvé 
sa raison!" réplique Mary. Care»- répond 
qu'il le croira lorsqu’il aura vu le patient 
lui-même. Il va pour entrer dans la cham­
bre du malade lorsqu’il entend la voix de 
Kildare qui entre accompagné d'une jolie

“Entre: je cous en prie Mme Adams. Il 
vous attend depuis longtemps

- r. ' T.

■ ssii’.f;-c À-;

i,

femme. B demande à Mary si quelqu'un 
a vu le patient. "Absolument personnel" 
répond la garde. Kildare ignore Carew et 
demande à la femme qui l'accompagne 
d’entrer dans la chambre. Quelques ins­
tants plus tard, on l'entend dire en pleu­
rant: "Henry, je suis revenue!" Et le pa­
tient de répondre: “Tout va bien aller 
maintenant". Kildare explique que son 
patient. Adams, était séparé depuis cinq 
ans de sa femme, qu’il adorait: elle lui 
avait écrit pour lui dire qu'elle lui reve­
nait vendredi et 1! se rendait à un bureau 
de télégraphistes pour lui répondre heu­
reux, lorsqu'il fut frappé par un camion. 
Carew présente ses excuses à Kildare. Il 
est tout surpris lorsque Gillespie s'écrie 
qu’à l’avenir, Jimmy travaille pour lui 
(Carew). Puis !e vieux docteur quitte l'ap-

“J’ai vu l'expression de Mme Adams.* 
t"attendre cinq ans ne sera rien ckéri!"

| parlement en colère. Mary est fâchée et 
i veux dire sa façon de penser à Gillespie 
j mais Jimmy la retient. U lui suggère d’aî- 
’ 1er rejoindre Lane, qui n’est plus détesté 
i et qui est riche. Jimmy suggère même à 
| Mary d’épouser son rival. Mais Mary ré- 
| pond en souriant: “Nous allons présenter 
! une autre jeune fille au Dr Lane". Puis 
J elle murmure doucement: “J'ai vu le visa­

ge de Mme Adams lorsqu'elle a revu son 
! mari... T’attendre cinq ans ne sera rien, 
j chéri". Jimmy l'embrasse passionnément.

Puis 11'se rend au bureau de Gillespie.
: Enervé, i! dit à son maître qu’il ne se

laissera pas congédier, qu’il savait depuis 
toujours que le Dr Lane était un bon mé­
decin. “Petit Poulain, va!" réplique Gil­
lespie. “Ne serait-ce de moi-même et de 
Molly Byrl tu ae serais rien comme doc-

"t'ouï ne pouvez me congédier, Gillespie!"

teur". Puis il se calme et avoue qu'il sa­
vait bien que Kiid&ie se mêlerait à l'af­
faire de Lane aussitôt que les employés 
de l’hôpitai se mettraient à parler de ses 
fatalités sur la table d'opération. Gilles­
pie ajoute que, de fait, il avait toujours 
souhaité qu'il s'occuperait de Lane. “Ja 
sais trop bien combien tu aimes le mystè­
re et combien tu aimes aider les autres", 
déclare Gillespie en terminant. La colère 
de Jimmy disparait lorsque, pardessus le 
marché, Gillespie lui promet de rendre vi­
site trois fois par semaine au Dr Lock- 
berg pour suivre des traitements pour son 
cancer — en présence de Jimmy. Le vieux 
maître accepte, à la condition que Ktldaro 
ne devienne docteur-Jétective que trois 
fois par année!

________________ (FINI -
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7 00—« ‘I*ik> Chanteclerc.
7 45—Nouveautés Instrumentale*.
7 65 Bulletin d'information*.
9 «jo—Réveil «le la bonne humeur.
9 JO—Revue «U la chanson /rail' 

çalse.
S 30—Nouvelles.
9 4 5—Variétés.

iv 00—Comptoir «l’échaiigt s.
10 15—«'apsule mélodique. 
lu.Ju—L'heure récréative.
10.45—C ranci e Soeur.
1100—A la guinguette.
J] 15—Sunny Jln» «t \ oie* of Memo­

ry.
11 30—"lit|f Sister".
11 45—Life and Love cf Dr Susan.

A l
12 00—?.'h«iire ensoleillée.
17 15—«*0‘|Uetel inu»l*';iL 
12 30—l’a rade du midi.
IZ 46 —Nouvelles.
12 55—Lu femrue et l'actualité.

I 00—Musique mllitair»
I J5— Variété^ internationales.
I 30—A choisir.
1 45—I.e monde féminin.
2 00—»'ours de Bourse.
2 15—Chansonnettes.
2 30— Poème* s>mphnniqiM s. 
a 00-- y lia tin-r Kir* Md»-.
3 15—Simple** iné-lodW 
3 30—Nou\elles.
3 .15— Mellonir* s.
4 00— Nouvelle»4
4 05—Jules I «t lui y, \iehiilMf.
4 15—Nés événement* sociaux.
4 J0—Hymphonette.
4 45—Time out for dancing.
4 55—Ligue de sécurité.
5 00—L'heure du thé.
6.15—Mélodies rythmées, 
ft 30—Iji rue Principal#.
6 45 — Madeleine et Pierre.

Soirée
< 00—<'requis sportifs.
105—CKAC Ce soir
4 10—«‘hanaonnetus. 
f 16—A choisir.
• 10—Dates de naissante.
I 35—Intermède musical.
< 40—Jours heureux.
• 45—Les nouvelles de chez-noo»-
7 00—Amos n Andy.
7 IL—"Light üp & Listen Club".
1.30—Na/.alre et Barnabé.
7 45—Le Don Juan de -u chanson.
I 00—C'est la vie.
9 30—Radio-marathon.
3 00—Chansons animé* s.
9 10—Chanson* express

10 00—Lanny Ross, ténor 
10 15—Hal Hartley et ore h.
JO 30—Le Journal parlé
10 45—«voulu. [• C.oldrn «LUC.
I 1 00 — A Un, AHo. !»■« sports!
11 té—Mélodies à l’orgue.
II 15—Jimmy Luu<v*’ford «t orch. 
1130—Larry <*lini«ui et nrch.
12 01*—H*>»i iVslH * t • r. h.
12 30— Nouv elles.
12 35— «II» u Cray »t or* h 

I mi—Bulletin «l'information*.
105—K*»j (n)ls«io«is.

C H L P
Matinée

9 15—ILulio-journal. sommaire *3«î> 
émissions, variétés.

• 30—Réveillt-matin i.unirai.
9 00—«’hansons f rançal»»».
9 20—Nouvelles.
9 30— The Serenailers 
9 45—Morton Kay*

10.00— Kre«! Berrcns »t ci ch.
10 15—Pour vous plaire
10 30—Lr» emplettes d* Tr«'ttin*tt«-
11 00—Vos refrains préférés.
Il 15—Vous rappelez-vous
Il 30 — Programme commercial.
11 45 — l’roLTamnie commercial.

A pron-inltli
12 0 0— I. h • u i e f é m 1 n J i; e.

1 OC—Radio-journal.
1.05— L heure féminine.
2 30—Vague?» musicales.
2 30—Tin Pan Alley Cots To Town 
2 40—Opéra.
4 15—The Four Playboy*.
4 30—Chansonnette* françaises.
4 55—Sommaire den émissions, 
ft 00—Cocktail Capers.
ft 30—Radio-spécial.

Soirée
| 00—Méli-Mélo 
C 15—Radio-Journal.
• 25—Sommaire.
C 30—Musique sur demande.
• 45—Chansons françaises.
7 30- Le commentateur sportif.
7.45— Histoires ex traonl Inaire*.
9 00—Th» Six Rhytm Raacal*
9 16—Les Cavaliers «Je LaSalle.
9 30—Radio-Comédie.
5 00—Mile Lorrain* C.aboury,

■liste.
5 30—Cene-Parr et orch 

l«ê©—Orch. «I«v Bill .Ma» done Id.
10.15—Radio-Journal.
J0 30—L’orch. Stan Meyers.
11.00— Fin «U rénHsalon.

CFCF — CFCX
Mutinée

7 45—Rus* Morgan et son orch.
9 00—Nouvelles, 
t 10—Programme musical 
f 15—Al «t Lee Reiser, pianistes.
9.30—Ray Perkins, chanteur.
9 46—Harvey et Dell.
9.55—Nouvelles.
9 00—"Breakfast Club".

10.00— Revue Homemaker*
10 30—Lés femmes dan*: l'actualité.
10.45—Church in the WUdwood. 
1100—r Love Llmla Dale
1115—Clark Dennis, ténor.
11 30—Wlfo Saver.
11 45—Songs you like to ear.

Après-midi 
1 2.00—Nouvelles.
12.05—Temps «les mélodies.
12.20—Musicale.
12.25— Les événements sociaux
12 30—"Singing San»".
12 4S—Luncheon Highlights 

1 00—Nouvelles
1 es-He tween the Book fc-nd*.

pia-

1 4 5—Programme musical.
1.50—Harvey Hnrding, baryum.
2 no—Your Voice and Yon.
2 St)—Orchestre «le Concert.
3.VC—Lea chansons de Donald Ne­

vis.
3 15—Programme musical.
3 SO—Musicale.
3 45—Crimson Trail.
4.00— Club Matinee.
4.55— Programme musical.
5.00— f.'heure «lu thé.
5.15—Eb anti Z»-b.
5.30— i’onte d'Irene Wicker.
6 4 5—Pud Barton.

Soirée
6.0»)—Anniversaires «le naissance 
e *»5—"Alma KKchell n Br lucane”. 
6. ! 5—Nouvelles
ti 30—tîlenn Carr's Orch, N.B.C.
* 4 5—Honour the law.
; do—Programme musical.
7.2 5—The Light Up an d Listen 

Club
7 30—Oncle Troy.

45—Jimmy Dors» y «t or* h.
7.55— Les commentaire* «le Walter 

« J’Ifearn
5 00—Ktrb’tlv Business.
S 30— Récital d* piano.
9 00—Xavier Ccuigut et son orch. 
y 15—Ligue du Progrès «.'ivlque.
9.30— tirant i’ark «***nc»*rt.

10 00—Of Ships and Men
It* 15—Dinah -Sh«>r», cuntralto.
H* 10—lîeorg» Ois#, n et s* ri or* h.
1 i,«io—Nouvell« -
11.10—Dernières nouvelles eporti- 

ves.
11.15—Johnny M«*ssn«r et son orch
11 .30—Hobby Byrne et son orch.
12 00—Munie «1^
12 10—«*nb Calloway et son orch
12.30—«!eell C.oliy et son orch.

1 oo—Nouvelles.
I 05—Fin des émissions.

C B F
Mutinée

7 30—Radio-journal et Intermède
musical

9 C0—Radio-Journal.
8 15—Chunsouneiles.
B 30—Pot-pourri musical.
9 00— Intermède musical.
9 06—Happy Jack, chanteur. 
n 15—Madame /et servie...
3 3«J—Les chansons que vous nlme* 

entendre.
9 57 — Radio-Journal 

I«i.00— Vio «le famille 
10 15—Courrler-Confhlence s.
10 30—«Juelie» nouvelles, avec

Jovette Bernier.
10 45—Matinée musicale
II 00—L’Heure Symphonique.

4 |trè*-«»iMi
12.00— Mary McHugh, contralto.
12 l ;»— Th*- Vas* Family ".
12 30—Version française «les nou­

velles «le la. BRU.
1 «)0—"Ftrcaide Singers’*.
! 15—Radio-Journal
! .30—Le Réveil i tirai
2 00—«’hantons av»« Francc-Cana-

«la.
ai Rue Principale. (Sketch): 15—2 .10— 

5 57 — 
J.0«J—

4 00—

4 30—
4 45 —

5 00—
5 r" —
5 30—

C 15- 
f. 2 5- 
«. C 
l* 4 5- 
<-.'■0 
7 00­
7 15­

7 30-

7.4 5­
9 011-
i 30

9 00— 
9 .10— 

10 00—

10 30—
10 4 5—
i 1 00
! 1 20­
11 10­
11.57­
12.00-

'h

Une mise au point au sujet 
du téléphone à Lachine

Lachine. A «DN.C.) — "Le Mes­
sager de Lachine” lait aujourd'hui 
une mise au poinr relativement à la 
question du téléphone à Lachine. 
Cette mise au point est significati­
ve. car l'Association des Hommes 
d Affaires de Lachine. sur qui le 
maire Leduc avait porté la responsa­
bilité d'un referendum qui devait 
être tenu par cette association, n a 
rien à faire avec une te le décision.

Subbas Chandra Bose, rival de J 
(iandhi aux Indes, vient d'être 
interné on vertu de la loi des 
mesures d«* guerre. 1! est le chef 
du mouvement de gauche dans 
son pay s.

» 11
Radio* journal.
Le* chefs-d'oeuvre <)* la mu­
sique
Fémina, souk la direction d«* 
Mme Pioirc Casgraln.
Anita Vaclion, twpran*'Iai . (ironique parlée sur le» 
progianime* «le la s«»irée et 
ini»rrnè»le»
R««lio-journal"
L« s plu» h* aux <)is«|ii« K 
t’ôtes «!»• la Bourse «le Mont­
ré n !.
A11« g i c » t *

s«»lrée
« Zus Si* « U »i 
I .«*v « ’han* * m*
Radin-joui usil 
«'hr«’ui*n»e m «-rt i\*
.h y li» dd# n, organist e 

La I "iivion V»* ’«le»
Ti n» pour la Victoire".

« * ’aiiseri»- ».
Kalhertm Hamilton, sopra­
no, ave*- Léo Barkin, au pia­
no
Nouvelles «1» la BBC.
Ra«l i»>-t hé;U i •* «‘cal la vie" 
Petite Symphonie. »ous la «H- 
re«*tlon d’Alfred Wallenstein. 

• I/Heure «le la Valse 
Sur le» Boulevards.
Musique de «'hambre: Arthur 
L«*bU»n*-. violoniste 
"La Situation, re soir”. C.iu- 
»* rie «le M. Louis Franco«*ur. 

-1, orchestre de Don Turner. 
-Radio-Journal cl chronique 
sportive.

-Orch. «le danse.
-Orch. «le danse.
— Radlo-Journàl.
-Fin «le? émissions.

L industrie devra 
peut-être instruire 
les travailleurs

OTTAWA. 4. 'B.UP » — L"hon. 
N-A McLarly, ministre ou Tra­
vail. au cours dune réunion tenue 
par le conseil national des fourni­
tures de guerre a avisé l'industrie 
canadienne que le gouvernement se 
trouvera peut-être dans l'obligation 
de la plier tl aider à 1 enseignement 
technique des travailleurs.

Le ministre insista sur 1 impor­
tance industrielle accrue du Cana­
da à la suite des événements eu­
ropéens et prédit la nécessité pos­
sible d'eniever des travailleurs de 
l'industrie normale à l'industrie de 
guerre au fur à mesure que la guer­
re « continuera

blic, l'Association des Hommes a Af­
faires de Lachine demande à la Cité 
de Lachine de donner un referendum 
pour connaître les opinions concer­
nées et que notre Association endos­
sera l'opinion de la majorité "

Eien à vous.
L'Association des Hommes d'A flaires, 

J. O. POIRIER.
secrétaire

. | Comme on peut le constater, l'As-
Au cours dune séance ordinaire : sociatlon en question ne se charge 

du conseil tenue, il y a quelques se- pas ,je fajrc tenir eiie-même ce ro­
maines, le maire Leduc a informé I îerendum Encore une fois, le maire 
les membres du conseil que l’Asso-1 Letluc n'aurait pas pris ses respon- 
ciation des Hommes d'Affaires se [ habilités
chargeait, de tenir un referendum | ‘ __________________
auprès des abonnés du téléphone I... ... ,
locaux, aux fins de savoir Vils étaient I pmhpllîççpmpnf IIP favorables au téléphone direct avec ! C
Montréal au lieu du système actuel. ! lyi/inl.pnt evpp fine f Luire 
Or, tel n'est pas le cas. comme en. lilUI.il Cal flïCl UCo llCuiS
fait foi la lettre suivante, adressée ----------
au contrôler des finances de Lachi- Le fonceurs c! embellissement de 
ne : 1 Montréal par les fleurs va très bien.

Lachir.e, le 3 juin ]!>4ü Tous les Montréalais sont t vités à 
M. René Laberge. y prendre part: les inscriptions peu-
Contrôleur des: Finances. vent être envoyées jusqu au 15 jui!_
Cité de Lachine. lot. On a déjà reçu un grand nom-

Chcr Monsieur br‘ rie r‘s insc.riptioas et tout V
Je suis charge par l’Association P1"n(le bienvenu à inscrire ses

des Hommes d Affaires de Lachine 
de vous faire parvenir copie de la ré­
solution adoptée à sa dernière as­
semblée régulière concernant les con­
ditions de téléphone à Lachine. 

Proposé par M. Georges Fréchette; 
Secondé par M. Rod. Paré, et 

UNANIMEMENT RESOLU QUE 
"Attendu que le téléphone est une 

chose d'intérêt général pour le pu-

C B M
.Msidnèe

7 30—Ra«lio-journal rt intermède 
inu*l« ni

B’fiO—Rndlo-Jcurunl (en anglais).
9.15—"Do You Remember”?
S.30 — Marches en mushiuc.
9 00—lntermè«Ie musical.
9.05—Happy Jack, chanteur.
9 15—Mary Alc«>tt, chur»teu»c.
9.30— Quatuor vc*aI.
9.45—Burl ïvr*. chanteur

10.00— Bulletin «le nouvelle? 
j0 o::—Air» «l'opèrcttrK.
10.16—Mu#»iqu« militaire.
10 30—The Man l Marrie«1
10 45—The Right to Happiness.
11.00— "Singer» «ml Song» ’.
11.15—"The Rop.«l of Life".
11 30—Mimique symphonique.

Aprèx-i*»l«!l
12 00—Nouvelle» «Je hi BBC.
12 30—Le trio «le Toronto.
12.46—Radio-Journal (m anglais).

1 oo—l4t hande Joyeuse
1 30 — La ferme et sfs produit*
2 00—"A g A i n s t the Storm"

«Sketch)
2 15—Ha* kMage Wife.
2 30—Air» «t’«»pèirites.

Une déclaration de 
M. |.-H. Lavoie

Quebec. 4 iB.U.P.l — Au cours 
d'une entrevue accordée hier M. J - 
H. Lavoie, du ministère de l'Agri­
culture. a déclaré que nous aurons 
probablement un problème à envi­
sager dans le domaine des semen­
ces potagères, l'an prochain. En ef­
fet. une bonne partie des graines 
était importée de Belgique et de 
Hollande. Ces marchés .'.ont termès 
depuis l'invasion des deux pays par 
les nazis. M. Lavoie recommande 
donc aux horticulteurs de se faire 
des provisions pour l'an prochain 
et il a lait remarquer que le mar­
ché des Etats-Unis reste toujours 
ouvert.

Le ccniraf de celle 
mission est expiré

Biif-nos-Aiics. A iB U.P.) — Un 
communiqué officiel du gou­
vernement annonce qu« la missyjn 
militaire allemande chargée de­
puis 25 ans de l'instruction «le 
l’armée argentine cessera ses opé- 
iallons. Le contrat signé il y a 25 
n ns est expiré et ne sera pas re­
nouvelé.

boites de fleurs ou son jarlin Le.r 
inscriptions peuvent être envoyées 
à la Société d horticulture de la 
province de Québec, ou à la Com­
mission du troisième centenaire «le 
Montréal, ou encore au comité 
d'horticulture lcxal lorsqu'il en 
existe un dans le quarftier.

Jeudi de la semaine prochaine, le 
11 juillet, des représentants de ’a 
Société d horticulture, de la Com­
mission du troisième centenaire, de

'S
Journaux, visiteront îe quartier 
pineau avec les membres du comité 
horticole de ce quartier, pour cons­
tater le travail qu'on y a fait jus­
qu ici.

On sait que nulle prix seront dis­
tribués à Montréal l'automne pro­
chain. aux gagnants du concouis.

100—I.’hlstoire «1»' Mary Mnrlin.
3 15—".Ma Perkins".
3 30—La famille Pepper Young.
.1 45—"The Cîuldlng- Light”. Sketch.
4 0b—L« » plu.» beaux «llsques.
4.30— I ntc rrnède.
4 4 5—Lt chronique parlée *ur les

programme» «J»* la eoirée et 
intermède musical.

5 OC—Bulletin <1* nouvelles et Jn-
terniè«îes.

5.03—Jack Hylton et orch.
5 1 5—«'auserie.
5 30—«Vite» de la Bouree de Mont­

réal.
5 45—Nouvelles «le la B PC.

Moirée
6 15—<;ûs Steek et «ni or* h.
6.25—L « » ehansona d* Chiclets.
6. J0—Radio-Journal.
€ 45— Chronique *porti\»
6.50—J<>y R»*d«len, organiste.
7.00— Fantaisie inusicaI»
7*30—Katherine Hamilton, jmprane.
7.45—«'auserle.
7.57—Radio-journal
8 00—"Thulia". Hatlio-Théfitre.
9 4(1—L’Heure «le la Valse.
9 30—Sur les Boulevards

10.00—Musique «le chambre. Mauri- 
i» Onderet. violoniste, et 
Ross Prntt. pianiste.

10 20—"Angles on the War".
10 4 5—L’orchestre «le Don Turner
I i.oo—(fadlo-iournal.
11.15—Causerie
11 30— M unique dr dnn*r * N.B.C.)
II —Ka«li«>-journal, 
is «o—Fin de* émission*.

. 1 mi.ssion du troisième centenaire, deLomment percevoir la Ligue du progrès civique, et <1«v
r I Journaux, visiteront ie quartier Pa­

les taxes
Toutes les liqueurs douces, qu elles 

soient servies au comptoir ou embou­
teillées. sont sujettes A une taxe de 
4 p.c.. sur le prix d'achat avec une 
taxe de 1 cent au minimum. Si une 
personne achète deux contenants de 
liqueurs douces à la lois, elle ne fait 
qu'un seul achat et ne doit être taxée 
que d'un cent. Si elle achète un car­
ton de six bouteilles de liqueurs dou­
ces à ia fois au prix de 25 cents, la 
laxe est toujours d’un cent. Mais si 
50 cents, la taxe est alors de deux 
cents. Si le prix fixé est de 51 à 75 
cents, la taxe est de 3 cents et entre 
ce prix et le montant de $\.00, la taxe 
est de 4 cents. De cette taxe de 4 p.c.
2 cents tombent dans les coffres de ia 
municipalité.

Toute taxe de vente doit être per­
çue lors de la livraison de la mar­
chandise, peu importe le moment 
où la commande n été donnée. La 
perception de la taxe doit être de 1 
cent pour toute fraction de cent.

Par ailleurs, quiconque a acheté, _ , r •' J
par exemple, du charbon le mois der- trois cenls termieres de
mer et qui doit etre livré ce mois-ci i
ou dans les mois à venir, devra payer Qf Pnlurarnb à fl*fau/a sur le prix de son achat le 2 p.c. de j «I rOlyCdipe d UlldWd
taxe à la province et le 2 p c.. de taxe j ----------
à la municipalité. Ottawa, 4. — Ottawa recevra la

visite aujourd'hui de plus de 300 
représentantes du Cercle des Fer­
mières de St-Polycarpe, P.Q. Elles 
voyageaient par train spécial du 
Canadien National. Durant leur sé­
jour dans la Capitale du Dominion 
elles ont visité la ferme expéri­
mentale où un déjeuner leur fut 
servi. L'après-midi elles ont fait la 
tournée de la ville et visitèrent les 
édificer du Parlement.

Parmi les visiteurs nous remar­
quions Mme Wilfrid Gareau. prési­
dente du Cercle, Mme Adolphe 
Bourgouin. vice-présidente, Mme 
Armand Rouleau, secrétaire et 
Mmes Henri LaTreille. Joseph E- 
kembergh et Ernest Léger. Le grou­
pe est retourné dans la soirée.

Soirée de ce cercle 
de correspondance

Le Cercle de correspondance cn- 
nado-haïtienne invite cordialement 
ses membres et tous les amis d'Haï­
ti pour vendredi le 12 juillet, au 
théâtre de la Palestre Nationale. A 
cette soirée MM. les abbés Mau­
rice Audot et Alfred Blanche!, mis­
sionnaires canadiens de passage à 
Montréal, donneront leurs impres­
sions sur Haïti. 11 y aura program­
me artistique Entrée libre Peur 
renseignements, signalez FRontcnac 
2158. .

Violentes bagarres 
à La Havane

LA HAVANE, 4 'BU.P.t — Un 
homme a été tué et plusieurs bles­
sés au cours de violentes bagarres 
électorales survenues dans deux vil­
les de Cuba. José Marimon. chef du 
parti de la liberté de la province 
Santa-Clara, a été blessé mortelle­
ment et plusieurs de ses amis bles­
sés lorsque des adversaires tirèrent 
sur leur auto. Plusieurs personnes 
furent transportées à lhôpltal à 
Banès. dans ia province de Oriente, 
à la suite d'une bagarre survenue 
entre les partisans du colonel Ful- 
gencio Batista et ceux du Dr Ra­
mon San-Martin. candidats rivaux 
à l’élection présidentielle de iuillet 
prochain.

Assurances nazies cE 
fascistes à la Bulgarie

SOFIA. Bulgarie, 4. — Les
milieux officiels ont rapporté au­
jourd'hui que la Bulgarie avnit re­
çu les “assurances” allemandes et 
italiennes établissant que ses de­
mandes au sujet de l'annexion de 
Dobruja — actuellement sous le 
contrôle de la Roumanie — seraient 
entendues et probablement satisfai­
tes à l'amiable.

Les conditions de pêche 
sont meilleures

Le retour à une température plus 
clémente a amélioré considérable­
ment les conditions de pêche dans 
les Laurentides et autres endroits 
de la Province de Québec, souli-_ 
gnent les rapports reçus des agents 
du Canadien National par M. C. K. 
Howard, du service de la pêche et 
de la chasse du réseau. Bien que le 
niveau de l'eau des lacs et des ri­
vières soit encore comparativement 
élevé on rappoite tout de même no 
belles prises dan* les LaurenUdea 
et à LaTuque.
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LE TRENTIEME ANNIVERSAIRE DE 
FONDATION DE LA PAROISSE DU 

* TRES-ST-SACREMENT A LACHINE
LACHINS. 4. ID.N.C ) La paroi,- 

se du Très Saint-Sacrement de La- 
Chir-ï célébrera mercredi prochain, 
le 10 du courant, Je trentenaire de 
sa fondation par M. l'abbé Emery 
Provost, curé de cette paroisse de­
puis. Une grand'messe solennelle

M. le curé E. Provost

sera chantée le matin, et ’.e soir un 
banquet auquel sont invités les pa­
roissiens et amis de la paroisse 
marquera la fin de cette Journée de 
fête. Ce sera également un homma­
ge au vénérable curé. M. Provost, 
qui a su ériger sa paroisse sur des

La fabrication du 
verre-sandwich

Le verre de sûreté maintenant 
employé dans l'industrie automobi-

. le est si parfait qu'il peut résister 
. à une volée de balles de mitralllet- 

et Intercepter une balle de re­
volver de calibre moyen. Grâce à 
ta découverte d'une nouvelle subs­
tance plastique, on fait maintenant 
un véritable verre-sandwich, c'est- 
ll.dire qu'on obtient un verre d'une 
résistance étonnante en insérant une 
feuille de ce plastique transparent 
entre deux vitres. L'expansion de 
l'industrie automobile, après la 
Grande Guerre, créait un marché 
assez important pour permettre 
d'intensifier les recherches sur le

- Verre de sûreté, qui n'était pas sa­
tisfaisant au début, bien qu'on l’eût 
Employé sur les avions et les tanks 
après 1914. mentionne un collabo­
rateur de L'Ovale C-I-L, une revue

- de l’Industrie chimique.
A mesure que progressaient les 

expériences, le cas de la sécurité 
prenait de plus en plus d'importan­
ce. La vitesse et l'élégance firent 
surgir les toits-tourelles, les car- 
tosseries tout acier, les pneus iné- 
CUtables et les freins hydrauliques. 
Enfin, les modèles 1939 se présen­
tèrent avec des pare-btlse d'une sû­
reté absolue, grâce à l'emploi d'une

- résine d'acétate de vinyl, plastique 
dont on doit en bonne jjartie l'exis­
tence à des chimistes canadiens de 
Shawinigan Falls. Une feuille de 
Ce nouvr-au plastique est si résistan-

. te que des lanceurs de baseball pro.
fessionneLs ont lancé, à titre d'ex­
périence. des briques dans des pa­
re-brise en verre de sûreté sans 
parvenir à les trouer!

bases solides, malgré tous les in­
convénients du début et une popu­
lation plutôt restreinte. Aujourd’hui 
cette paroisse s'enorgueillit du suc­
cès remporté par son fondateur.

On sait ses activités dans le do. 
malne artistique; plusieurs artistes 
venus d'Europe furent enchantés de 
la réception offerte par M. le curé. 
Le succès de cette fête est assuré â 
l’avance, car toutes les organisations 
de cette paroisse, dans le passé, 
ont été fort enviables.

50 matières chimiques 

pour traiter les tissus

On emploie 50 matières chimiques, 
dont certaines de découverte récen­
te, pour traiter les tissus destinés à 
la confection des vêtements, lit-on 
dans la dernière livraison de L'Ova­
le C-I-L. Laine, coton, soie et ra­
yonne n'auraient ni le même aspect 

I ni la même consistance et ne pour­
S raient s'offrir en une telle variété 
| sans l'existence de ces produits chl- j 
| miquès, dont l'invisible apport pro- 
I fite à tout le monde. Ces produits I 
chimiques ont des fonctions éton- 

I liantes autant que variées. Pendant 
I les diverses phases de ce qu'on ap. 
pelle le “traitement humide", ils con­
tribuent à carboniser, mercerlser, 
dégraisser, blanchir, teindre. dé­
bouter et finir les tissas, et Us par­
ticipent encore à d'autres traite­
ments essentiels dans l'apprét des 
tissus, des filés et des matières tex­
tiles brutes. Ce sont encore des pro. 
duits chimiques qui confèrent aux 

' fibres animales et végétales des | 
î qualités qu'on n'auralt Jamais cru j 

1 passibles, comme la résistance à | 
I l’eau, au chiffonnage, aux taches et I 
au rétrécissement

Moins d’incendies 
en juin à Montréal

Le Service des Incendies que di­
rige M. Raymond-E. Paré nous com­
munique le bilan de ses activités au 
cours du mois qui vient de s'écou­
ler. De ce rapport, il appert que le 
nombre des incendies et le nom­
bre des appels ont été respective­
ment Inférieurs de 20 et de 17 en 
juin cette année, par rapport au 
mois corresttndant de l'année der- j 
nière. soit 440 appels contre 460 \ 
en juin de l'année dernière »t 239 1 
Incendies contre 256.

Par ailleurs, le nombre des cito- ! 
yens et pompiers blessés ou partiel­
lement asphyxiés se chiffre à 25 en 
ce seul mois de juin.

De ces 440 appels. 239 répondaient 
â de réels incendies. 8 étaienl pour • 
des feux de cheminée. B3 furent des ' 
appels inutiles et 110, de fausses | 
alarmes.

Des 8.336 inspections accomp'ies j 
par le Sendee de prévention des in- | 
cendies, 678 Immeubles furent remis : 
en ordre. 962 avalent des lacunes : 
et 6.726 étaient en bon ordre.

! ---------;—:—
Anglais qui seraient 
envoyés en Australie

Melbourne. 4. ( B.U.P. > — Des |
| milliers d'adultes — qui ne sont pa-s 

requis pour le service actif dans 
; l’armée britannique — pourront 
être envoyés en Australie. Us y 

‘ trouveront du travail et pourront

:-c'• '

MB.
Le général A.-K. Chaffee, com­

mandant de la seule division nié- 
eanisée aux Etats-Unis, vient j 
d'être nommé commandant de ! 
toutes les nouvelles forces tno- ! 
torisées en voie d'organisation. ; 
Il est actuellement commandant 
de la septième brigade de ca­
valerie.

UNE IDEE SAINE 
TOUS LES JOURS

Le personnel médical qui sur- 

veille la santé des écoliers comp■ 
te sur la collaboration intéressée 
de tous les parents. Autrement 
les efforts les plus louables ris­
queraient d’être inutiles. Profitez 
donc des vacances pour conduire 
votre enfant chez le dentiste, 
chez le spécialiste ou chez le 
médecin. Ce sera une façon de 
seconder le dévouement et la 
science des médecins qui, durant 
l’année, se sont occupés de la 
santé de la gent écolière.

Dr Adrien P LOU F F F..

FÊTE DU JOUR
Saint Michel des Saints, 

confesseur

TEMPÉRATURE
Temps probable i Montréal ; 

Beau et modérément chaud.

Nord-ouest du Québec et lai Si] 
Jean; Beau et frais.

Vallée du Bas du fleuve- Vents 
modérés; beau et frais.

Rive nord, golfe et baie des Cha­
leurs; Partiellement nuageux avec! 
averses intermittentes.

II a fait généralement beau et 
frais dans la province d'Ontario 
tandis qu'on enregistrait un temps 
chaud avec orages électriques dans 
les Prairies.

A Montréal, hier avant-midi â il 
h . la température était do 62 de­
grés. d'après l’observatoire McGill.

Le soleil se lèvera, aujourd'hui, 
à 5 h. 11.

y servir dans les usines que l'on 
construit actuellement pour fabri­
quer des munitions qui sertiront à 
la défense de l'empire.

BRICK BRADFORD

LE MAIRE HOUDE PRESIDERA LE 
PREMIER CONCERT POPULAIRE DE 
LA SAISON AU PARC LAFONTAINE

Son Honneur le maire de .Mont­
réal. M. Camillien Houde, C.B.E., 
a aimablement accepté de présider, 
une fois de plus, le premier concert 
populaire de la saison organisé par 
la Société Saint-Jean-Baptiste de 
Montréal.

M. le maire prouve ainsi qu’il ap­
précie, à leur juste valeur, les con­
certs populaires oft le» chansons 
canadiennes et françaises sont à 
l'honneur.

Ces concerts, où la foule chaule 
en français avec les artistes, ré­
pondent en même temps au voeu 
du très honorable Mackenzie King, 
premier ministre du Canada, expri­
mé le 24 juin, quand il a dit que 
"le Canada français a le devoir 
de conserver les traditions de la 
culture et de la civilisation fran­
çaises". Maintenir, au pays, l'ha­
bitude de fredonner les vieilles 
chansons de France, n’est-ce pas 
une excellente façon de 3'acquitter 
de ce devoir?

M. I.-Athanase Fréchette, prési­
dent général de !a Société Saint- 
Jean-Baptiste de Montréal aura la 
présidence effective de ce concert, 
le premier de la douzième saison. 
Les membres du Conseil général de 
la Société accompagneront leur 
président à retle manifestation mu­
sicale organisée par le Comité des 
loisirs de la Société, dont M Emile 
Pigeon est le directeur général.

M Arthur Lapierre. maître de 
ehapelle â l'église Saint-Stanislas, 
en aura encore cette année la direc­
tion artistique.

Voici le programme qui sera exé­
cuté lundi soir, à 8 h. la. au kios­
que central du parc La Fontaine:

1— O Canada, mon pays, mes

amours. Labeile, Jl. Eddye Magnan 
et la foule.

2 —a ' Marianne s'en va-t-au moti- 
lln: l>> C'est noire grand'père No-‘, 
M. Arthur Lapierre et la foule

3.—a) La Canadienne. I-aplerr-'; 
b) Aubade printanière. La combe. 
Orphéon Lapierre.

4— a» C’est un oiseau qui vient 
de France. b> Mariez-mol. Mile 
Marguerite Péladeau.

5— al Chanson d'automue. Rolli* 
nat; b) Si voua l'aviez comprit, 
Denza. M. Philippe Martiu.

6— a) Sérénade espagnole. Métra 
!>> Estudiantins, Lacombe, Orphéon 
Lapierre.

7.—Allocution.
8 —a» Le Credo du paysan, Gon- 

bller; h) Alouette. M. Arthur La- 
pierre et la foule.

9. —a) Habanera, Bizet; bi Le 
coeur de ma mie. Dalcroze. Mme 
Antoinette Brouillet.

10. —a) Je t'ai donné tnon coeur, 
Lehar; b> Balalaika. M. François 
Denis.

IL—ai O Carillon, b) D'où viens- 
tu. bergère, ci I.-* rêve passe. I.'Or- 
phéon Lapierre.

12 —a) Frère jacques. lit Le petit 
mousse noir, M. Eddy Magnan et 
la fouie.

13 —Hymne national.
A u piano d'accompagnement. 

Mme Gilberte Comeau. Mlle Pau­
line Phaneuf et M. René Delisle.

Tous les citoyens sont invité* 
â ce concert. Le Comité de l'Aide 
aux soldats se joint au Comité de* 
loisirs pour inviter nos militaire» 
A venir nombreux s'approvisionner 
de chnusons du terroir avant I» 
partir pour l’étranger.

Que vaut une annonce 
dans le journal ?

de ceux qui ont réussi en affaires fe 
doivent h l'annonce bien faite et régu­
lière. Pourquoi ne seriex-vous pas de 

ceux-là?

L’Illustration Nouvelle
met à votre disposition un service efficace de BONN# 

PUBLICITE à des prix raisonnables, Pourquoi n'en 
pas bénéficier à l’exemple de bien d’autres.

Pour plus a ni j) lus details, appelez

FAlkirk 1171
et demandes notre département tie publicité»

Le fétiche indien
Et n’oublie pas ton
accent espagnol'. Bien. chef... mais
Avec un peu d'a- le véritable senor 
dresse, tu réussiras! Pablo Juarez?

Tinquiètes pas. Il est ac­
tuellement dans un hûpl- Je pars
tal de Boston1. Voici la immédia-
poupée! tentent!

Le chef a raison! Ce sera facile! 
Je demanderai à Salisbury de voir 
la poupée et je lui substituerai 
celle-ci!

WBm

Iv; Dr Juarez, de Buenos-Aires, 
désire vous voir, M. Salisbury!

V '

- A
V -
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Y<- v<Jiah de l'Iran (Perse) inspiré par les Allemand»! aurait 

l'intention de lancer son pays en guerre contre. l'Iraq, afin de 

s'emparer des puits d'huile sous le contrôle anglais. A gauche, 

Tewi Khan Pehlevi, monarque de l’Iran, et, à droite. Amir 

Abdul, régent de l'Iraq.
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L'invité d’honneur à la réception donnée par les Canadiens de New- 

York k l'occasion de la fête nationale du Canada, le premier 

juillet, fut le maire Fiorelio 1-u Guardia, dont l’ennemi le plus 

détesté est Hitler. A ses côtés se trouve Thon. James McKinnon, 

ministre du Commerce à Ottawa. Tous deu.v rappelèrent que 

Hitler est un danger, même pour l'Amérique.

ÏT.n Roumanie démembrée de plusieurs provinces, des agitations nomhreusvs contre les Juifs se conti­

nuent et le roi Carol serait prêt à abdiquer, la? roi est photographié en conversation avec le com­

mandant d'un tank roumain.
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.Au cours d’une partie de pèche sur le lac St-I>oui8 trois agents de la police municipale, MM. Léc 

Ferland, Gérard Denault et C, Péloquin, ont opéré la ravissante capture de plus de cinquante- 

livres de poissons. L’air joyeux Ils exhibent le fruit de cette magnifique partie de plaisir. (Photo 
"L’Illustration Nouvelle”). )
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Groupe de jeunes cyclistes américains, membres de I"'American Youth Hostel", à leur arrivée en gare Bonaventure, par un train spécial du Canadien National. Ce» 

jeune» gens, pour une somme très minime; vont visiter le Canada de Montréal à Vancouver. En chaque endroit, Us enfourchent leur bicyclette et visitent les environs, 

t Photo Canadien National).
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I><* cinquième gala national de la Société du Bon Parler franvais qui a eu lieu mercredi soir au chalet de la montagne a remporté un 

franc succès. Vue foule de près de 3,000 personnes était présente, et le programme, varié et Intéressant au possible, a permis 

d'entendre nos artistes les plus connus. Des chanteurs de renom tels que M. José Delaquerrière, M. Gustave l-ongtin. M. «l.-<K. 

Archambault, M. Pierre Schatskoff et des chanteuse*» à la \cix ravissante, telles que Mlles Marthe et Marie Létourneau. avaient 

prêté leur concours, tandis que nos jeunes ont prouvé de réels talents di&rnatiques. L’orchestre de M. Edmond Trudei et ses trente

Moses Annenberg, condamné h 
trois ans de prison pour avoir 
fraudé le fisc américain, est 
photographié à la C’our de Chi- 

• «ago. Il était propriétaire d'une 
agence de presse distribuant les 
résultats de courses.

1

•' ?■ >1

musicien» a donné une vivante interprétation de» air» classiques et canadien», tandis que le» ballet» Murenolf ont récolté de chaleureux 

applaudissements. Jean Nolin agissait comme maître de cérémonie. la vignette du bas lait voir quelques-uns des nombreux imités: 

M. Etienne Blanchard, p.s.s., M. Hernias BasVien, M. l'abbé Adélard Desrosiers, curé de la paroisse St-Yincent de Paul, lie Jésus; M. 

Jules .Massé, président de la Société du Bon Parler français. M. Jean Ijiforest et M. Robert Orlandl, vice-consul de France. \# Choeur 

de France, sous l'habile direction de M. José Delaquerrière, est photographié, lignette «supérieure, durant son exécution d'une char­

mante farandole. (Photo ‘'L'Illustration Nouvelle").

«*♦ «*♦ **+ +*+ «J* cj» «J» ♦)* ♦** *** *** «*• ♦*« «*• ♦** »*»
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De nombreux enfants britanniques se réfugient au Canada et aux Etats-Cnis. Des centaines sont arrivés au Canada depuis quelques 
jours. A gauche, Adji Butcher, de Hamilton, Ontario, qui étudiait la musique à Budapest lorsque les développements européen» la 

forcèrent à revenir au Canada, par voie de N.-Y. Au centre, des enfants arrivant à New-York manifestent leur contentement d'étre 

éloigné» de la fureur teutonne. A droite, Aliue Kaye Don, épouse du fameux sportsman anglais, avec se* deux enfants, James 

et Patricia.
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dangereuses
“Celui qui a inventé l'avion était 
un surhomme, mais ceux qui s'en 
sont emparés le sont-ils autant?" 
Prof. Joad, Université de Londres.

Un surhomme aussi, celui qui a 
supporté l'amour sur la terre. C est quel­
que chose que nous n avons pas très 
bien compris. On ne nous l’a pas enlevé. 
Tous s'en servent, bien ou mal. entre­
prennent de merveilleuses et de bizarres 
envolées en son nom. On en vit. on en 
meurt, on en fait même mourir les 
autres, et tout est dit: c est I Amour et 
l'Avion qui passent dans l’air à la ronde! 
Ce sont eux qui nous rendront la liber­
té... Peut-être.

Aussi téméraire avec I un qu avec 
l’autre, c’est à qui volerait en plein ciel, 

Vers le bel essor, ou la puérile tentative qui espatrouillera le monde. 
Celui qui a réussi hier sera battu aujourd’hui, le novice dépassera le 
maître, on ne sait plus... A te! point que celui qui ne sait rien de 
l’amour et l'aviation en sait peut-être plus long que l'autre avec son 
code tout digéré. Et c'est tout pareil pour le vieux psychologue qui a 
disséqué le coeur humain, qui a fait sans avarie, le tour de son jardin 
et de l’amour, pour en arriver, dans la vieillesse, à se laisser tourner 
la tète par un cotilion.

De l’Amour et de l'Aviation on ne sait rien sinon que c est 
puissant et féerique! U y a là-dedans tout l’inconnu, le mystérieux, 
du bon. du mauvais et du pire. On croit voler?... on rampe. On a des 
ailes, on plane, on monte, le ciel est à deux tours d’hélice .entre deux 
battements de coeur et nous voilà en plan, sur la terre, disloqués, 
fracassés, pantins au fil cassé.

Choses

(Photo Desautels)

■ i
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Eniever l’avion aux hommes parce qu’ils sent encore trop primitifs 
pour s’en servir? Pourquoi ne pas enlever le feu. puisqu il y a des 
imbéciles et des malheureux qui se brûlent avec? Pendant que nous y 
sommes, pourquoi ne pas faire disparaître l’eau autour du globe, puis­
qu’il y a des téméraires qui s’y noient, des fous qui s’y jettent, des 
vengeurs qui y poussent les autres? Pourquoi ne pas faire disparaître 
le soleil qui a tué Mireille au mât de Camargue? et rendu fous ceux 
qui ont cru pouvoir dormir en paix sous ses rayons?

Celui qui a inventé l’avion était peut-être un surhomme, que 
jalouse sans doute Vinci, — le premier à essayer ses ailes — que 
jalousent, sans doute. Icare et les autres dieux déchus. Un surhomme 
que blâment peut-être les aventureux aviateurs qui sont rentrés dans 
les ombres par la porte du soleil... et cette déesse de 1 air. Amelia 
Earhart. qui s’est mesurée au Pacifique et qui y est glorieusement restée 
comme tant d’autres!

Un surhomme, peut-ëtie. 1 inventeur de ! Avion, mais des dieux, 
ceux qui ont joué leur vie comme un sou. pile ou face? pour que. dans 
cinquante, cent ans ou plus, tout le monde ait des ailes! Et vole!

Désillusion de 
Sacha Guitry

De Sacha Guitry cette histoire: 
Sacha avait quatorze ans. et il était 
follement amoureux d'une comé­
dienne charmante qui jouait avec 
son père Lucien Guttry. Un jour, ri 
prend son courage à deux mains, 
réunit toutes ses économies, achète

: un merveilleux bouquet de roses, sè 
rend chez la comédienne, sonne, est 
introduit, tend timidement, mais 
plein d’espoir malgré tout, l'énorme 
bouquet à sa dame de beauté et t'en­
tend lui dire:

— Oh! comme c'est gentil! comme 
c'est gentil!

Il frémit de bonheur, mais la da­
me continue:

—Tu remercieras bien ton père de 
ma part!

L INFORMA TION
LITTÉRAIRE

L’Ovale C.I.L.
Sommaire de la livraison de juin 

1940:
Frontispice: l'air, élément de ba­

se: Verre sam éclat. George Stan­
ley: Nouvelles frontières. Léonard 
Knott; Merci, M. MacArthur. J.-G. 
Scuily; le tannage des peaux Ha- 
hold Sutherland; Bateau d'élite, 
Ted Sanderson; Guerre chimique. 
W. J. Haude; Pour cinq sous, Vie 
Baker; Au bâton. W.-H. Goodman; 
Le saviez-vous; Le dernier mot, 
Peggy Jenkins; Thermo-contrôie. 
John Wishart; L'aspect Invisible. 
Jean Robitallle.
Inf. Littéraire
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Charmants voisins
(Par Claude Mélançon)

Après avoir écrit “Nos animaux 
chez eux" ( mammifères > et les "Pois­
sons de nos eaux". Claude Mélançon,; 
journaliste et naturaliste, nous pré- j 
sente sous ie titre de "Charmants 
voisins”, les oiseaux qui vivent dans 
notre horizon familier.

En ces heures lourdes de menace, 
c’est bien de "charmants voisins" 
que nous avons besoin pour nous fai­
re oublier, ne serait-ce que quelques 
minutes, nos ennemis et nos angois­
ses.

Et ces voisins allés que Claude Mé­
lançon connait si "bien et. à son 
exemple, vous nous faire aimer, sont 
aussi sympathiques que séduisants. 
Us sont aux antipodes de la tragédie 
moderne, et donc tout près de nos 
désirs de paix et de notre conception 
de la vie. L'auteur les a étudiés et 
décrits dam la période heureuse de 
l'avant-guerre et s'il se décide au­
jourd'hui à publier des pages, vieilles 
de plus d'un an. c’est sans doute 
parce qu’elles peuvent apporter un 
apaisement à nos coeurs et une saine 
distraction à nos esprits. Ce serait 
alors pour M. Mélançon, dont les 
services ont été prêtés à l'Etat depuis 
septembre dernier, une autre façon 
de servir son pays puisque le moral 
d’une population en guère est le prin­
cipal souci des propagandistes.

Son dernier livre est une invitation 
a se tourner vers la nature, maîtres­
se de la sérénité, qui dure et endure 
en beauté, donne régulièrement ses 
fleurs et ses fruits, nourrit chaque 
jour ses enfants et jette sur toutes 
choses son sourire divin.

Etudier l olseau, pénétrer dans son 
intimité avec, pour guide, un natu- j 
raliste doublé d'un écrivain, c'est I 
laisser derrière soi un monde qui j 
nous fait honte et découvrir celui où 
réguent le naturel, la musique, ia 
couleur et la grâce; un monde où le 
poète aime puiser des symboles et 
sur lequel la Providence, nous dit 
l'Evangile, veille d'une façon parti­
culière.

Dans le livre de M. Mélançon, l’oi­
seau. créature hautement spécialisée 
vit comme dam la réalité, une vie in­
dépendante. Chaque espèce est trai­
tée individuellement et apporte son 
tribut à la curiosité du lecteur. Mais 
prenons garde que sous cette forme 
ingénieuse, se cache une science sa­
vamment masquée et une compré­
hension de la nature, dont le philo-

Que vous révélera 
votre écriture ?

VOUS pouvez faire analyser 
gratuitement votre écriture 

par Sabine Sabin en lui en fai­
sant tenir un fragment accompa­
gné d'un pseudonyme, et l'ea- 
qui&se paraîtra dana un prochain 
numéro ^e notre journal. 
Cependant, ai voua désirez rece­
voir personnellement une étude 
plus complète, plus détaillée, 
faites tenir, en même temps 
qu’un manuscrit d'au moins dix 
mots, ta somme de 25 cents en 
argent, timbres ou bon de poste. 
Vous recevrez, par le retour du 
courrier, une analyse très à 

i point qui ne pourra manquer 
j de vous intéresser grandement. 

Adressez toute correspondance 
S Courrier graphologique. 

L'ILLUSTRATION NOUVELLE 
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Les huit dignités 
de la femme

Les voici d'après le texte tiré d'un 
manuscrit de 1492 :

La femme fut tonnée d'une côte! 
de l'homme, mais l'homme hors de 
ce paradis.

Le Fils de l'Homme a tiré d'une 
femme sa nature humaine, non d'un 
homme.

Aucune femme n’aura trempé dans 
la mort du Christ, ni l'épouse de 
Pilate, ni d'autres femmes.

Tandis que le Christ souffrait, seu­
les les femmes représentaient l'Egli­
se: à savoir, Marie, Madeleine. Salo- 
mé, etc.

Le Christ ressuscité apparut d'a­
bord à une femme.

Une femme toute pure fut seule 
exaltée au-dessus des choeurs des
anges.

La femme fut saluée par un ange ! 
coaune jamais l'homme ne le fut.

Myron Taylor est tout à 
fait hors de danger

Rome. 4 (B.U.P.) — Myron Tay­
lor, ambassadeur du président Roo- j 
sevelt auprès du Vatican, qui su- ; 
bit une intervention chirurgicale 
majeure la semaine dernière, est 
maintenant considéré ‘‘complète­
ment hors de danger".

sophe comme le simple flâneur, peu­
vent tirer profit.

Chacune des notices biologiques 
consacrée à l'un de nos "charmants 
voisins" est illustrée d'un dessin en 
noir (quel dommage que le coût des 
planches en couleur soit prohibitif 
chez nous!) par notre jeune artiste 
animateur, Jacques Bédard. dont les 
illustrations pour les "Poissons de 
nos eaux" ont déjà suscité une fiat- ; 
teuse critique. Cette fois encore, et 
si -possible avec plus de succès. l'Il­
lustrateur a triomphé de nombreuses 
difficultés. II a livré au graveur, des 
dessins qui aident, non seulement à 
l'Identification des sujets, mats aussi 
à la haute tenue du livre.

"Charmants voisins" — Vol. de 286 
pages — Granger Frères, éditeurs.

Vendredi, 5 juillet 1940

oRosème,

-■Via • I ^ ■ rv_

Plans pour travaux ou amuse­
ments, projets déjà élaborés, chan­
gements de méthode auront plein 
succès surtout cet a vain.midi. Tou- * 
tefois. les finances requièrent un* 
attention spèciale car toute extra­
vagance peut entraîner une perte.
La soirée devrait être passablement 
harmonieuse.

Voici pour chaque personne — se­
lon son anniversaire de naissance — 
l'horoscope détaillé de la journée:.

Née entre le 22 décembre et le 19 
janvier: Les influences sont splen­
dides pour les voyages et tous dé­
placements. Cet après-midi, les re­
lations amicales ou sentimentales 
demandent ur. certain contrôle

Entre ie 20 janvier ei le 18 fé­
vrier: Il y a pour vous une chance - 
de gain cet avant-midi. Le reste 
du jour, votre trop grande tension 
nerveuse vous est défavorable.

Entre le 19 février et le 20 mars: 
Pourvu que vous agissiez avec logi­
que et méthode, vous réussirez au­
jourd'hui. Cependant, il faudrait 
éviter de voyager.

Entre le 21 mars et le 19 avril:
Vous aurez l'occasion d'ajuster cer­
taines difficultés familiales ou fi­
nancières.

Entre le 20 avril et le 20 mai:
Vous pouvez maintenant lmiioser 
vas vues avec plus de force, soit 
dans vos discours ou vas écrits. -

Entre te 21 mai et le 21 juin:
Cet avant-midi, la question primor­
diale est la finance. Ne perdez au­
cune des occasions qui se présen­
teront. Une grande anxiété règne So 
reste du jour.

Entre te 22 juin et le 22 juillet
Vous triomphez de multiples obsta­
cles et l'on se montre bien content 
de vous.

Entre le 23 juillet et le 23 août:
L'avant-midi favorise les inspira­
tions mentales, les questions de fi­
nances. Cet après-midi, évitez une 
trop grande impulsion dans vas dé­
marches d'affaires.

Entre le 24 août et le 23 septem­
bre: Cet avar.t.midi, certains de 
vas désirs trouveront leur réalisa- . 
tlon.

Entre le 24 septembre et te 23 
octobre: Aujourd'hui évitez le trou­
ble sous toutes ses formes: famille, 
finance, discussion. Ne i>erdez pas 
contrôle sur votre tempérament.

Entre le 24 octobre et le 22 no­
vembre: Prenez soin de vos intérêts, 
crédits et affaires légales, mats ne 
signez aucun document important.

Entre le 23 novembre et le 21 dé­
cembre: Votre esprit est en for­
me et vous sert bien dans vos écrits, 
vos rapports avec le public et les 
affaires de finance

Les enfants nés aujourd'hui au- ' 
ront une vie assez mouvementée et 
remplie d'événements inattendus.
Us devront se méfier de leur trop 
grande impulsion et de leur téméri­
té. Leurs amis leur seront dévoués 
et secourables.

BLONDINETTE Coquetterie
Peut-être qu'elle 
voudrait avoir ce 
ruban autour du 
cou. ,

)Je ne sais pas ce que tu
' l'Ail» T'tnietr Ta n.1 O-,veux. Daisy... Je ne" com 
prends pas.

Maman, Daisy est 
bien étrange depuis 
qu’elle a un ami.

zm z vouais—_

tg na Zu« rttam far ■ tt'-Uf l-Lt” :
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L'AGENT SECRET X-9 “La bande à Frisette"
Ecoute. petite, lais- 
re-iea faire. Soyons 

amie nous deux, 
i veux-tu? *■
l Comment y.
\ t’appelles-tu ? a

I ipa m'appelle 
"Frisette".

Le chat Ca-t-il
Hé! elle s ecJe n'aime j ai, 

ici.
niitngt la !sn

Comment as-tu fait 
pour entrer ici?

Allons. dis- 
nous ton nom

[% K
P K-

11 * «—

L a solution de ce problème paraîtra dans notre édition de demain.

• 2 5 J S 7 * <r

î«»/< T Mc SS

horizontalement

J.—Besoin de manger. — Bague 
pans chaton, dont le cercle est 
partout de même grosseur.

2. — Préfixe i|ui signifie huit. —
Deux voyelles.

3. —L'osier dans <|iiel<nies départe­
ments.

4. —Chez les Israélites ministre du
culte de la trilm de Lévi. — 
Année.

B.— Inventé, combiné» créé.
6.—Chute d'un fleuve ou d'une ri­

vière <|tii se précipite d'une 
grande hauteur.

7—Pronom indéfini. — Parcourus 
des yeux

3 —Cap à l'extrémité sud-est de 
l'Italie.

9.— Inhumées.
VERTICALEMENT

1—Fruit capsulaire, membraneux, 
allongé et À une suture.

2. —A-C. — Prénom féminin. — Pro­
nom personnel.

3. —Une voyelle et une consonne. —
A certains Jeux, la vade ou le 
renvi de tout l'argent qu'on a 
devant sol.

4—Petite manoeuvre secrète, mys­
térieuse.

B.—Action ou art de lancer, an 
moyen d'une arme, un projectile 
vers un but. — Altesse royale.

6. —Poète satirique latin, né à
Aquiiium.

7. —Trois voyelles. — Sueur du
cheval.

6.—Adjectif possessif. — Deux con­
sonnes.

9.— Marquées d'un cran, d'une en 
taille, en parlant des tiges des 
lettres, des intelignes — Usa­
ges

--------------------------------------------------- .

Le nylon sert à tout
En pleine solitude, un pécheur, 

grand amateur de ukelele constata 
qu'une corne de son instrument était 
brisée. A défaut de mieux. 11 eut 
l’idée de la remplacer par un bas rie 
ligne de pêche en nylon Or. ce sub­
stitut de fortune dura plusieurs mois 
do plus que les cordes en boyau, et 
notre homme n'en veut plus ri autres 

i Voilà un usage bien Inattendu pour 
! ce filament synthétique. Ce récent 
! produit du laboratoire de chimie 
semble aussi efficace sur l'instrument 
à cordes qu'au bout de la ligne de 
pêche, ou sous la forme d'un bas pour 
dame.

— Généralement nos ouvriers se 
! plaignent avec amertume des rava- 
j ges presque irréparables que loisi- 
voté dans laquelle ils sont plongés 

' par la crise, a causé à leur physique.

tXos meilleurs voeux
A M. Roch Fillion, qui célébrait 

hier son anniversaire de naissance, 
de la part de son épouse, ses en­
fants, sa mère, ainsi que de ses 
frère6. Roger et Réal.

A M. Real Fillion. qui célèbre au­
jourd'hui son anniversaire de nais­
sance. de la part de sa mère, ses 
frères. Roch et Roger, de sa filleule 
Madeleine, et de son neveu Gilles.

A M. Jérémie Ethicr. de la rue 
Marquette, qui célèbre aujourd hui 
son anniversaire de naissance, de 
la part de son épouse ses filles et 
ses gendres.

A M Emile Delisles. de la rue 
Rachel, qui célèbre aujourd’hui son 
anniversaire de naissance, de la 
part de son épouse, ses parents. 8(6 
beaux-parents. Yvette et Albert.

A Mme Léon Fleury, de la rue 
Chambord, qui célèbre aujourd'hui 
son anniversaire de naissance, de 
la part de son épouse et de son fils, 
André.

A M. Marcel Desrosicrt. de la rue* 
Des Erables, qui célèbre aujour­
d'hui son anniversaire de naissan 
ce, de la part des employés de la 
boulangerie Desrcsiers

A M. et Mme Jean Baptiste Novw 
lan. qui célèbre aujourd’hui leur 
anniversaire de naissance, de la 
part de leurs amis de l’“lllustraticn 
nouvelle”.

A M. Armand Dalphend. de la 
rue Cartier, qui célèbre aujourd’hui 
son anniversaire de naisance, rie 
la part de ses cousins et cousines.

L'océan chez soi
Même M vous ne pouvez, «lier à 

la mer. cet été, rien ne vous empêche 
d’éprouver les bienfaits des bains à 
l’eau salée. De tout temps, on a re­
commandé le sel pour tonifier la 
peau et renforcir l’organisme, car il 
soutire l'excès d'humidité du corps 
humain et stimule celui-ci Pour 
qu'un bain d'eau salée à domicile 
équivaiüe à peu près à un bain de 
mer, on conseille de verser u:i tiers 
de livre de tel. de n'importe quelle 
grosseur, par gallon d'eau. Comme 
on fait généralement cooler de 15 à 
20 gallons d'eau dans une baignoire, 
il suffira d'y mettre 6 livres de sel 
pour profiter des vertus d’un vérita­
ble bain de mer
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No 79
— Eh bien?
—Le père d Arlette vient d'accep- 

| ter une situation aux colonies. Oh!
I Je lui pardonne, certes! 11 s'exile 
j uniquement pour arriver à consti- 
| tuer une dot à sa fille, afin de per­
mettre notre union. Seulement, 
nous serons séparés deux ou trois 
ans; nous avons beaucoup de peine.

Le doux et blond visage exprimait 
si intensément ce chagrin, que Mar­
tine faillit prononcer à voix haute 
le cri que son coeur proférait :

“Pauvre petit!”
Très nettement, dans sa tele, se 

i formait un projet.
Mme de Rives rentrait.
—Venez dejeuner, mes t niants.

| dépêchons-nous, je suis très bous­
! culée.

—Madam*. déclara Martine pose- 
ment j'ai réfléchi. Puisqut vous me 

j le proposez, jt partirai avec vous,
| ce soir.

NI

i —Bonjour. Lisa! Vous allez bien! 
j Et mon fils?. Quand avez-vous re- 
i çu mon télégramme?

Mme rie Hives, dans le vestibule, 
i s'agitait au milieu du personnel ac- 
J couru
j La brave Lisa avait serré la main 
! de Martine et répondait tranqullle- 
Lment :

—J'ai revu le télégramme à six 
| heures, hier au soir; Je l'ai lu 1m- 
| médlatement à Monsieur

—Qu'a-t-il dit?
—“Bien. Usa!" 

j —Ce n'est pas énorme!
—11 a demandé aussi: "Lisa. Ma­

dame écrit nous arriverons. D'a­
près vous il s'agit, n'est-ce pas. de 
Madame et de Mlle Mauclaire?"

—Ce garçon est complètement 
ridicule!

—C'est exactement ce que je lui 
ai répondu. Madame.

Mme de Rives sourit.
—Vous avez bien lait II est dans 

sa chambre?
—Non, Madame, il est dans le 

parc. D est sorti tôt. Il a très mau­
vaise mint. Madame; Il ne va pas 
bien.

—Vous écriviez qu 'l dormait et 
qu’il mangeait!

—Oui, Madame, mais il ne se lâ­
che jamais !

Cette fols. Martine ajouta son 
sourire à l'éclat de rire de Mme 
de Rives qui murmurait:

—En effet. Lisa, c'est assez anor­
mal. Enfin, dans deux heures, il 
ira mieux.

—En partant. il m'a donné cette 
commission : "Vous demanderez,
Lisa, à Martine si elle consent à 
venir à ma recherche pour me con­
duire, comme autrefois."

—Vous n'y voyez pas d'inconve- 
nients, Madame? demanda Martine.

Mme de Rives hésita. Que signi­
fiait cette nouvelle attitude de Li­
onel?

—Après tout décida-t-elle, faites 
comme vous voudrez.

Martine partit Elle marchait 
doucement dans ce parc qui lui 
rappelaJt brusquement, mille souve­
nirs heureux.

Ainsi que Mme de Rives, elle se 
demandait comment Lionel avait 
consenti a la revoir? KJc eCit pré­

fère avant de le rejoindre qu'il 
fût nus au courant de la mort de 
son frCre.

D'autre part, ce désir exprimé 
ne témoignait-il pas d'un regret? 
N'était-il pas très doux de consul­
ter que Lionel abandonnait son 
froid dédain? D'ailleurs, Martine- 
souhaitait se trouver au plus te t 
seule avec lut pour une autre raison.

De loin, elle l'aperçut 11 était 
assis sur un siège de Jardin A cou­
de lui, deux fauteuils, l'un vieie en­
tendait. un occupant: sur l'autie 
Tsen reposait.

Elle ; arrêta et regarda longue­
ment celui qui l'avait s! cruelle­
ment fait pleurer.

Tout a coup. Tsen se dressa, sau­
ta de son siège et se précipita vers 
la jeune fille en aboyant Joyeuse­
ment.

Signalée elle devait avancer.
Lionel s'étall levé Elle observa 

qu'en effet, comme l'annonçait 
Lisa le jeune homme avait mai­
gri; elle lut surprise surtout d'une 
espèce de résignation doulcurcusr 
qui détendait le beau visage aux 
traits réguliers.

— Vous êtes, comme toujours, la 
grâce et le rharrrie personnifie*. 
Merci d'avoir accédé à rnon voeu 
en venant me rejoindre, riit-l! d'une 
voix Cmue

—Rier. de plus naturel Comme 
Tsen est gentil de me témoigner j tant d'amitié!

Elle s'assit. Lui fit de même et 
| tenta de sourire.

—Je suis très heureux de veues 
re-oevoîr eie nouveau elans eut te pre- 
priété.

—Quelle phrase de banale poli- 
tessse!

Toute la joie de Martine tomba.
Non. Lionel ne l'appelait pas 1! 

ne connaissait pas encore la vérité, 
et il n'almalt pas assez pour ratri- 
fier ses préventions

Enfin, et surtout, Martine était 
venue A lui pour parle-r de Jehan. 
Elle devait remplir sa mission.

—Je désirerais. Monsieur de Ri­
ves vous entretenir de M de Pl- 
priac.

Le visage pâli de l'aveugle de­
vint plus pâle encore.

—Oui. fit-il. Mais ne pouvons- 
nous. durant quelques instants, 
parler de vous?

— De mol. Madame votre mère 
vous communiquera, tout à l'heure, 
des nouvelles assez étranges! En 
s tends ni lalssez-moi voir m vous, 
comme autrefois., avant votre dé­
part... un ami qui m'écoutiez.

—Je veux bien. S'il faut, peur 
vous plaire, nous intéresser a Je­
han J>- suis résolu.

—Merci. Naturellement, Je trahi* 
la confiance de M de Plpriae; mais 
c'est Indispensable. 11 y va de son 
avenir, de son bonheur.

—Et vraisemblablement, du bon­
heur de quelqu'un d'autre.

— Oui. Votre ami est fiancé.
—Je rn'en doutais !
Encore t:r.e lots, se produisait 

cette malheureuse erreur qui. déjà, 
avait tant fait de ravages

—Ces Jeunes gens ne possèdent 
rien Pour se marier, il faut qui* 
M. de Piprlac s'installe II faut 
qu'il achète un cabinet. J'ai rué 
que—

tc sutrrtj
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Situation de remploiement iW hommes d'affaires

L'emploiement industrie! enre­
gistre une autre expansion impor­
tante au 1er juin. d'après les rap­
ports reçus de 12,091 établisse­
ments dont les effectifs compren­
nent 1,192.210 personnes compara­
tivement à 1.US.2.22 le 1er mai. 
Cette augmentation de prés de 
6> 'KK> employés ou de 5.8 p.c. por­
te le niveau général de l'emploie- 
ment au-dessus de ce qu'il était le 
1er juin de toute autre année où 
les statistiques sont disponibles, 
excepté en 1929.

Bien que l’augmentation au 1er 
juin excède considérablement la 
moyenne à cette date depuis 1920, 
elle est un peu plus faible que 
1 avance constatée au début de 
juin 19.J9. alors que 11,718 patrons 
déclaraient employer 1.098.908 
personnes. Le gain extraordinai­
rement fort observé â cette date 
avait été partiellement attribuable 
au printemps exceptionnellement 
tardif qui avait fait différer la re­
prise du travail à ia saison nor­
male en un certain nombre d’in­
dustries, avec le résultat que l'ex­
pansion au 1er mai 1939 avait 
été bien inférieure à la moyenne 
et l'expansion au 1er juin, bien su­
périeure 1 la moyenne. U’augmen- 
t ation au 1er juin dernier est 
également plus faible que celle 
constatée au 1er juin 1937, mais

BOURSE de

MONTREAL
Courtoisie «le la !Ual»«»n 
l oncF.T a roiM.in
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l'indice était 3!ors de ô.S p.c. plus 
bas.

L'emploiement industriel accuse 
une amélioration très générale au 
début de juin; dans l'ensemble, 
l'activité s'accroît dans les établis­
sements de toutes les provinces, 
en chacune des huit cités pour les­
quelles les statistiques sont grou­
pées séparément et dans la plupart 
des industries. Les gains les plus 
considérables rapportés dans les 
divers groupes industriels sont 
ceux de 26,788 employés dans la 
construction et l'entretien et de 
17,999 employés dans l’industrie 
manufacturière. En cette dernière 
l'activité est générale; les addi­
tions aux effectifs sont très pro­
noncées dans les divisions des ali­
ments. du bois d'oeuvre, du fer et 
de l'acier; mais le mouvement s'o­
riente également vers une augmen­
tation décisive dans les divisions 
de la pulpe et du papier, de l'ar­
gile. du verre et de la pierre, des 
appareils électriques, des métaux 
non ferreux, du pétrole et des au­
tres produits des métalloïdes.

L'augnientaüon dans la sidérur­
gie (où les établissements colla­
borateurs absorbent plus de 5,400 
travailleurs additionnels) porte 
l'indice de ce groupe à un niveau 
qui. au cours du relevé de quelque 
vingt ans. n'est surpassé que par 
celui de la première moitié de 1929. 
Le léger ralentissement des texti­
les est dû a des influences .saison - 
nivios, toutefois, le déclin est bien 
inférieur à la normale au 1er juin 
depuis 1920 et l'emploiement dans 
ces industi ies continue à se main­
tenir à un niveau exceptionnelle­
ment élevé. En outre, les fabriques 
de cuir, de caoutchouc et de ta­
bac sont plus tranquilles.

Les groupes non-manufacturiers 
font des gains importants: ces
gains revêtent surtout un cara­
ctère saisonnier, mais dans la 
plupart des cas ils excèdent l’aug­
mentation considérée comme nor­
male au 1er juin de 1921 à 1939. 
Comme il a déjà été mentionné, la 
construction fournit du travail à 
un plus grand nombre d'ouvriers; 
l'abatage du bois, les mines, les 
transports, les communications, les 
services et le commerce sont éga­
lement beaucoup plus actifs.

M. («UKhMiKliJi, propriétaire il«*v 
magasin* de marchandise* sè­
ches Greenberç, de Montréal.

Séance merate 
à am marché
atone

Le blé
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Winnipeg. 1 -- Pour la huitième 
j séance consécutive le prix du blé 
a clôturé au minimum fixé par le 
gouvernement fédéral le 14 mai: 
des opérations routinières se sont 
effectuées à ce niveau.

Les minoteries et les maisons 
d'exportations ont fait de petits 
achats; on croit qu'une certaine 
quantité de blé canadien est des­
tinée aux pays d'outre-mer mais 
on peut difficilement le confirmer.

A cause de la fête de l'Indépen- 
| dance, les marchés américains sont 
; fermés et on ne pouvait recevoir 
! les prix de Buenos Ayres. Dans ce s 
; conditions les opérateurs se te- 
| liaient sur la réserve.
| Le marché des grains grossiers 
j a manifesté plus d'activité. Grâce 
' à une petite quantité d'offres et 
à une bonne demande de l'exté­
rieur, le prix du seigle a grimpé 
d'environ 3 cents, l’orge de plus de 
2 cents et l’avoine de près de 1 
cent.

Sur le marché au comptant les 
exportateurs. les expéditeurs et les 
minoteries ont témoigné de l'in­
térêt A presque toutes les qualités 
de blé mais les transactions ont 
été plutôt restreintes.

Les fermiers de l'ouest ont livré 
hier aux greniers de campagne
610.000 boisseaux de blé contre
294.000 a la même date l'an der­
nier.

Approvisionnement visible
Le 28 juin l'approvisionnement 

visible de blé canadien se place à 
281.046,123 boisseaux, à rapproc­
her de 279.897,499 le 21 juin et 
103,793,604 la date correspondante 
Van dernier. La quantité de blé ca­
nadien aux Etats-Unis est de 23,­
914,925 boisseaux en regard de 
24,194,712 la semaine précédente 
et 5,958.000 Van dernier.

Le blé en transit sur les lacs 
s’établit à 2.950.072 le 28 juin, 
■comparativement à 3,873,360 le 21

Le marché financier local, dé­
nué à peu près complètement 
d'activité, n'est animé d'aucune 
tendance. Les cours varient très 
étroitement sous l’effet des quel­
ques opérations qui ont lieu ces 
jouraci en place locale.

Le déplacement des titres in­
dustriels reste à peu près le 
même, avec 8.500 actions échan­
gées hier comparativement à 
9,000 mercredi et 7.700 mardi. 
Le déplacement des titres mi­
niers a été de 9,900 hier en 
regard de 1.900 mercredi.

Le cours moyen des services pu- 
j lilies a glissé à un nouveau mini­
! muni de Vannée courante A 50.8. 
| perle (le 0.1. Dans ce groupe, en 
i effet. Bell Telephone a perdu 2 
! points hier, atteignant le plus bas 
cours depuis 1935 il 135. Montreal 
Power a aussi cédé de point à 
26ti et Brazilian, 's de point à 11.

Les rours moyens des industriel- 
| les et des valeurs combinées sont 
restés inchangés. Celui des pape 
telles a progressé de 2.18 et celui 
des aurifères a baissé de 0.18.

Dominion Tar a été actif, four 
nissant un déplacement de 1.7! 
actions et s’améliorant de 1 point 
A 5. National Breweries a fourni 
lui déplacement de 723 actions et 
baissé de '5 point à 25: Imperial 
Oil. de 627 actions et progressé de 

de point à 9% et Imperial To­
bacco de 590 actions et progressé 
de !i de point à 1314.

Les papeteries sont fermes, avec 
des gains pour BHlmrst, Howard 
Smith privilégié. Price ordinaire. 
St. Lawrence Corporation ordinai­
re et privilégié. Abitibi ordinaire et 
privilégié. Fraser Voting Trust et 
Donnacona "A”. Consolidated Paper 
est resté inchangé 2 Jr^ et Howard 
Smith à U.

Canadian Celanese a progressé 
de Li point à 26. Steel of Canada 
ordinaire a établi un nouveau mini­
mum depuis 193S à 62 et dans les 
mines du Curb. O'Brien un nou­
veau minimum depuis 1936 a .59.

Congé aux Etats-Unis

Les Institutions financières de 
tous les Etats-Unis étaient fer­
mées hier à l'occasion de la fête 
de Vlndépendance américaine.

juin et 3.596,555 te 23 juin 1939. 
Le lbé en transit 3ur rail se place 
û 23,751,439 boisseaux, contre 21,­
729.911 la semaine précédente et 
2.545,021 la même date Van der­
nier.

Assemblée extraordinaire 
de Jamaica Public 
Service

_____
Jamaica Public Service Company, 

Limited, a informé la Bourse de 
Montréal qu'une assemblée généra­
le extraordinaire des actionnaires de 
la société serait tenue à Montréal le 
12 juillet 1910 à onze heures du ma­
tin. A cette assemblée, on proposera 
une motion en vue d'accroître le ca­
pital de la société et une autre as­
semblée générale extraordinaire sera 
tenue a Montréal le 29 juillet 1940, 
à onze heures du matin, afin d'étu­
dier le rapport de la première assem­
blée et. si on le juge A pronos. de 
confirmer les résolutions proposées.

Conformément au plan soumis aux 
actionnaires, on a l'Intention de por­
ter le capital de $2,500,000 à $3.000,­
000. avec un équivalent en sterling 
de $4.86 2-3. lie projet prévoit l'an­
nulation de 21.370 actions de pré­
férence c.asse "C” 5G cumulatif 
d une valeur nominale de £1 chacu­
ne et de 1 action "C" de préféren­
ce 5’ cumulatif d'un nominal de 
14s. 7d.; ces actions n'ont pas été 

1 émises. Le projet prévoit encore l'é- 
j mission d'une action "C ' de préfé- 
! rence 5% cumulatif, d'uhe valeur 
(nominale de I7s. 3Ld.: de 124,109 
! actions “D ' de préférence 5ct cu- 
j mulatif d’un nominal de £1 cha­
cune. et d'une action de préférence 

; "D ' 5* cumulatif d'un nominal de 
| Ils. 9Ld.

Les nouvelles actions privilégiées 
f classe "D ' auront priovité sur les 
! actions ordinaires et occuperont le 
| même rang que les actions de pré- 
j férence *'B" 7*7 cumulatif et que 
les actions de préférence classe "C" 
5 cumulât!.', quant au dividende et 
au remboursement du capital, la 
considération nécessaire étant ac­
cordée au taux supérieur du dividen­
de sur les actions privilégiées “B" 
7 %.

A supposer que le projet soit adop­
té. le capital de la société sera cons­
titué par les actions suivantes:

7.500 actions de préférence "'ll cu­
mulatif d une valeur nominale de 
$100 chacune;

65.369 actions de préférence classe
‘ B" 7": cumulatif, d’un nominal de 
£1 chacune: •

I 1 action de préférence classe ' B'’ 
|7', cumulatif d'un nominal de 17s. 
! 34d.:

66.369 actions de préférence clas­
se "C” 5*7 cumulatif d’une valeur 
nominale de £1 chacun?;

1 action de préférence classe "C" 
5'n cumulatif d'une valeur nomina­
le de 17s. 3' ;d.:

124,109 actions de préférence classe 
' D'' 5*é cumulatif d'un nominal de 
£1 chacune:

1 action de préférence classe “D'’ 
5% cumulatif d'une valeur nomina­
le de Ils. 9!id.; et

200.000 actions ordinaires d'une 
valeur nominale ae $5 chacune.

Les 7.500 actions de préférence 
7*o cumulatif d'un nominal de $100 
chacune sont Inscrites à la Bourse 
de Montréal.

Siscoe Cold Mines
| Le rapport mensuel de !a Siscoe 
! Geld Mines, Limited, adressé au 
| Curb de Montréal, fait ressortir une 
! production de $150,964 en juin. Ce 
I chiffre se compare à $150.237 en 
mai de cette année et à *157.211 en 
juin 1939.

Au cours du mois, 19.875 tonnes 
j de minerai ont été traitées, au lieu 
| de 19.938 en mal et de 17.932 en 
| Juin de l'année dernière. La teneur 
moyenne du minerai d'entrée a été 
de $7.83 la tonne, au lieu de $7.81 
en avril et de $9.00 en juin 1939.

Les pêcheries du Québec
En 1939 la valeur marchande des 

produits des pêcheries maritimes 
et Intérieures du Québec atteint un 
total de $2,010,953 coutre $1,957,279 
en 1938. Les pêcheries maritimes 
s'approprient $1.507.996 ou 75 p.e. 
et les pêcheries intérieures. $502.­
957 ou 25 p.c. Les principales es­
pèces des pêcheries maritimes sont 
la morue, le hareng, le homard et 
le saumon; les principales variétés 
des pêcheries intérieures sont Van- 
guille, le doré, le hareng d'eau dou­
ce, le brochet et Vesturgeon.
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petites Annonces
■» Petites annonces comprenant toutes rubriques : 2 

cents par mot, minimum 15 mots pour la première 
Insertion. Escompte: 10% pour 3 insertions, 15% 
pour 6 Insertions, 25% pour 12 insertions, 33%% 
pour 25 insertions ou plus.
En-tête en noir 50c par
Insertion pour une ligne R? eu
caractère idéal 10 points.

Les avis de naissances, fiançailles, mariages, 
décès, remerciements, etc., sont facturés au taux 
uniforme de $1 par insertion.
Toutes les petites annonces reçues avant 6 heures 

p.m. sont publiées dans le

FA: 1171
journal du lendemain. 
Toutes petites annonces 
sont reçues par téléphone.

Articles à vendre
TAPIS orientaux T»euf«. ft vendre ou 1 
ft é< hanger pour bonm laveuse, pla­
no automatique. 8134 St-Wnis. I'l 
*1?3. L-3jS-J

A vendre — Divers
A VENDRE enseigne électrique, 
vrai bargain flO. CH 3431. 1310 l.a- 
rlvlôn*. L-356-3

Automobiles à vendre

VERITABLES AUBAINES 
GARANTIE ECRITE

2937 CHRYSLER SEDAN 35 $395.
2785 DESOTO SEDAN 33 265.
2621 FORD COUPE 36 395.
2963 LASALLE COUPE 37 745.
3079 LINCOLN ZEPH. SED. 37 745.
2838 OLDSMOBILE SED. 35 395.
2703 PACKARD COUPE 

CONVERTIBLE 36 595.
2419 PLYMOUTH SEDAN 37 465.
2426 PONTIAC COACH 36 455.

OMER BARRÉ
Limitée

A succursales
A VOTRE SERVICE

6987 AVENUE VERDUN YO. 1441 I 
EDIFICE FORUM WI. 8575
AVE. ATWATER

FACE AU MARCHE FI. 8698 [ 
«337 Boni. ST-LAURENT DO. 7035 ;

1.-358-1
Smm....... T- ■ ""■■■■' 1 —

^Automobiles à vendre

VALEURS SANS PAREILLES 

Chez

DUVAL MOTORS
3930, rue Ste-Catherine est 

Tel. FR- 2110

39 Ford Coach 2291 $735 
38 Buick Sedan 2255 745 
37 Packard Sed. 2224 685 
36 Ford Coach 2276 395 
35 Oldsm. Sedan 2128 375 
34 Buick Sedan 2302 345 
33 Ford Sedan 2344 295 
32 Hudson Sed. 2299 165

Succursale du Nord:
629 Jarry, angle Lajeunesse.

DU. 5757

Succursale centrale de l'est 
1001 DcMontigny est FR. 2173

I.-35S-1

Bureaux à louer
RIJREAUX MEUBLES. SERVICE 
COMPLET SI0. Mensuellement, sans 

. bail. PROTECTION INCORPOREE 
Ratisse Confédération. 339-1 an

tartes de profession
MEDECIN

" A CONSULTER. Docteur Prévost. 
Hôpitaux Paris, Londres, New-York. 
Toute, maladies Intimes, hommes, 
femme.. Jeunes filles. Maladies 
peau, vénériennes, sexuelles, uri­
naire». Ecrire pour renseignements. 
DépL "B". 3««0 Hutchison. Mont­
réal. PU «14». 123.12m

Chambre à louer
UAUTHIKR 1S27 — Chambre dou­
ble on avant, gaz, téléphone, j»rè* 
tramway». “Immaculée”. AM 1S63.

U-327-3

A 7123 ST-DEN'I?v monsieur distin­
gué seulement, clans famille privée.. 
IX) 5DGU. L-25S-3

1)7!) NAPOLEON, grande chambre 
m**ublr«* A louer. près l’arc I.a fon­
taine. Tôl. Fit 054Ü. L.-35S-1 ,

Commerces à vendre
RESTAURANT A vendre, place . « n- ; 
traie, l'ausi- maladie. 3902 Welling- | 
ton. FI 012t. L-358-3

RESTAURANT ft vendre, eause de 
fatigue. 273 Beaubien Est. CA 5926.

L-358-3

RESTAURANT épicerie ft vendre, 
eause autre commerce. 7004 De La 
Roche. TA 0059. L-358-3

Divers
Eau Minérale Naturelle "PASGY”

BUVEZ la liqueur orange mipéri«*u- 
re. Nectar Mousseux. Cream Soda, 
Petite bière «l'éplnettft fabriqué»* 
par J.-E. Rivet. TA 6116. L-355-3

Education
HEALEY Business Collège. Appre- 
nt-4 l’Anglais durant vos vacance*, 
reprenez une matière manqué»? aux 
examens. 8134 St-Denis. J.-35S-S

Finance d’automobilo
ARGENT avança sur automobile 
contrats refinancés «ans endosseur 
National Loan Ac Acceptance Co„ I 
Ltd. 1411 Citscent, cil. 4U4. PI. 
6603 128-lm

Instruments de musique
PIANO A qu* ue neuf, sacrlflern, 
abandonnant commère»* pianos. 4481 
Delnroch» CHerrier 6272. 1.-355-3

LOUIS A. SENDEL CO. 
EQUIPEMENT de transmission de 
tout genre, neuf et remis a neuf 
Aubaines. 422 McGill.

Maison à louer
HUTCHISON 5895-5î*01. 8 piétés fe­
ra ménage. FR 6S31. ÜO 7751.

L-352-3

Perdu
2 JUILLET, montre or bracelet da­
me. Initiales B.N. Couvercle 8 Juil­
let 1917. Récompense. CR 4083.

L-358-1

Prêts sur hypothèques
A BON COMPTE: 1.000, 2,000. 5,000, 
première ou seconde hypothèque. 
Bon service. Agent pour le préteur 
PLateau 8029. L-346-25

|“--------------- ' ' ' ■
Réparations
GARAGE Tremblay. 2089 Papineau 
FA 1714. Spécialité, réparations d*' 
tous gneres. Service Jour et nuit.

L-401-6

Effets de bureaux et magasins
COFFRE-FORT Ahi>rn 2 portes, 
comme neuf, 66 x 39. Sacrifiera. 4484 
Delaroche. L-355-3

L'expansion
commerciale

Les opérations commerciales aug­
mentent encore en mai et touchent 
un niveau supérieur à celui du mê­
me mois des vingt dernières an­
nées.

Les arrivages d'or à la Monnaie 
s'établissent à 401,431 onces fines 
contre 48! 995 le mois précédent. 
Les expéc ions d'argent sont rela­
tivement considérables, à $1.651.000 
onces. Les exportations d'amiante 
augmentent de 14.335 tonnes à 15 - 
949. D'autre part, la production de 
charbon est un peu plus faible, mê­
me après ajustement saisonnier.

Les dédouanements de cigarettes 
augmentent d'une façon marquée. 
Les importations de caoutchouc brut 
font i»i gain moins que normal 
pour la saison. La consommation de 
coton brut se place à 17.800.000 11- 
vres en regard de 15,800,000. La 

i production de papier à journal s'élè- 
, ve à 323.565 tonnes comparative­
! ment à 268547. Sans tenir compte 
: de l'ajustement saisonnier, les ex­
portations de pulpe de bols et de 
madriers et planches sont plus con­
sidérables en mal que le mois pré­
cédent. tandis que les exportations 
de bardeaux déclinent.

La sidérurgie est plus active, la 
production d'acier en lingots pas­

> sant de 153,451 tonnes longues à 
j 174,417. La production de fonte en 
gueuse est également plus forte, 
soit 93.254 tonnes contre 84,210. Les 
importations de pétrole sont consi­
dérables, soit 147.800.000 gallons en 
regard de 75,900,000 le mois précé­
dent. Les contrats adjugés se chif­
frent à $28.000,000 comparativement 
à $25.900,000 en avril, tandis que les 
permis de bâtir passent de $10900­

] 000 à $13.100,000. L'indice de la 
production d'énergie électrique avan­
ce de 247 à 270. L'indice de la dis­
tribution comprenant le trafic mar­
chandises des chemins de fer, l'em- 
ploiement commercial et le com­
merce extérieur recule d'environ 
trois points à 1226. Le résultat 
net est que l'indice du volume phy­
sique des affaires s'établit & 1406

DIVIDENDES
Upper Canada Mines, Ltd., 3 

cents par action, payable le 31 août 
aux actionnaires Inscrits le 15 
août.

Inter City Baking Co., $1.50 par 
action, payable le 31 Juillet aux 
actionnaires inscrits le 15 juillet.

Canadian Oil Companies, 12% 
cents plus un boni de 12% cents 
par action, tous deux payable? le 
15 août aux actionnaires lncrits le 
1er août,

Auld and Wiborg Proprietary, Ltd.
lVi par action privilégiée, paya­
ble le 1er août aux actionnaires 
inscrits le 15 Juillet.

D.-A. Stuart Oil. Ltd., 20 cents 
par action privilégiée, payable le 
3 septembre aux actionnaires ins-1 

crits le 15 août.

Ventes des magasins 
de campagne

En mai les ventes des magasins 
généraux de campagne au Canada 
atteignent une moyenne de 9 p.c. 
plus forte que celle du même mois 
l’an dernier et accusent une aug­
mentation de 21 p.c. en regard du 
mois précédent. Le nombre-indice 
s'etiwTTÎ à 118.0 (l’année de base 
étant 1936), à rapprocher de 97.3 en 
avril et 108.9 en mai 1939. La 
moyenne des indices des cinq pre­
miers mois de 1940 est de 9.4 p.c. 
supérieure à celle des indices des 
mêmes mois l'an dernier.

LES PRIX DE GROS
Apres un déclin de deux semai­

nes. le nombre-indice des prix de 
gros avance à 81.6 la semaine ter­
minée le 28 Juin; il se plaçait â 
81.5 la semaine précédente. Les 
substances végétales et les produits 
animaux haussent modérément, 
tandis que les métaux non ferreux 
et les métalloïdes baissent légère­
ment. Il y a un an l'indice général 
s'établissait à 73.3.

en mai, à raprocher de 121.4 en mai 
l'an dernier. Le niveau de 151 en 
avril était artificiellement élevé par 
suite d'ur.e modification dans les sta­
tistiques du commerce extérieur. 11 
semble que la moyenne mobile tri­
mestrielle de 135.1 est une meilleu­
re mesure de l'activité au cours du 
mois en question.

Hansons £r Macaulay
MM. Hansons and Macaulay ont 

avisé la Bourse et le Curb de Mont­
réal que M. Philip A.-Cumvn en­
trait dans l'aviation royale cana. 
aicnne et qu i! s'était, en conséquen­
ce. retiré de l'association le 29 juin 
1940.

Les affaires se poursuivront sous 
la raison sociale de Hansons and 
Macaulay. Les bureaux de la so­
ciété sont situés au numéro 255 
ouest, rue St-Jacques et les asso­
ciés sont maintenant les suivants: 
MM. N.-H. Macaulay. J.-G.-B. Shu- 
ter. Aifred-W. Peters, Gordon-S. 
Harrower.

La France a expédié plus 
de deux cents millions 
d’or aux Etats-Unis

Washington, 4 (B.U.P.) — Le 
ministère du Commerce annonce 
aujourd'hui qu'au cours de la se­
maine se terminant le 26 juin la 
France a expédié pour S24l.575.99S 
de métal-or aux Etats-Unis par le 
croiseur américain "Vincennes".

Bombardiers nazis 
abattus par la R.A.F.

Londres. 4. — Deux avions nazis 
ont été abattus alors qu'ils ten­
taient un raid sur l'Angleterre au» 
jourd'hui. Des observateurs disent 

I avoir \u l'un des avions nazis pren* 
! dre feü et s'effondrer dans la mer 
; après avoir été pourchassé par un 
, avion Spitfire, de la Royal Air For» 
ce. Un autre a été descendu par un 
des avions de citasse britannique 

| sur la côte sud-ouest. Les bomb.tr» 
, dlers allemands avaient eu le temps 
j de laisser tomber des bombes qui 
I n'ont heureusement causé alloua 
; dommage matériel.

Travailleur condamné à 
six mois de prison 
en Russie soviétique

; Moscou, 4 (B.U.P.) — Un Jeune 
I travailleur a été condamné aujou - 
! d’hui à six mois d'emprisonnement, 
| en vertu des nouvelles lois ouvriè» 
j res communistes, pour avoir aban» 
I donné son travail sans la permis» 
' sion des autorités.

» . A •• .i., .
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Une fédération provinciale des 
comités paritaires des métiers 

de barbier et de coiffeur
l.* conseil généra! des corpora­

tions a décidé ia date du congrès 
des coiffeurs. Les grandes lignes du 
programme ont été tracées. Du 29 
juillet au 2 août, cinq séances se­
ront tenues où les délégués auront 
A discuter, non point des questions 
déjà connues, mais des améliora­
tions à apporter à la profession 
pur des mouvements de grande 
envergure.

M P.-J. Lagauière. directeur de 
la Centrale, déclare que le pro­
gramme comprendra la fondation 
d'une fédération des Comités pari­
taires des barbiers et coiffeurs de 
In province. "La néceaité d'un tel 
organisme n'exige pas de longs 
sur les points principaux, des dé­
crets dans cette profession rendrait 
de grands services: apprentissage, 
émission des cartes de compétence, 
ele I.'apprentissage surtout, uni­
formisé. et organisé officielle­
ment comme enseignement techni­
que. donnerait au métier les sujets 
necessaires, bien préparée et en 
nombre qui n'encombreraient pas 
la profession. Cet enseignement 
technique remplacerait surtout cet 
enseignement commercialisé dont 
*• plaignent la très grande majo­
rité des barbiers et coiffeurs".

La fédération des comités pari­
taires aura surtout pour objet de 
provoquer cette union entre les 
barbiers qui souffrent, depuis quel­
ques années, d'une division ridi­
cule et préjudiciable au métier.

Tous les comités paritaires se- 
iront Invités à se faire représenter

I au congrès et le ministère du Tra­
vail suivra «ans doute avec intérêt 
ce débat sur la fédération des co­
mités paritaires: il sera également 
Invité à se faire représenter.

Le Congrès étudiera, enfin, ia 
nécessité de grouper les adminis­
trations des comités paritaires do 
barbiers et coiffeurs de Montréal. 
Dans toute ia province, ces deux 
groupes connexes travaillent en­
semble pendant que dans Mont­
réal. avec deux décrets séparés, 
deux administrations exi3teDt qui 
doublent les frais d'opération et 
d'administration inutilement. La 
corporation ne s'oppose pas à 
deux décrets pour ces deux bran­
ches de ia coiffure, mais elle croit 
que beaucoup plus d'efficacité 
pourrait être obtenue par une seule 
administration; plus d'efficacité 
avec moins de frais.

Ces questions que nous venons 
d'énumérer ne sont qu'une partie 
de celles qui figureront au pro­
gramme: ce sont évidemment les 
plus Importantes. On peut se faire 
une Idée de l'importance de ces 
séances d'étude et la répercussion 
probable de ce congrès des coif­
feurs non seulement â Montréal, 
mais dans toute la province.

Tous les barbiers ou coiffeurs 
qui désirent prendre part à ce 
congrèa sont priés de communi­
quer Immédiatement avec la Cor 
poratlon des coiffeurs, 1688 rue St 
Hubert. PLateau. 7536. car le nom 
bre des délégués sera limité à l'es 
pace, dont on dispose à ia Centrale

Le contrat collectif de la
chaussure

La Fédération nationale du cuir 
P» de la chaussure du Canada, inc., a 
siégé à Québec ces jours derniers, 
S vus !a présidence de M. Alp. Ro­
berge

• Les représentants des divers syn­
dicats des ouvriers de la chaussure 
affiliée des divers centras Industriels 
de la province, assistaient à cette 
jréunion. Maintes questions furent 
discutées et plus particuliérement, la 
Convention collective de travail. Le 
contrat actuel fut passé en 1337 et 
si ut quelques modifications d'ordre 
administratif. ce contrat s'est conti­
nué jusqu'à date aux mêmes condi­
tions.

Au cours de cette réunion, plu­
sieurs décisions de grande importance 
furent prises, notamment ceiie d'a­
viser les manufacturiers de cette in-

serait dénoncé
dustrie. que le contrat actuel déviait, 
subir des modifications importait- ' 

tes avant d'être renouvelé.
Les syndicats de travailleurs en ! 

chaussures de Québec ont convoqué ; 
das assemblées de leurs membres 
dans le but d'étudier la situation qui 
est faite par cette décision.

On compte que les travailleurs enj 
chaussures de Montréal devront aus­
si s'occuper de cette question, car ici 
comme dans les autres centres in­
dustriels de la province, de nom­
breux griefs ont été formulés contre 
cette convention collective de travail.

Il n’y a aucun doute que '.es ré­
clamations des travailleurs en chaus­
sures seront mises â jour sous peu et 
dans l'intérêt même de la cause de ' 
cas ouvriers et ouvrières de cette 
industrie en cette province.

Une explication nécessaire
Personne ne s'explique le cas des 

pulperies de Chicoutimi. Cet éta- ; 
bassement industriel comprend, ou- j 
tie beaucoup d'autres choses, une j 
ti.slne mécanique de premier ordre

Les briqueteurs
Tous les briqueteurs et maçons i 

gvut priés d'assister à leur assemblée 
régulière qui se tiendra ce soir. & 8 
heures en l'édifice syndicale.

Des décisions très importantes de­
vront être prises, à cette réunion, et 
il est nécessaire pour tous les mem­
bres d'être présents.

Les plâtriers

Tous les plâtriers sont instam­
ment priés d'assister à leur assemblée 
régulière qui aura lieu ce soir à 8 
heures en l'édifice syndical. On de­
ni v tide & tous les membres de se 
faire un devoir d'être présents, à 
cette réunion, car une décision très 
importante sera prise concernant la 
régularisation des salaires telle que 
lecture en a été faite A la dernière 
assemblée. i

mesurant 317 pieds sur 84 et deux 
autres bâtisses en pierre plus con­
sidérables encore.

Ces usines, d'une construction à 1 
toute épreuve, sont à proximité d'un 
port de mer â eau profonde.

Depuis une douzaine d’années, on 
n'a p.vs trouvé le moyen d'y produire 
ni pulpe ni papier ni rien autre 
chose. En ce moment-, où notre pays 
organise sur une très vaste échelle 
la production du matériel de guerre, 
tout cet actif évalué à plusieurs mil­
lions continue de se manger en dor­
mant.

L’anomalie est telle qu’il faudra 
l'expliquer un jour ou l'autre.

Ce qui se passe à Chicoutimi de­
puis trop longtemps parait bien in­
compatible avec le bon sens tel que 
généralement Interprété. A moins 
d'une explication claire et complète, 
le nombre de ceux qui croient voir 
de l'ohstitnation en toute celt’ af­
faire continuera de grandir. E L

—La famille nombreuse doit être 
défendue et protégée. Si on ne le 
fait pas. c'est l'avenir de la nation 
qu'on mettra eu périL

Encourager 
rétiquetfe 
de Tuition

Les industriels tiennent avec une 
persistance qui étonne les gens, à ce 
que sur chaque produit sortant de 
l'atelier ou de i'usine soit revêtu de 
la marque de commerce. Dans l'o­
pinion de l’industriel et même du 
public, cette marque de commerce 
est une garantie de la qualité du 
produit.

Quand on sait que maints orga­
nismes ouvriers ont aussi une éti­
quette de l'union — une marque de 
commerce quoi — et qu'ils négligent 
de l'exiger sur les produits qui la 
portent, on a mille fois raison de 
déplorer cette coupable indifférence 
pour l'étiquette syndicale.

Pourtant, en encourageant l'éti­
quette de l'union, on pourrait pro­
curer du travail à des ouvriers syn­
diqués et augmenter ainsi la produc­
tion.

Ouvriers syndiqués, songez donc un 
peu à la solidarité qui vous lie et 
soyez enfin des syndiqués convain­
cus et parfaits.

Une assemblée 
des cordonniers

Les membres du local No 429 de 
la B.S.W.U.. sont tous cordialement 
invités à assister à l'assemblée ré­
gulière qui sera tenue, en soir, ft 
8 h. à 1331 (a) rue Ste-Catherlne
est.

Cette assemblée sera rendue fort 
intéresante pour tous les membres 
par les questions 
et rapports sou­
mis â leur meil- 
I eure attention 
par les officiers.
On soumettra aux 
membres le rap­
port détaillé d'un 
différend indus­
triel qui s’est pro­
duit ces jours 
derniers mais qui 
fut réglé sans dé­
lai grâce à l'es­
prit d'entente des 
parties en cause.
Ce règlement a 
donné satisfaction 
aux ouvriers qui Chs. McKercher 
ont obtenu justice.

Les membres ne devraient pas 
rester des indifférents devant le 
travail accompli par leurs officiers 
pour assurer une meilleure pro­
tection de leurs intérêts profes­
sionnels. Que chacun réponde donc 
à l'invitation qui ipur est faite.

I

I
I

Convocations
Internationaux : Local No 249 de 

la B.S.W.U., à 1331 fa) rue Ste-Ca- 
therlne-est. Union internationale 
des charpentiers-menuisiers, local 
1558 à 1651 me Létourneux. Associa-' 
tlon das machinistes, local No 111. 
à 1079 me Berrl. Loge No 606 des 
wagonniers d'Amérique, à 427 Che­
min LaSalle, Verdun.

Les Syndicats: Association des plâ­
triers et finisseurs en ciment. Syn­
dicat des briqueteurs et maçons, à 
1231 rue DeMontlgny-est.

Divers: Union nationale des ingé- j 
nieurs et opérateurs de machines à ; 
vapeur, au Monument national.

Un collaborateur

Il faut sincèrement regretter la 
mentalité d'un trop grand nombre 
de patrons qui considèrent leurs 
ouvriers et employés comme de vils 
esclaves.

Que falt-on de la personnalité hu­
maine de l'ouvrier? C'est pourtant 
son frère qu’on dédaigne si odieuse­
ment alors qu'il est un artisan com­
pétent des succès du patron.

L’ouvrier qui se sait, si peu ap­
précier de son employeur, peut-il 
être satisfait de son sort et tra­
vailler avec eet entrain que donne 
le contentement de vivre?

L'ouvrier est le collaborateur né­
cessaire au patron, et il faudrait 
qu'ou ue l'oublie jamais. ,

i

Les syndicats Cat. de Québec
Les ouvriers de St-Marc obtiennent une augmentation 

de salaires et l’atelier fermé. — L’assemblée 
de la Caisse Populaire fixée au 31 juillet.

Le Conseil général des Syndicats 
catholiques a tenu une assemblée, 
à son local rue Caron, sous la pré­
sidence de M. Gérard Picard.

Plusieurs questions importantes y 
furent traitées. M. Maurice Tur- 
geon donna un compte rendu de la 
conférence qui a eu Heu entre la 
Standard Lime Ltd., et le Syndi­
cat catholique des Travailleurs aux 
carrières de St-Marc. Depuis que 
l'atelier fermé n'est plus illégal, les 
patrons de la compagnie ont décidé 
de le reconnaître, et, en plus de 
cela, on a accordé une augmenta­
tion générale de 5 sous de l'heure 
pour ies ouvriers. A cette conféren­
ce, M. McCalüster. surintendant de 
la compagnie, représentait les pa­
trons, M. Miron assistait comme of­
ficier conciliateur du ministère du 
Travail, et M. Maurice Tuigeon 
plaidait la cause des travailleurs.

Les tractations ont été des plus 
cordiales, et les concessions aecor. 
dées par les patrons mettent fin 
aux rumeurs qui voulaient qu'une 
grève soit en vote de formation 
chez les travailleurs de la pierre. Ce 
n'est pas la crainte d'une grève qui 
a poussé les patrons de la Standard 
Lime à accorder l’atelier fermé et 
l'augmentation de salaire.

On vota ensuite une résolution de 
condoléances à l'adrasse de Me Guy 
Hudon et de sa famille, qui vien­
nent d'être éprouvés par la mort d» 
Madame Hudon.

On a fixé au 31 juillet l'assemblée 
générale de la Caisse populaire des 
Syndicats catholiques. Vendredi pro­
chain aura lieu une importante réu­
nion du comité de la fête du tra­
vail.

Le comité conjoint des barbiers 
et coiffeurs a fait savoir qu'un pro­
priétaire de salon de coiffure de 
cette ville a été traduit en Cour 
des sessions de la paix et condam­
né à $5 d'amende et les frais, pour 
avoir chargé un prix inférieur à 
celui fixé par la convention.

Trots actions ont aussi été inten­
tées en fin de semaine contre trois 
salons de coiffure, pour violation du 
règlement de fermeture. Le comité 
désire aviser les propriétaires de sa­
lons de coiffure que la fermeture 
des salons, le mercredi soir, doit 
s'effectuer comme les autres jours 
de la semaine dès ce soir, puisque 
c'est seulement pour les mois de 
mai et de Juin que la loi autorise 
l’ouverture comme les vendredis

Le cas de nos jeunes
Les jeunes quittent le collège 

avec leur bagage de connaissances. 
Us entrent dans la vie active, con­
fiants, enthousiastes, désireux d’at­
teindre les hauts postes dans les 
administrations, ambitieux de con­
quérir leurs lauriers dans la fi­
nance, le commerce, les affaires. 
En période normale les labeurs, les 
sacrifices, les talents sont recon­
nus et le Jeune homme débrouil­
lard. sobre, honnête et travailleur 
(selon la formule consacrée des 
lettres de recommandation) trouve 
facilement un emploi et est assez 
heureux de rencontrer un patron 
qui saura utiliser ses services et

mettre à profit ses connaissances. 
Depuis quelques années des mil­
liers de jeunes gens diplômés, 
brandissant leurs précieux parche­
mins frappent en vain aux portes 
des usines et des établissements 
commerciaux. ‘

Les offres d'emploi sont rares, 
les places, prises. Mais la jeunesse 
ne doit pas désespérer. Les lende­
mains seront moins moroses. Les 
fils de ceux qui connurent uhe vie 
trop facile apprendront tôt ou tard 
que plus la tâche est énorme, l'ef­
fort tenace et persévérant, plus le 
mérite est grand et le succès du­
rable.

Contrat collectif à Coaticook
Le département provincial du 

Travail vient de sanctionner une 
convention collective île travail 
affectant quelque 75 employés et 
5.1 marchands détaillants de Coa­
ticook. Cette convention, qui sti­
pule les heures de travail, l'écbel- 
ie des salaires et les jours do 
congé, avait précédemment été si­
gnée par l'Asociation patronale 
des négociants de oCaticook et le 
Syndicat des commis de magasin.

Selon la convention, la semaine 
de travail sera de 57 heures, soit 
de 8 h. â G h. du lundi au vendre­
di et de 8 li. à 10 h. le samedi. Ce­
pendant, les magasins peuvent 
rester ouverts unp heure de plus en 
payant un salaire supplémentaire.

L'entente sanctionnée stipule 
que les employés seront répartis en 
quatre catégories, la première re­
cevant un minimum de $1S par 
semaine, la seconde SI5. la troisiè­
me $12 et la quatrième 18. Les 
patrons sont aussi obligés d'avoir 
un certain pourcentage de leurs 
employés dans chaque catégorie.

Los jours de congé payés sont 
le Jour de l'An, le 2 Janvier. l'Epi­
phanie. le Vendredi Saint, jusqu'au 
midi, l'Ascension, le 24 mais, le 
24 juin, le 1er juillet, la Fête du

Les ingénieurs

L’Union nationale des ingénieurs- 
opérateurs du Canada, tiendra une 
très importante assemblée vendredi 
le 5 juillet à 8 heures p.m. au Mo­
nument national. 1182 rue SULau- 
rent, à laquelle il y aura lecture de 
plusieurs correspondances qui inté­
resseront les hommes de ce métier. 
Donc, en foule à cette assemblée.

Travail, ia Toussaint, l'immaculée- 
Conception et la Noël.

Contrairement â la récente con­
vention de Sherbrooke, qui no s'ap­
pliquait qu'aux épiceries-bouche­
ries, la convention de C'oaticook af­
fecte tous les établissements com­
merciaux de détail de la ville et 
dans un rayon de deux milles.

Mauvais ouvrage 
mauvaise affaire

Un mauvais ouvrage est nue mau­
vaise affaire. Pour le prouver, il auf. 
fit de voir ce qui se passe autour 
de soi.

Pour gagner plus, on mêle le co­
ton à la laine et on Jure que le 
coton n'a pas été employé: on livre 
comme bon teint une étoffe qui 
pâlit au moindre souffle de l'air; 
on vend comme étant tout acier un 
outil dans lequel une faible lame 
d'acier est soudée à beaucoup de 
fer; on vend une chaussure Infé­
rieure pour une chaussure de pre­
mière qualité; on emploie des ma­
tériaux de troisième ordre dans la 
fabrication. Ce sont là, n'est-ce pas, 
do mauvais ouvrages.

Ces mauvais ouvrages qui sont 
de mauvaises affairas, nuisent non 
seulement aux patrons qui perd.vt 
leurs clients mats aussi aux ou­
vriers qui y perdent leur honneur.

”>///• DEMANDE
'ALBERT FOURNIER
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Æe- gDomawe- cSpcrtif-
De très bons chevaux pour la réunion de King’s Park
Parmi les derniers chevaux qui sont arrivés à Montréal 
on compte de fameux “sprinters” dont plusieurs 

ont été inscrits au handicap Inaugural, l’épreu­
ve principale de la matinée de demain.

C’est demain que King’s Park, sous Mne nouvelle direction, 
fera l’ouverture de sa saison, alors que l’on présentera comme épreuve 
principale à cette matinée, le handicap Inaugural, ouvert aux chevaux 
de trois ans et plus, sur une distance de six furlongs.
Cette épreuve a réuni le meilleur 

groupe de chevaux que nous avions 
encore vu sur une piste locale, cette 
année du moins, et parmi lequel on 
compte plusieurs nouvelles lieu res. 
Dans ce groupe se trouve Ste-Win- 
der, qui commença à faire preuve 
d amélioration sur les pistes loca­
les au cours de la dernière réunion 
et qui remporta plus de $5 000 sur 
le.s pistes canadiennes. 11 fit parti? 
de l'établissement de M. II.-K. 
Webster, qui est arrivé ici avec une 
quinzaine de bons pur-sang.

On trouve aussi ur.e autre nou­
velle figure. Overcast. Major Mi­
nor, un quatre ans qui a affiché 
une tenue sensationnelle sur les 
pistes de lOntario. et qui vient de 
remporter le handicap Spécial pour 
une bourse de $1,000 à Hamilton, 
Yenoc, une jument qui lut fort po­
pulaire sur les pistes locales au 
cours de la dernière saison, Bala- 
xy, Bloomer Girl, Jubllargo. Lit­
tle Cleora et Isolene. que nous avons 
vus en action depuis le début de la 
tatson. On trouve aussi parmi les 
nouveau-venus Rolling Past et 
Morris Grlner, deux chevaux qui 
se .sont mis en évidence sur les pis­
tes étrangères.

Tous les préparatifs sont mainte­
nant complétés en vue de cette réu­
nion et on n'attend plus que le mo- 
"metn de lancer les chevaux en ac­
tion samedi après-midi alors qu'a­
vec un programme bien balancé on 
sattend à une foule des plus in­
téressantes.

Un autre important turfman ar­
rivé hier est Frank Seremba qui 
a fait transporter Ici Nick C-. kind­
ly Act. Blanche. Lucky Jewel. 
Byrdforil et Lucky Charm.

Harold Sherman, un autre pro­
priétaire de chevaux bien connu, 
est arrivé de Détroit avec Manner­
ly. Miss Oak, Cache Bay, Morris 
Uriner et Hypo. Ce dernier est un 
cheval de handicap et le meilleur

Entrées d’Empire City
PREMIERE COURSE 91.204 A réclamer

2 an- 3 1-2 furlou"».
Janepn . . . 113 Sun Idele . ... 103
Map Nancy ... . 103 Supper Show . 108
Rancho’» Boy . 111 Agrarlu»............ 111
Atblona .......... . 108 Cherriko ... . 113
Illuminated .,. 103Alctnous .......... 111
Rippilng On ..,. 108 Pessimist .. 111
Dotwill .......... . 108 Undependable . 116
Possibility ..,. Ill Spanish De!! .. 111
Rest Awhile . .,. Ill I’m the Guy . 116

DEUXIEME COURSE $1.200 A réclamer
4 îlll» ft P lux. 1 l 16 mille.
8tar i t Padula . 117 Pori et ............. 114
Birthday . .. . 114 Jelwell ............ 112
Esspaytee . .. . 114* .

TROISIEME COURSE fl,200 A réclamer 
2 «n*». S furlong*.
War Shadow . . 116 Belle Toise ... 116
Homplpcr ... 116 Dolly ............. 116
Kpar.f: ............... 116 bWftke ............ 116
In Port . 116 Pet . . ____ 116
al^L Pompadour. 116 cPark Tower . 116
Traffic Court.. 116 bSan Stelan« . 116
aKlo-k .......... 116 cBtuc Castle . . 116

a-Entrée K»ng Ran^h - Snlubrla Stable.
t.Entrée G. D. Wldener.
c-Entréc J. H. Whitney.
QUATRIEME COURSE $1.200 A ré c Jam.

3 ohm et plus, fii forint,çs.
Abmere* .......... 118 Shoulder Arms. no

Equlstar .... 112 Search ............ 119
Port Wales . .. 107 Wood Chopper 112
Early Delivery lie Selmalad . .. 119
Grtdlne .......... 113 'Rock Maker . 116
Dark Watch .. 1131

CINQUIEME COI RSE f 1.560 A réclamer
3 ane et plue. 6 furlongs.
Ensigns Up ... 100 Oasks ............... 111
North Anna .. Ill Straw Hat ... 116
Dr. Bones .... 110 Great Albert .. 113
Creepy Mouse . . 108 B!k Chance .. 110
Dlpay Doodle .. Ill Walt for Baby 105

SIXIEME COURSE $1.200 A réclamer.
,3 ans et plus, i 1-16 mill* .
LfiOely Rend .. 113 Flying Duke . . 113
Two ply .......... llSiPiatot Pete .. 113
Brown Slave .. 116|MaechAD<e .. 123
Borrowed Time no

SEPTIEME COURSE $1.209 A rffUmtr.
4 RUM et plus. 1 1-19 mine.
Henryela Pick . 113 Balapin .......... 113
Spanish Way .. 118 Orchkla Next . 108
Clare ................. 116 Petit Jean ... ! 13
Mantagna ... 118 Meadow Mono. 113
Sweeps tail ... liai

de l'écurie Sherman. 11 se peut qu'il 
participe k. la course principale 
de samedi. R. Adams est aussi à 
King's Park de Hamilton avec 
Major Minor et Cup Winner. Ils 
sont arrivés un peu après Eddie 
Bowie qui a amené neuf chevaux 
comprenant Leo D. Colored Artist 
et Dearzin, Major Minor a gagné 
récemment le Handicap spécial de 
$1.000 h Hamilton. C'était sa qua­
trième victoire de la sais.on sur lés 

j pistes ontariennes et sa neuvième 
i de tannée. 11 courra Ici dans des 
I courses de six furlongs ou d'un 
1 mille. H. Hutchison, un autre pro 
priétaire nouvellement arrivé, fera 
représenter ses couleurs par Re­
bel Yell dans les courses à obsta­
cles. Deux autres trains remplis d* 
chevaux sont aussi arrivés de Char­
leston, Virginie. An nombre des 
chevaux qui ont été registres au 
bureau du secrétaire Gene Burp 
se trouvent: Crusand, Bellum. Na­
than Haie, et Pennay. Glisten et 
Overcast appartenant à S. B. 
Webb: Some Bull propriété de
Mme William Martin de New-York. 
Crusand est une Jument de cinq 
ans. qui dans ses huits derniers 
départs, s'est classée dans l'argent 
six fois. Bellum est un fils de huit 
ans de Popmey et il a déjà rdem- 
porté quatre victoires cette année.

LES DOUBLES
A Suffolk Downs— $74.40
A Delaware — $23.30
A Défroit — $12.80
A Arlington — $27.20
A Fort Erie — $19.40

Entrées d’Ariington Park
PREMIERE COURSE $1.600 A réclamer

2 ans. .1 1-2 furlongs.
Happy Heme . . 116 Little Lucy . 116
Has ton 1^1 , ... . Ill M’s? Blenheim. lift
Zell .. . Ill Bess Pep . . ne
Just Verdict , . 116 Air Hostess .. 116
Scoienr ............ . 116 Winhergal .. lift
Apannchi . . . 116, A va Delight .. 116
Possible Play . lift Ariel Girl ... 116
Oretchen B. . . lift Southern Jane. 116

DEUXIEME COURSE Sl.fKJC A réclamer
3 nns et plu-. 7 furlongs.
Winkle . . . 108 Hope Call.......... 113
Valdina Pu be . IPS Mi>oek ............. 113
Deeba .. . 108 Mi*s Coed . 106
Flying Bonnet 108 Bronx* Bugle . 113
Dahomey . . . 108!

TROISIEME COURSE fl.OtJC A r+ctamer
2 nns. 5 1-2 furlong a.
Jim Pat ... . . 110 Neutrality .... 103
Monks Memo . . 112 Had.iboy .. 113
Macks Dream . . 110 Darby Danac . 112
Jack Twink . . 113 Valdina Jill .. 112
Soberano ... . 13SI

<U ATKIKMt < OURSE $1,000 A réclamer
3 nns, 6 furlongs.
Gold Teddy . . 113 aPerfccf Rhyme 111
Pink Diamond . 98 a Mission Ftrp . 113
Blue Flyer .. . 108 War Beauty .. 106
Wood vale I^fs Ill A’halon .......... lie

a-Entrée J. D. Well.
UINQI IEME COURSE SI.A00 A réclamer

3 ans it plus. 7 furlongs.
Say Judge . . . 119 For Romane . in
Linger Awhiie . 106 Sir Mow it e ... ill
Late Pass .. . 116 Gato ................. 114
Decourcy ... . llft-Pelter ............... 111
Waugh Pop .. . mi

SIXIEME COURSE $1.100 A réclamer.
3 tua* et plu». 7 furlongs.
Steel Heels . . . . ill American Byrd. 106
Smart Crack . . 101.Tiger ............... 111
Decatur .......... . Ill Detroit Bull .. 111

SEPTIEME COURSE $t.9<eï A réclamer
4 ans et plu». 1 1-8 mille.
High Bl» me . . . l lft Sun Alexandria 114
Out of Fire . . 118 j Prince Sador .. 113
Sir A jaz . ... . Ill Rare Ben .......... 116
Colt Ingham . . 105 Hanry G O. .. 113
First Port .... . 103 Our Teddy ... 103
Park City ... . 110 Masterpiece .. 103
Oü Fudge ... . 103 Myrte a ............ 103
Paul Lee .. . 108 Good Flavor .. 110

HUITIEME COI RSE $1,060 A réclamer
4 ans et plus. I 18 mille.
Petard ............. . 113 Bright Victory 111
Flushing .... . 116 Deep Rock ... 10«
Geologist ... . 1)3(Eddie Garner .. 113
Fair Haste ... . 108 i Max Forat . .. 110
Monte!! ............. . 113 Brown Comet . 103
Chicharra ... . Ill Crout au Pot . 111
Fairest Flag . . 108}Ros*elll .. 110
Me?‘on Pjctuxa U6]Sweei Adeline.. m

I Un Cheval Par Jour
WEDDING MORN, la pouliche de quatre ans de R. A. Coward, est inscrite dans la scpl rmc 1 

course à Suffolk Downs, aujourd’hui. Sa dernière course alors quelle termina en dernière place ne I 
devrait pas être prise en considération. Dans la précédente, sur une distance d’un mille et un seizième, 
la même distance qu'aujourd'hui, elle termina en première place. Elle devrait répéter son exploit 1

aujourd'hui ou au moins se classer dans l'argent. 
SUFFOLK DOWNS

1— Race Away, Frailly Cat, Royal Bird.
2— Dreei. Singing Slave, Prospectus.
3— Sun Antioch, Prum, Jack In The Box.
4— Geneva Cross. Guitar, R. Pinchot.
5— One O One, Side Arm. Gambit.
6— Leading Article, Court Dance, Beach 

Ensemble.
7— Wedding Morn. Madison, Savitar.
8— Papa Jack. Bob C., Special Racket.

EMPIRE CITY
I Undependable, Ranchos Boy, Rest Awhile.
2—Star Of Padula, Essjaytee, Jc.weyy.
3 La Pompadour, Daik Tower. Tiaffic Court.
4— Abmeres, Early Delivery, Search.
5— Straw' Hat, Dr Bones, Great Albert.
6 Marchand’, Borrowed Time, Two Ply.
7— Sweepstaff, Spanish War. Mantagna.

FORT ERIE
1— Pagan Lake, Worthy Tip, Sava Mark.
2— Colonel Dud, Pete's Lady, Haggis.

3 Royal Fair, Gold Jug, Heramorr.
4 Rockbound, Giggling Girl, Sky Kunm r
5 Worthy Duke, Brilliant Stone, Cease Fire.
6 Thermal, Miss Sarnia, Miss Vercheres.
7 Storm Blown. Chinchilla, Grandview.

DETROIT
1 Bojangies. Paralda, Bay Stout.
2 Aim High, Princess Verte, Sure C!> ).
3 -Griddle, Toast. Curliqueue.
4 Byrd's Up Jo Beulah, Bob's Squad.
5 Jo Betty, Honey Time, Cordonis
f High Pressure Donble Whisk. Glowset.
7 Jacojiobelle Goggles, Selma jack.
8 Dr Holmes, Double It., Stingo.

ARLINGTON PARK
t Miss Blenheim. Valdina I-irk. Happy Home,
2 Gay Hour, Valdina Babe, Flying Bonnett.
3 Jack Twink, Soberano, Mack's Dream.
4—Gold Teddy, War Beauty, Alhalon.
5 Waugh Pop, Pclter, Gato.
6— Detroit Bull, Sun Alexandria, Tiger.
7— Bright Victory, Flushing, Chicharra.

Rotation Numérique Entrées de Suffolk Downs Entrées de Thistle Downs
Détroit

Void We efclffres W» pla# »lgal Deoil fa 
dr pul a 30 Jour*. Lee chiffre» dan» lu «rt>l- 
»létue tolnniu Indkjurut W iwoibfe da fola 
qua ce* rhlffrra sont apparu» drpol» 1932. 
Ltb .hléfrvi (lun- la dcmJére colonne »n<U- 
qu*»nt le iMtilmj do fnl» que d’autre combi* 
on irons du nftnv notch re M août rfpftftl.

m
et
7k

! i il S»
isoie

3.û
1 B
1 Ifé
r. tst

B 4
SS

Juillet 15 531 0 7
3 942 3 7 14 437 4 7
2 485 2 5 13 235 4 16
1 290 4 13 12 487 1 18

Juin 11 424 3 3
29 855 3 7 10 671 6 3
28 835 2 12 S 246 4 1
27 099 3 6 7 429 2 12
26 751 4 11 6 518 0 5
25 «H» 4 10 6 831 1 »
24 254 3 14 4 596 3 8
22 725 1 8 3 786 4 8
21 194 3 8 1 065 3 7
20 679 2 8 Ma)
19 971 3 10 31 078 3 13
18 020 3 4 30 160 2 11
17 747 3 4 29 361 2 8

Entrées de Fort Erie
PREMIERE COI RSE $700 A rrrlaturr.

3 ans ri plus, 6 (urluugs.
Bravoure .......... 112 Pagan Ij«ke . 107
Mallinsoc ... 112 Ritchie ............ 111
Lnikmg ............ 102 A romerit .... 112
Bally Boy ____ 112 Worthy Tip .. 116
Fava Mark . . . "H

DEUXIEME «OURSE $700 A réclamer.
3 an* et plus, fi fur longs.
Colonel Bud , . 118 Field Meuse .. 108
Hacsts ............. 112 Tabrnark .... 113
Fpey Crest .... 1 i3:Fandalm*n ... 113
Idst Gai ------- 108 Petes Lady . . 110
Sweepfast .... 103 Festive Board. 113

THOIMKMK i l»! tt>E $700 A réclamer.
3 nns et plu", 0 furlongs.
Beauty's Frunk 107 (Gold Jug .......... 107
FIJver Beech .. 1U7 Ma y Dud .......... 107
Royal Fair .... 116 iLy Odette .... 107
Balquebonie .. Ill jHeramore . .. 107

QUATRIEME COURSE $700 A réclamer
3 ans et plus, 6 furlongs.
Skyrunner .... lit aAldwych .... 109
Giggling Girl . lUO^Sprug Mocn.. 109

Rockbound . .. 1!4|
a Entrée Ccsgrave Stable.

3 an» et plus, fl furlongs.
a-Entrée A. J. H&lllwell.
CINQUIEME COURSE MH* A rfelamer.

J ans et plus, fl furlongs.
«Brimant F'ore 103 Mo Mark ... 166
Worthy Duke .. 108,Trey ................. 113
aCeaae Flre ... 116’oMn* Memories 1QD

SIXIEME COI USE $700 A réclamer.
3 ans et pins. H furlong*.
Shore Wood .. . 107 Grand Token . 113
Rudo ................. 113 Spin* Bell ------ 108
Arjayeo ............. 107 Mis* Farnla . . 113
Thrmn» 1 .... 108’Freestone .... 113
Miss Vercheres 113 [

SEPTIEME COURSE $700 A réclamer.
4 an» et plan, 1 1-8 rallie.
Stcrrablwon .. Ill (Fair Countess. 108
Mr. Maginnla . 113.Green Irla .... 101
Cblnallla .......... Ill Grand View . 113
Llngster •«••• 196 (Betfeanklu! .* 111

PREMIERE COURSE fl.000 A réclamer.
3 in* et plus. 6 furlong».
Raceaway . 1151 Free Again ... 105
Buddvs Sister lOO Ghcst Train .. 120

115(The Jurist .... 
113|M<*trst Manners

115
Frahly Cat .. 113
Blue Covert .. 105.Royal Uhemtst 113
Athananian 105 Hltle ... .. no
Myrua lee ...,. 110 [Mister Major . 120
Royal Bird .. 115 ! James N. .... 113

DEUXIEME COURSE $1.000 A réclamer.
3 «ns et plus. e furloug».
Peanut Lady . 102 Kinging Have. 105
Proei-eetus . .., 114 Payrack .... 112
Dreei .............. 117 Saxon’» Pride . V9
CreUontan ... 107 Major B............... 109
We»t Acre . 114 •Dtnna Do.......... 115
Americup . . 109 Fllandro .......... 114

TROISIEME COURSE f 1.000 A réclamer
3 an» et plu», fl furlongs.
Sun Antioch .. 112 Glenbroons . 112
Prum .... 117 Count Cotton . 109
Sehnoaale .. 104 Fortune Boop.. V 4
Jack in the Bi x 117(Story Time ... 107

109
Rolls Buazy . . 114!

Q( ATIHEME COI RSE $1.04)0 A réclamer
4 i.n* et plus, 1 1-10 mille.
El l*um» .... 113 Power* Gouraud 110
R Pinchot ... 113 iDizav B . 110
•Llna Mac .... lOOiOeneva Cross . 116
Guitar ............... 113)

CINQUIEME COURSE $1,209 A réclamer 
3 ans, 0 fur long ■.
Thir l Try ... 118 Uncle Walter . 11.7
Gambit ............. lié Cutter ............... 113
One o Ore .... 118 'King Light .. 113
Carne ............... 109 Iron Bar ............. 109
Sl«le A rni .... 118 Pureeltvllle .. 114

SIXIEME COU HSE $1,400 A réclamer.
3 ans et pins, fl furlong x. 1
Milk Punch 112 Lending Article 112
Meet Admiral . lOSIBfight View' .. 99
Bench Ensemble. 104 Court Dance .. 115
Bright Trace .. 102 Floragina . . 107

SE PTIEME C f)l HsK $1.000 A réclamer
4 an* e| pin*. 1 I 16 iniilr.
ForrUnaa .... 10."» Part Call .......... lf»ft
Cat omar . . . 106 Iuni y knrr>4 .. 105
Wedding Morn. lit) O’ l Jor ............ ns
Favltar . . 113 M.irtisor. .......... 118

HUITIEME COURSE *1.000 A nrlamn
4 uns et plus, 1 1-16 mille.
Country Lass . 112‘Weary Flower 112
special Racket. 112 Bob C. ................ 1,7
Ful* land ..... 115 ‘Ina< live . . . 112
Papa Jack .... 120. Knight’s Sox. 115
Miss U h............ 112 .Toni .................. 109

Entrées de Détroit
!

PREMIERE COURS*; $860 A réclamer. |
3 ans et plus, I mille et 70 lerge».
Paralda .......... lift Ample ............. HI
Nat Bragg ... 116' »ochee ............ 106 '
Kansascltlan .. 116 . >evill«h Cora 111 j
Bay Stout .... 111 Mi»» Ivory ... m
Bojangies .......... 116 !• Iptrtt Queen . in
Telepathy . .. 1161 Buffoon .......... ;o«

DEUXIEME COURSE $806 A réclamer.
4 ans et i*ln», fl torUmgs.
Cobaena .... 110 | Prince»» Verte 110
Hure Cloud ... 115| Aim High . .. 110
Fort Thomas .. Ilf) lady Gayheari no
Susie Bell .... 110 Grand Hinger .. 115
Paltah ............ 11»;Pretty Busy .. no
Oddesa Romeo 115 Hello Cap.......... no

TROISIEME COURSE $800 A réclamer.
3 ans et plw», fl turbingn.
Love WlfKly .. 103 Jorannie ... 16ft
Dusty Wind . .. 103 Griddle .......... 103
Fortunes CaJl . 108 Martha O............ 106
Moonbow Man . 114 Toast ............... 106
CuriKjueue .. . ml

QUATRIEME COURSE $84)0 A réclarn.
3 an», fl furtoesa»
Patsey Supreme lOjlImperiol C* rol 103
MountaJoon .. 10ft I Byrde Up __ 106
Congetta .... 163 [My Mommy ... 109Je Beulah ... 109 Mita PcrseJ ... 103
Boca Sqoad ...

l'Hf MlhRK TOI USE $60A A rr.laiw 
4 on» et (liai, 1 mille et 4< srr|r»
Kin»: Mauriee .. 113 Kiev Ray
Steel Furt ... 113 Silver Horn
Rasrora .. 110 Mere Frolic
Darllnr Mary . 110 Francis Lou
Vanfalr .... 110 Bonnie Cain
Gold Cloud ... 110 Mia* Chatham

DEUXIEME COURSE SOOO A réclamer^ 
ana e( plot), 9 furlonf».

July Albert G. Ill (Tear Out
Na ugh', y Nancy 
Geequi . . .
Gino Capture .. 
Utile Ripper

Boon Tlve 
11! Alice Highland 
110 Happy !>a.«h
116 Klevanna . .

VA
ut
n|

Hf
rfrlHiiwr*

Capf Yarbrough llftOnaiark . 
TROISIEME COIKSK $000 A

2 an*. 6 furlongs.
Sara U»rratne. 113 bPookie Mr
Restful ............... 112 Little Mom ..
aPeragra .......... 109 Hwastlka Dean
Bixby . ............. 107 lastly Merojn.r
Crashing Mary. 104-Darby Im.-t .
*Mj Baby ___ 1131

Q( ATRIE.MK COURSE $000 A rrrlmm r*
3 ans, 9 furlong*.
Gay Khan ... Ill’Dimple .
Carla r Miss .. 106 Valdina Ia»i.
Hinge . .. 102, Back ina flash .
A*nte .. 107 | Dane log Trier

qni
ll'B
na

107,
na3

4 INQI IEMK COURSE $700 A conflitWotfe
4 an* et plu», A furlong*.
De g House . ... 108 Kiev Finger
Present 'lime . . 10S >o5
Cerf a in Party., 107

SIXIEME COURSE fflOO A rtrlans-t^
3 an- el plus. 6 furlongs.
Maealr ......... ... 105 Gemeaux » c3
Veiled Prophet’. 9h Higher Cloud.. t
Miss Balk. . . 100

SEPTIEME COURSE $600 A rérlnrnerfl
3 ans, 1 mill.- et 40 irrges.
Fust Up . . . ,.. 109 (Pines Thought '"8
Charley Hens . 117 Arkadel IhO
Military Girl .,.. 104 Emdale . .«'0

III I I 1 KME 4 4)1 KM: $64)0 A
3 ans et plus. 1 l-Ifl mille.
Grand Jester .. 1171 Say IV.
Stanislaus . . 112 Distribute
Colsing Time .. 112'Screen . 1
Sarah Justic ... 107 Down Payment n4
Carolslrr . ,. . 107 Tro< perette io7
Miss Johnston. . 112| Soror».nr El *t

1 INQI IK MF. COURSE $1,000 A réel» me* 
2 MR, 0 furloncR.
Betty 
Lovely KIren . 
Arizona Lady . 
Cordon) r . ...
October Onze . 
Roy Creen«k

SIXIEME COURSE, $kOt) 
ana ft plu», 9 furlong*.

108 Mack* Hope . •(*$ 
108 Honey Time lOft
108'A dr piir
108 ! Rocky Hill ..
106 Nova Ma*
111 Ski Dad .

A rffinmer*

Misa Monoa 
High Pressure. 
Imperial Jones.
Glo« act ..........
Gddeaa Plucky 
Mr Me* ....

105 Slrea? .
111 PTee Forester. lfl<| 
1C3 ; Imperial Arhut 
103.Double Whisk .
Ill Mart* <1 . .
100

SEPTIEME COURSE $800 A réclamer^ 
4 ana et plaa. I mille et 70 merges
Old Main Road. 100 Goggle» ... )0<)
Comely Maid 103 Selma Jack .. >f£
Bert W.................. 110 Jacopohelie ... t*rj|

HUITIEME COURSE $1104 A rérlsmeffc 
4 an- et plow, 1 mille et A furlong* 
Imperial Queen 106 Dr Holme* ..
Double R .... 112 £ting«> .............
Erins twerp .. 107 J Arctic filar ..

(Suite à la page 20)

><*

i
BE" Nos lecteurs sonj 
priés de prendre note qu’| 
l’avenir nous ne donne* 
rons pas d'information* 
sportives au téléphone.
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Harold Sherman est loi photographié en compagnie de son fameux pur-sang de «sept ans, Morris 
Grince, peu après son arrivée de la piste de Détroit. Ce fameux pur-sang est inscrit dans le 
handicap Inaugural t> King's Parle. Il en sera à sa première course sur une piste canadienne. Près 
de 400 pur-sang sont prêts pour cette prochaine réunion qui s’ouvrira demain après-midi.

Résultats de Delaware
l'KKMIKKK COURSE fl,000 A réclamez 

9 un*. 3 1-2 forlono
PritnarUl < Donatoi ___  5 10 3. AU 3.10
McHfnry (Milia; ............... — 9.60 6 50
forint star (Smith) 6 .. — — 8.10

Terni* 10.“ 3-5. — On! aussi couru — 
fe* l l’uyer, Weatherlte. Andrew P*!mer. 
ML s Neptune. Bravira Heliograph. S ix jü 
Jft’.'icf** et Str BroadsHe

Mll'XICME CO l'Il RE $1.000 A reeUmer 
b i*n* rt |>lt«*, f» /arlonj;*.
Çhi.! inj-ire (McDonald). 7 70 4.30 3.20
Maestro Sascha (Peters) — 8.50 5 20
Oh rr> Tr Ile (DeCamlllas) — —- t 20

Ont aussi couru: - .Su; t-me Spec* 3 4., Truc
&n'KbTC»s. Canter Up et Watcrcracker.

TROISIEME CO U It SE fl.OUU A réclamer 
t mit, 3 1-2 furlom;».
éky Line (Weber) . ..
white Time (Donoso) ..
&$un Triad (Peters) ....

Temps 1 OS 1-3. — On 
Bn.rjer Misty Meadow,

Gras, 
ai-Entrée.
«H \TR1EME COURSE f 1,000 A réclamer 

9 mi* Pt plut, H furlong*.
3!r,tH*,plerre (Smith! .. 10 90 4 40

fell. Farnsworthi Don.>. — 3 S0
fflght Tide t DeCam. » .. — —

Tempo 1.11. — Ont aussi couru. - 
§00-m. >n. Stimuli et Le4.1l Lient.

€ INQUIEME COURSE $10,000 ajouté*.

tan* et plut, 1 ï-I mille.
asked General (Peters) 4 10 3.50 2 90

fee i a y iDeCam.) ............... — 5.10 3 30
fo* Shade (Weber) .... •— — 4.70

Temps 2.0 64-5. — Ont a lis s Icouru: — 
fiel Flag, Solarium, Confiado.

hIMK.ME COURSE $1.000 A réclamer, 
ont et plus, 1 1-8 mille.

•ny Steel (Petera) .... 7.29 4.10 2.90
feed an (Wholley) .... — 7.30 3.40
eaky Henry (Smith) . — — 2.90
Temps 1.55 2_3. —Ont aussi couru. — 

fWhite Sand. Crlua et aSir Giy. 
h - Entrée.
(SEPTIEME COURSE $1.000 A réclamer 
■ni, I mille et 70 verges.

*at*y Begone (Donoso*. 8 20 4.40 3 80
Service (DeCam.). — 4.20 3.40 

xanite (Friedman) ... — — 1.50
Temps 1.47 1-5. — On! au.ud couru: —

Efrothy Pomp. Plstsur. Time Beater. Mili­
te et Pretty Night .
HUITIEME COURSE $1.000 A réclamer 

I ans et plot, 1 1-1* mille.
Micky ( Donoso) ............. 4.80 3.39 3.40
Cirrus Wings (Smith) .. — 19.80 10 20
C»wbc!1« (Mills) ............... — — 8.70

Temps 1.49 4-5. — Ont aussi couru: — 
ttrolllng On, Outrigger, Sherrys Child, 
tiack Rapture. Eight Rolls et Wild Mute.

7 80 I 40 3.30
— 7.10 3.80
— — 3.30 

iuksI couru. — 
aMeadow Dow,

3 10 
2.90
4 10

- Ca-

) Résultats de Fort Erie
t----------------------------------------------

PREMIERE COUK.HC $709 A réclamer. 
Ê ans et plus, 6 farlonç*.
Bernardine W........................... 9.70 5 55 4.00
Punderburg ........... — 6.00 4 40
y■■ ( First ........................... — — 3.50

DEUXIEME COURSE $700 A réclamer, 
an* et pion, 6 furlong*.

ITLse King ............................. 4 60 3 45 2.90
gecr ..................................... — 4.10 3.10
M Pirate ........................... — — 3 55
TROISIEME COURSE $700 A réclamer 
an* et plus. 8 forions*.

ure Lad ................................ 5.09 4.20 3 80
fansfran .............................. — 13.60 9.55
arford .............................. — — 8.00
Ql VT RIE ME COURSE $700 A récla­

mer a an* et plus. 8 furlongs.
King* Crest ......................... 11.65 5.20 3.10
Dun:iy Rabbit ....................... — 3.35 2.65
ftoy.il Tread .....................  — — 3.10

CINQUIEME COURSE $1.500 A réclamer 
I an* et plus. 6 furlong*.
Brode* ................................... 8 70 3 55 2.70
Bunty Lawless ............... — 4.15 3.00
pir Marlboro ...................... — — 2.75

SIXIEME COURSE $700 A réclamer 
nas et plus, 1 mille et 70 verges.

fcbony Parasol .................... B 75 3.90 3.80
Papalicn .............................. — 3.70 3.20

Honorer ..............  — — 9.55
<wt*r Crest .................... 7! SO 38 60 15.20
rangs Us ..1.................... — 12 20 9.25
trk Ftrs ............................ — — 4-30

Résultats de Suffolk D.
PREMIERE COURSE $1.000 A réclamer. 

3 nm, 5 furlong*.
Ariel Rose (Bodlou) ... 7.00 3 40 2.60
Beamy (Bergen ............... — 2.50 2.10
Winabeau (aTylor) .... — — 2 60

Ont aussi couru: — Ever Time, Eselkay, 
Dorothy K , et Miss Chris.

DEUXIEME COURSE fi.oOO A reclame i
3 iuis et plus. 6 furlong*.
Ailing (Snyder;.................... 17.00 7.60 5.40
J«»hn Allen (Berger) ... — 5.40 4.so
Slump (Suttle) ............  . — -— 4.80

Temps 1.13 3-5. — Ont aussi couru: — 
Sun Antioch Trickwlck, Rippler. Kermay 
e*. Happy Vote.

TROISIEME COURSE $1,000 A réclam.
4 nu* et plu*. 1 mille et 70 verges.
Countrae i Berger) ..........  22.00 9.29 4.60
M arson (Krovitz) ............ — 4.20 3.00
Strange Time ( Maschek » — — 3.20

Temps 1.40 4-7». —Ont aussi couru: — 
Star Marvel, Baby Sweep, All Agog, Sav­
ing Grace et Brunetta.

QUATRIEME COURSE $1,000 A récla­
mer. 4 an* et plu*. 8 furlong*.
Golden Lass (Ross) ... 40.50 15.80 S.80
Gossip Tim* iMearle) .. — 5.60 4.60
Firing P:n (Bodtcu* .... — — 8 40

Temps 1.13. — Ont aussi couru: — Din­
ner Jacket, Maroc, Posterity. Gnaetle et 
Mansco.

CINQUIEME COURSE $1,300 A réclamer
2 on*. 3 furlong*.
ZacatLn* (Dabson) ........... 4.SO 3.40 2.60
Aphrodite (May) ....... — 4.60 3.00
Yawl (Marrero* ................. — — 2.80

Temps 1 00 4-5. — Ont aussi couru: — 
Misty Quest, Connoisseur et Merry Flag.

(SIXIEME COURSE $1,000 A réclamer. 
4 an* et plu*. 1 mille et 70 verge*. 
Lauchen (Atkinson) .... 8.80 4.00 3.20
Agnes Knight (Ross) ... — 5.00 3.80
Bright Sox (Perez) ... — — 5.00

Temps 1.47 1-5. — Ont aussi couru: —
Alarming. Minimum. Bonnie Vixen et Sla. 
vie

SEPTIEME COURSE $13,000 ajoutés.
3 an*. 1 3.16 mille.
Passout (Wagner) .......... 8.40 4.60 3.20
Slrocoo (Bodtou! ................. — 5.40 3.80
Dusky Duke (Taylor) ... — — 4.00

Temps 2.00 2-5. —Ont aussi couru: — 
Ship Biscuit, Colorado Ore, Ralso Up, Dit 
et PlCtor.

HUITIEME COURSE $1.000 A réclamer
4 ans et plus, 1 1-2 mille.
Tobacco (Atkiaaoo) .... 4.40 3.60 2 60
Eva R.. Mearle) ...................... — 13.40 6 60
Discourse (Krovitz)........... —■ — 3.80

Temps 2.40 2-5. — Ont aussi couru: — 
Penrtll, Tonîaona, Damios, Klxay et Anna-

Résultats de Détroit
PREMIERE COURSE $800 A réclamer.

3 ans et plus ,1 mille et 70 verges. 
Magnolia "ash (Grill) . 7.20 4.00 3.00
Intrlp (Milligan) ............. — 4 20 3.20

Temps 1.46 3-5. — Ont aussi couru: — 
Busby .Incredible, Dustless, Four Bagger, 
Cablegram et Morris R.

DEUXIEME COURSE $800 A réclamer.
3 an* et plus, 0 furlongs.
Glad Francis (King) ... 4.20 2.BO 2.60
Miss Ivory (Grill) .......... — 7.20 5.80
Brotherly (Mojena) .... — — 4.00

Temps 1.14. —Ont aussi couni:—Susie
Belle. Grand Singer. Fair So, Sister Ha­
zel. Cobaena.

TROISIEME COURSE $800 A réclamer.
4 an* et plus, 8 furlong*.
Bafcee (Keiper) ................. 6.00 3.00 2.60
Vignette (King) ............... — 4.60 3.80
Dinner Horn (Winn) ... — — 2.40

Temps 1.14 1-5. — Ont aussi couru: — 
La Chlqulta, Jimmy R., Tangier, Chicle 
Nut. Cynthia Fair.

QUATRIEME COURSE $900 A réclamer.
2 an.*, 5 furlong*.
Happy Choice (Milligan) 8.20 3.80 3.00 
Miss Grief (Keiper) ... 3.20 2.00
Rio Cado (King) ............... — — 3.60

Ttmpe 1.00 1-5. —Ont aussi couru: —
Oreenocks Boy. Smoke Dreams, Fish err- 
life. Phillis B.

CINQUIEME COURSE $1,000 A réclamer
3 ans et plus, 6 furlong*.
Come Home (Molbeit). 8.40 3 80 3 00 
Hy Sonny (Gonzaels). — 4.00 3.60
Delius (Keiper) ................. — — 3 80

Tempe 1.73 2-5. — Ont aussi couru: — 
Transmutable, Travel Affût* Light ftoUs, 
Mvppo et Rolde&

Résultats d’Empire City
PREMIERE COURSE $1,200 A réclamer

2 an*. 5 furlong*.
Tike Wing (Meade) .... 8 00 3 80 2 90
J .ideas (Nash) ...........  — 4.80 3.40
General Planet (James). — — 3.60

Temps 1.02. — Ont aussi couru: —$fon­
to. In Question. Lady Andy. Dtngmans. 
Fair Twink. My Dottle, Rod!*, Kenent, 
Rlgnt us Rain.

DEUXIEME COURSE $1.200 A réclamer
1 an* et plu*. H furlong*.
Indomitable (Anderson). 6.00 3 10 2.80
oPntneuf < Renick j .......... — 5 70 3.70
ArgelU (Wholley ( ............. — — 4.40

Temps 1.10 3-5. — Ont aussi couru: — 
Osculate, High Scope, Forty Eight. Postage 
Due.

TROISIEME COURSE $1,200 A réclamer
3 uns, 6 furlong.*.
Phare* Tattler (Anderson) 5.00 3.10 2.80
Talent (Wholley) ............ — 4 30 3.50
Shaheen (Meade) ............ — — 3 RO

Ont aussi couru: — Chaipeggy, Starels, 
Guy Step, Conscript.

QUATRIEME «OURSE $1,500 ajouté*. 
3 an* et plu*. 6 furlong*.
Sun Egret (Shdhamer). 5.70 2.90 —
Bogert (Arc&xo* ............... — 3 00 —
Liberty Franc (Nash) ... — — —

A aussi couru: Fairflax.
CINQUIEME COURSE $5,000 ajouté*.

2 an*, 6 furlong*.
Level Best (James) .. 12.80 3.50 3.40
aStrange Device (Meade) — 2.00 2.50
Tangled (Arcaro) ............... — — 4 20

Ont aussi couru:— Ballarosa, Powdered 
Heel*, aPhîlomel, Widdecombe, Dividend. 
Haste Back, Becomly, Cleo Louise, Camp 
Sortie. 

a-Entrée.
SIXIEME COURSE $3,500 ajoutés.

3 an* et plu*, 1 1-16 mille.
Tola Rose (Meade) ____ 6.10 3.50 2.60
General Mgr (Anderson) — 4.00 3.00
Rosetown (Mower) .......... — — 3.60

Temps 1.46 1-5. — Ont aussi couru: — 
Bosley. Zayln. Nedaya.

SEPTIEME COURSE $1,500 A rédamer
4 ana et plus, 1 1-2 mille.
Money Muddle (Shl’er). 11.50 5.10 3.30
Scatterbrain (Arcaro)... — 3.80 2.80
Shansi (James) ................. — — 3.00

Temps 2.38 4-5. — Ont aussi couru: — 
Old Story. Lady Bethyl, Wrenace. Skagger- 
rak, Braving Danger et Stepahead.

LES BOUFFONS
Le club de balle molle Les Bouf­

fons a défait dimanche dernier le 
Joliette par le score de 8 à 4. Di­
manche prochain, 11 visitera le Mo­
dem Packers à 3 h. au terrain situé 
à l'angle des rues Baldwin et Ful- 
lum. Le même soir, il recevra la vi­
site du Joliette dans une partie re­
vanche au terrain situé à l'angle 
des rues Ste-Cunégonde et Charle­
voix. Les Bouffons lancent un défi 
à tout club de la campagne. Pour 
informations s'adresser & Albert 
Royer. 1584 rue Clark, par corres­
pondance seulement.

SIXIEME COURSE »900 A rfcUmrr. 
3 an* 1 mille et 70 verge*.
Little Davey (Keiper) . 25.40 9.60 5.00 
Pigeon Fly (Milligan) . — 5.80 3.60
Bordeaux Bull (Ray) ... — — 3.00

Temps 1.12 4-5. — Ont aussi couru: — 
Columbian Boy, Synergist, Beauz&r «t Jo 
Mary.

SEPTIEME COURSE $800 A réclamer. 
3 ans et plu*. 1 mille et 70 verges. 
French Trap (Quintero), 8.00 3.80 3.20
Extended (Keiper) .... — 11.00 6.20
Maj’er Howard (West). — — 4.20

Temps 1.43 4-5. — Ont aussi couru: — 
oGroe* Grier, oDlxis Giri, Sweeping Bow. 
Combatant, Aglow, Cold Deck et Seventh 
Inning.

HUITIEME COURSE $800 A réclamer. 
3 an* et plus, 1 1-8 mille.
Never Blue (Milligan).. 9 00 4 20 3.00
Spindle Top (Gonzales).. — 5 80 3.60
Old Sweety (Quintero).. — — 3.80

Ont aussi couru: — Aerialist. Rich Olrl, 
üvealüg Time (Mf Days,

Larry Bouchard et Leo Paul se renconirerout 
en finale au stade Exchange mercredi soir

Une autre séance de boxe professionnelle sera présentée au 
stade Exchange mercredi soir prochain, a annoncé hier ie promoteur 
Harry Smith. Aprèr de longs pourparlers, il est parvecu à bâcler une 
rencontre entre Larry Bouchard et Léo Paul comme combat principal 
à ce programme. .
Comme on le sait, une grande ri- : 

vaiité existe entre ces deux gras 
poids-lourds locaux. Il y a quelque ) 
temps ces deux boxeurs signèrent 
un contrat en vertu duquel, le vain- \

Larry Bouchard
I
j queur devait retirer la bourse com- 
| piété pas un sou n'allant au per­
dant.

Les deux boxeurs se livrèrent un 
I combat furieux, ce match avait lieu J 
] au marché St-Jacques, et à l'issue ' 
du combat, les juges rendirent un 
verdict nul, bien que cette décision 
n'ait pas été populaire, plusieurs 
ayant été d'avis que Léo Paul avait 
remporté la victoire.

Ce dernier est aussi du même avis

Résultats d’Arlington Park
PREMIERE COCRSE JI.ÎOO A rtclnmtr.

3 an*. 7 furlong*.
Bess B. (Richard) ... 9.80 5.60 3.40
Ideal Fungi (McCoy) .. — 11.60 5.60
Purple Wrack (Blerman) — — 2.80

Temps 1.21 4-5. — Ont auaal couru: — 
Rich Cream. Ime Blue. Skipped. Mini 
Lampley, Mana Kate. Sweet Forever. Coa- 
aack Girl, Eacomur, New Dlacovery.

DEUXIEME COURSE $1.000 A réclamer 
3 an*, 7 furlong*.
Night Lady (Hearay) .. « 40 4.40 3.60
Ok Mullen (Clark) .......... — 5 40 4.20
Beau Greenock (Llztb ). — — 9.00

Tempa 1.24 4-5. — Ont auaal couru: — 
Duat Off. Western* Son, Mill Jack. Of­
fice Hour. Relief. Maurice K.t Jimmie Tom,
I Do Believe et Jabunny.

TROISIEME COURSE $1,000 A réclamer 
3 an* et plu*, 6 furlong*.
Alvlao (Blerman) ............. 5 20 3 20 3.00
Darby Dallas (Fn'dz) .. — 10.80 6 80
Dusky Prince (Lemons). — — 6.20

Tempa 1.11 4-5. — Ont auaal couru: — 
Foxy Maude. Moaelem, Mordecal, Lajra- 
rua. Our Cuckle, Delta Dan. Squaw Lady.

QUATRIEME COURSE $1.000 A récla­
mer, 3 an* et plus, 1 1-8 mille.
Beau Do (Richard) .... 23.20 10.60 6 60
Getaway Jack (Thompson) — 10.20 7.40
Haate On (Clark) ............. — — 13.60

Tempa 1.52 2-5. — Ont auaal couru: —
Ahead, Lifeguard. Birdlea. Mardromel. 
Sweep Royal. Lourde* et Chlgre.

CINQUIEME COURSE $1,200 A condi­
tion*. 3 an* ct plu*. 7 furlong*.
Rude Awakening (Craig). 14.20 7.40 4.40 i
Designer (Clark) ............. — 7.20 4 10 ;
Pernle (Orna» ...................... — — 3.60

Temps 1.24. — Ont aussi couru: — 
Wise Barrister. Co Sport, Magic Key. Con­
queror LI, Temulac, Sky Ball et Miss 
Sarah.

SIXIEME COURSE $10,000 ajouté*.
3 au* et plu*. 1 1-8 min'*.
Advocator (McCoy) ____ 4.00 3.40 3.00
Joe Schenck (Richard)... — 6.00 4.20 
bYale o Nine (Lltzb.) .. — — 5.00

Temps 1.50. — Ont auaal couru: Arabs 
Arrow. Porters Mite. Mucho Gusto. Shot 
Put, bChl, No Competition, Manie O'Hara. 
Loque.

SEPTIEME COURSE $1.000 A réclamer
4 an* et pin*. I 1-16 mille.
Navarin (McCombs) ... 10.40 7 20 5.40
Sure Swift (Eada) ... — 10.80 8.40
Buyer Beware) (Hauer) — — 22.40

Temps 1.48.— Ont aussi couru: —Good­
ness Sake. Golden Due. Chance King,
Motley, Sweep Through, Pekakl, Kosse. Re­
buttal et Easy Street.

HUITIEME COURSE $1,000 A réclamer.
3 ana, 1 1-8 mille.
Magic Dreams (Lemm.) 12.60 6.20 4.20 
Formal Dreaa (Eada) .. — 43.80 74.20
Hot Iron <Clark) ............... — — 4.20

Tempa 1.54 1-5. —Ont aussi couru: —
City Boy. Maydig, Flighty Mis*. Secret 
Deair*. Isarunner. War Vlalon, flwlft 
Knight, Alexander «t La Sombra.

et a continuellement pourcha.5sé la * 
promoteur Harry Smith afin d'ob­
tenir un autre match et ainsi con­
firmer sa victoire. Il a même in­
sisté pour que cette rencontre soit 
bâclée à douze rondes, afin qu'il n'y 
ait pas ie moindre doute sur la dé­
cision à la fin du combat.

Il a même avancé qu'en cette oc­
casion il s'assurerait que les juge.» 
n'auraient pas de décision à rendre 
car il mettrait Bouchard hors do 
combat. Ce dernier n’en est pas 
moins confiant et a déclaré qu'il „ 
démontrerait définitivement à Paul 
qu'il n'était qu'un vétéran et qu'il 
ferait mieux d'accrocher les gants.

La grande rivalité qui existe en­
tre ies deux adversaires rend ce 
combat encore plus attrayant, mais 
le promoteur Harry Smith a promis 
de le supporter par une série de 
combats fort intéressants qui en 
fera une des meilleures séances do 
boxe à date.

Concours au Montréal 
Swimming Club demain

Demain auront lieu au Montreal 
Swimming Club les troisièmes 
épreuves hebdomadaires de 1940.
Le programme comprendra des 
courses de 200 verges pour senior et 
junior, une course de 100 verges a 
la brasse pour senior et des plon­
geons en longueur pour junior.

Seuls les membres du club peu­
vent concourir dans ces épreuves 
qui commenceront à 3 h. 30 p m. 
Des prix seront distribués aux ga- J 
gnants de chaque épreuve lors do 
la clôture de la saison des courses 
ie 24 août. Un prix spécial sera 
présenté par M. Terry Lewis au na­
geur le plus rapide de la classe ju­
nior dans les courses de 100 verges.

Voici le programme des épreuvdÿ»- 
hebdomadaires d'ici à la fin de la 
saison des courses:

G juillet: 200 verges pour senior,
200 verges pour junior, 100 verges 
à la brasse pour senior et plon­
geons en longueur pour junior.

13 juillet: 440 verges pour senior.
50 verges pour junior, plongeons 
en longueur pour senior et 100 ver­
ges à la brasse pour junior.

20 juillet: 100 verges pour senior, 
plongeons pour senior. 100 verges 
pour Junior, plongeons en longueur 
pour junior.

27 juillet: 200 verges pour senior,
100 verges sur le dos pour senior,
200 verges pour Junior et plongeons 
pour Junior. '

3 août: 100 verges, plongeons en 
longueur. 100 verges à la brasse, 
plongeons et 100 verges sur le dos.

10 août: 400 verges pour senior, 
plongeons en longueur pour senior;
50 verges sur le dos pour Junior 
et 100 verges à la brasse pour Ju­
nior.

17 août: 50 verges, plongeons en 
longueur. 50 verges à la brasse, 
plongeons, 50 verges sur le dos.

24 août: 100 verges pour novices 
junior, concours de plongeons pour 
junior, 100 verges sur le dos pour 
senior, 200 verges à la brasse pour 
senior, 100 verges pour junior, 100 
verges pour senior! concours de 
plongeons pour senior; 50 verges 
sur le dos pour junior, 50 verges à 
la brasse pour junior, 200 verges 
pour novices senior, 400 verges pour 
senior.

on se rafraîchit 
EN BUVANT

ORANGE IZ <3- Kft 
CREAM SODAX?

NECTAR PARF.UT
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Dans l'Internationale Madison et Tesluck 
au Frontenac lundi

Rochester gagne deux partie» 
t. Rochester, 4 — Herschel Lyons 
«•t Hank Gornicki ont enregistré 
.espectivement Jeur onzième vic­
toire <le la saison aujourd'hui, alors 
que les Red Wings de Rochester 
ont remporté les honneurs d'un 
programme double contre les 
Maple Leafs de Toronto par les 
scores de 9 è 1 et de 4 ù 2 pour 
porter a neuf parties leur avance 
en tête du classement de la ligue 
Internationale.

Lyons limita les Maple Leafs à 
quatre coups sûrs. Il n'accorda 
aucun point avsnt la neuvième 
manche. Harry Davis dirigea l'at­
taque des vainqueurs avec tiois 
hits, dont son onzième coup de cir­
cuit de la saison. Whitey Kuraow- 
ski a également cogné pour le cir­
cuit, son dixième de l’année.

Gornicki a accordé seulement six 
coups sûrs dans la deuxième par­
tie et les Maple Leafs comptèrent 
un seul point contre lui jusqu'au 
moment où il fut atteint au genou 
par un rapide coup en long à la 
septième qui le força à se retirer 
ue la partie.

TORONTO
Alt P CSH A E

Chftpoutn, «c............... 3 ! 15 3 o
Tj’.tr. ce ................... 4 t> 2 3 Ci O
TiptOI». c*. ................... 4 0 3 3 0 1
l-ctshx». lb. ........... 4 0 U 5 0 0
J^xitgianl. 2b............ 4 0 0 5 ! 0
Fell, c«î..................... 3 0 0 2 0 ü
I* Jonche. 3b. ........ 3 0 O ! 2 1
K'ircz:;k. r ............  2 0 0 2 O 0
MeCrabb, ).................. 2 0 0 0 1 0
r Butes .................... 1 0 O 0 0 0
i ez2ut:o, )................... o o o o o «)

Totaux...................... 30 1 4 27 7 2
KCK HESTER

Ab P C8R A F
y ur..n»ki. 3».   5 3 2 2 2 0
Fer^aiiio, ti! ........ 4 l 0 0 1 o
1 *avis, îr................... .s 1 3 12 0 «
El»pf>, CK................... 5 1 1 3 o O
FVkfly. OC................. 3 110 0 0
beheffing, r. ... ....... 4 0 2 H 0 0
Cresnl, ne................... 4 12 0 5 0
Fa!lc.n. 2b.   4 0 1 4 3 3
Lyon*. 1...................... 4 110 0 0

Totaux ............ 3b y 13 27 11 0
’ «-Frapoft i**ur MeCrabb à lu br.

Toronto . ... .......  000 000 ooi 1
c Rchesicr ...................... 000 111 15x—9

Points i*ro<3iiifs par Crrsp» 2. l'avis 4. 
Kurowskl 2. Lyons, Tipton. Deux-buts: 
l'avis, Lyons. Kurowski. Circuits Kurow- 
► kl. Dm\is. But voie* Ktirotvskl. Double- 
jeu: Crespl k Fallon a Davis. laisses
nur les but*. Toronto 4. Rochester 7. Buts 

balles «Je MeCrabb 1. Lyons 2. Pez- 
au b&U n par L>one t 

Coups frûrs c«*ntre MeCrabb 9 en 7 man*
, Pcz 2*u 11 « - 4 en 5. Lancent perdant Me­

Crabb Arbitres: Parker et Solotlar*. Durbe 
«Je- la partie 1.40.
Deuxième partie
Toronto ............. 001 000 1—2 7 1
Rochester . 000 130 x—4 fi 0

Batteries: Fisher, Marchildon ifo 
et Gray: Gornicki. eBrly <71 et
M neller.

Jersey-City gagne deux parties
Newark, 4 — Les Giants île 

Jersey-City qui ont perdu 14 de 
leurs 18 dernières pa. ties. ont cau­
sé une surprise en battant les 
Bears de Newark à deux reprises 
aujourd'hui par les scores de 4 à
2 et de 7 à 5. pour déloger Jes 
Bears de la seconde position.

Johnny Wittig a limité les Bears 
à six coups "sûrs dans la première 
partie. De! Young scella l'issue de 
la joute en cognant un coup de cir­
cuit avec un coureur sur les buts 
à la huitième manche, pour briser 
l'égalité.

Dans la deuxième partie, '.es Giants 
de Jersey-City ont profité de quatre 
coups sûrs, deux erreurs et deux 
buts sur balles pour enregistrer sept 
points contre Hank Borocvy à la 
quatrième manche. Les Bears comp­
tèrent cinq point à !a sixième.

JERSEY C1TV
Ab P CS R A E

Jtn.icr, ce ................ 4 1 î 2 U «
Voient:. 2b.................... 4 12 12 1
Vcrn-r., !h.   4 b 1 4 1 0
tri.-rtin. Cf ............... 4 114 0 0
P-latmlrr, r. ........ 4 1 î à 2 o
CiAikf. fit ................ 4 0 1 2 0 0
Cordon, 3b................. 4 0 1 0 1 0
Ambler, ar. ............. 4 0 1 S 0 O
WtttlK. 1...............  4 0 0 0 a U

Totaux ................. 36 4 9 2T 6 I
NEWARK

Ab P CS R A E
Kblmes., c c. ............... 4 O 0 2 1 0
Rlnir. 3b..................... 4 0 1111
Levy. 1b..................... 4 0 0 11 1 0
Wc'.bcny, cri ..........  4 0 0 3 0 0
Knrapourls, 2b............ 311121
Chartak, ce................. 4 114 0 0
Warren. r...............  4 0 1 4 0 0
Scharcln. ac............... 3 0 10 10
Barley. 1..................... 1 0 0 1 ! !
eMir-ncnkamb ...... 10 10 0 0

*-G«*Icl. 1..................... 0 0 0 0 0 0

Totaux ................ 32 2 « 27 5 3
r.-Frappa pour Earley a la Se.

Jersey City ....................  010 001 020—4
Neae.rk ......................  000 200 000—2

Pointa produit# par Ambler, Chartak.
Wcrren, Tonna 2. Deux-but* Verncn.
Cooke, Chartak, Warren. Jensen. Trois-bots 
Mertlr. Circuit Touni:. Laissé» »or les 
buta Jersey City 6, Newark 0. Rut» sur

balles rie W'.uif 2. Retires au bitur. par 
Wlttl* 71 Barley 2. Coupe aura contre 
Barley 9 en 9 tranches. Gettcl 0 «a aucune. 
Lanceur perdant Barley. Arbitres: Van 
Graflan et Swanson. liurfe ce la partie: 
2 08.
Deuxième partie
Jersey City .... 000 700 0—7 It I
Newark............... 000 006 0—6 6 2

Batteries: Castleman, East 13), 
Pearce (6), Harris t6) et Blaemire; 
Borowy, oJhnson (6). Peek i6.l, 
Frankhottse (7) et Pailden.

Syracuse perd deux parties
Baltimore. 4 — Les Orioles de 

Baltimore ont célébré la fête de l'In­
dépendance en enregistrant deux 
victoires sur les Chiefs de Syracuse 
par ies scores de 4 à 3 et de 4 à 0.

Les Orioles comptèrent tous leurs 
points de la joute initiale à al pre­
mière manche et Hughes se signala 
au monticule par la suite pour per- 
metre aux Orioles de n'étre jamais 
devancé. Hughes accorda seulement 
cinq coups sûrs. Ted Kleinhans con­
nut un mauvais début mais fut solide 
par la suite en n'accordant aucun 
point.

Dick Midkiff s'est, mis en évidence 
en limitant les Chiefs à deux coups 
sûrs seulement dans la seconde jou­
te pour enregistrer un blanchissage 

Première partie
Syracuse 100 020 000—3 5 0
Baltimo: e . 400 000 OOx—4 8 1
Batteries: Kleinhans et Hartje: Hu­
ghes et Kracher.

Deuxième partie
Syracuse ................ 000 000 0—0 2 0
Baltimore ............ 003 100 X—4-0-1

Batteries: Barnicle, Swigart <3>, 
Ciemensen <6» et Bottarini; Mid­
kiff et Kracher.

Le promoteur Ray Lamontagne 
présente pour lundi soir au Stade 
Frontenac deux finales dont l'une de 
90 minutes ou deux dans trois et 
l'autre de 60 minutes ou une chute.

Dans la principale rencontre, le 
brutal Harry Madiscn s'attaquera à 
Alex Teslock. Ce dernier avait été 
approché pour faire face à Amhara 
mais devant son refus et son obstlna- 
tlon à. s’attaquer à Madison, le pro­
moteur a consenti à son désir et 
l'opposa avec Madison.

Ces deux gaillards devaient se 
faire face il y a deux semaines mais 
la température est venue ruiner les 
intentions du promoteur. Cette ren­
contre nous en fera voir de toutes les 
couleurs et nul doute qu'une forte 
assistance verra les deux athlètes aux 
prises.

L'ancien champion du monde des ! 
poids lourds Junior Paul Gaudette! 
croisera le fer à l'étoile de Cleve- \ 
land Zelis Amhara dans l'autre ren- : 
rentre principale qui est limitée à 
60 minutes.

Le match dit spécial opposera 
Eddie Marquette à René Bélair tan- : 
dis que dans la seconde rencontre rie., 
la soirée, l'homme fort de l’Est J os j 
Samson aura Jean Latreille comme 
adversaire.

Le premier match de la soiree se- J 
ra un 20 minutes et aligne Rolland ! 
Brousseau à Kid Brown.

Phil Pearson et Don McDiarmid se classent 
dans la finale des simples de la province

Phil Pearson du club Notre-Dume-de-Grâce et Don McDiarmid 
d’Ottawa se sont classés dans la finale des simples du tournoi pour le 
championnat de la province de Qnébec en remportant des victoires 
dans les semi-finales.

I Le puissant club formé dElli» 
Tarshj* et Joe O'Hara s'est classé 

j dans le* semi-tinale» ries double*
[ pour hommes en l'emportant sur le 
I Dr Georges Leclerc et Jean Richtr 
j par 5-7, 6-4 et 6-1.
| Voici les résultats des matchs* 
| disputés hier:

Pearson a défait le jeune Bob 
Watt du Mont-Royal, .tandis que 
McDiarmid a dispose de façon dé­
cisive de Jean-Jacques Desjardins, 
du club Canadien, qui causa les 
plus grosses surprises au cours du 
tournoi.

La finale des simples demain 
commencera dans l'après-midi. Le 
champion de l'an dernier. Latrd 
Watt, n'a pas pris part au tournoi.

Le jeune Watt a livré une dure 
lutte à Pearson, un Joueur expéri­
menté qui faisait partie de l'équipe 
canadienne de la coupe Davis l'an 
dernier. Watt fit un magnifique 
ralliement pour gagner le troisième 
set par 6 à 0 après avoir perdu les 
deux premiers par 6-4 Pt 8-6. Pear­
son se qualifia cependant pour la 
finale en l'emportant par 6 à 1 
dans le quatrième set. McDiarmid 
gagna comme on le prévoyait con­
tre Desjardins par 6-1. 6-1 et 6-1.

Dans une des semi-finales des 
simples pour dames Mlle Eleanor 
Young, rie Vancouver, a défait as­
sez facilement Mme René Boite du 
Canadien par 6-1 et 6-3.

SIMPLES POUR HOMMES 
Semi-finales

! Phil Pearson, N.D.G. a défait Bob 
l Watt. Mont-Royal, 6-4. 8-6, 0-6. 6-1.

Dom McDiarmid. Ottawa a défait 
I Jean-Jacques Des jardins, Canadiens, 
; 6-1. 6-1. 6-1.

SIMPLES POUR DAMES 
Semi-finales

Eleanor Young, Vancouver, a ci» - 
I fait M. René Boite. Canadieiu. t-1. 
6-3

DOUBLES POUR HOMMES 
Quarts-de-finales 

Eiiis Tarshit. Northmount et Jo« 
O Hara Mont Royal, ont délai: le 
Dr. Geo. Leclerc. Mont-Rojal et Jeaj. 
Richer. Outremont, 5-7, 6-4, 6-1.

Association Américaine
Louisville . .100 000 010 2 (1 1 
Indianapolis . 003 000 00x 3 b 2

Batteries: Terry. Weaver et La­
cy; Vander Meer et West.

Première partie:
Minneapolis . 000 101 000- 2 7 2 
St-Paul . . . 010 020 OOx-3 8 0 

Batteries: Evans et Denning: 
Swift et Schlueter.

Deuxième partie:
St-Paul . . 001 310 000 — 5 9 0 
Minneapolis 403 520 21x—17 22 1 

Batteries: Herring. Fraser, Beri- 
dingfielri, Early et Schlueter: 

; Haefner et Denning.

Première partie:
! Kansas City .003 001 010 5 12 1
| Milwaukee". 200 023 OOx—7 11 3 

Batteries: Staneeu, Moran. Genr- 
hauser et Riddle. Dephillips: Ma- 
kosky et Hankins.

Deuxième partie:
Kansas City . . 000 500 3 8 9 2 
Milwaukee ... 110 000 2 - 4 8 1 

j (Sept manches).
Batteries: Hendrickson et Rid- 

die: Jungels. Dickinson et Han­
: kins.

Film de la rencontre 
Galento-Baer au Princess

Les amateurs de boxe de Mont­
réal auront l'opportunité de voir le 
combat Galento-Baer qui a eu lieu 
‘au terrain de baseball de Jersey- 
City mardi dernier. Après des né­
gociations avec les promoteurs du 
combat et une compagnie cinéma­
tographique. le théâtre Princess 
piésentera le film de la rencontre 
à partir d'aujourd'hui.

Des ralentis des rondes les plus 
importantes seront aussi présentes 
pour démontrer aux amateurs 
exactement comment Baer gagna 
par knockout technique à la hui­
tième ronde.

Ce combat sera présenté comme 
; attraction spéciale en plus des 
! deux grands films qui sont au pro­
gramme: 'Dr Kildare’s Strange
Case", mettant en vedette Lew 

i Ayres et Lionel Barrymore; et 
"Phantom Raiders" avec Walter 
Pidgeon et Florence Rice.

Le club Rest. Syivio
Le club de balle molle Rest. Syl- 

i vio qui portait le nom de Pepsi-Co- 
I la l'an dernier et faisait partie de la 
ligue des Restaurateurs de l'Est, fe­
ra l'ouverture de sa saison diman­
che au terrain situé à l'angle des 
rues Vimont et Ontario et lance un 
défi à tout club de la ville ou de la 
campagne de préférence: Laprairie 
et C. P. St-Marc. Pour informations 
s'adresser h M. Henri Favreau, tél., 
CL 0054.

i
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X

¥ on faitit l'éloge de te breuvage 
mousseux, limpide, doré comme un 
raton de soleil et comme lui répan­
dant le rire et la gaieté en tout 
temps et en tous lieux.

IA LAOE
fronfenac

n Breuvage SEC et LEGiH
C-2

V 1



PACE 22 L'ILLUSTRATION NOUVELLE. VENDREDI, 5 JUILLET 19-40

Les Yankees se rapprochent de la troisième place
ils fj-appent avec une grande force pour battre les Red 

' Sox do Boston par 12 à 4 et 7 à 3, — Davis 
et Tamulis brillent alors que les Dodgers 

battent les Ciants à deux reprises. — 
Cincinnati gagne également.

New-York, 4 (8.U.P.) — Huit programme* doubler étaient au 
programme daot 1er liguer majeures aujourd'hui et 1er Yankees de 
New-York ont le plus brillé en remportant deux victoires sur les 
Red So. de Boston par 12 à 4 et 7 à 3. Par ces triomphes, les 
champions se sont rapprochés à Lie partie et demie de la troisième

Ils cognèrent 23 couos sûrs, dontplace dans la ligue Américaine, 
huit coups de circuit.
Duns 1# première partie. Charlie 

Keller frappa deux ‘ home runs ' et 
TT Ni Roife, George Selkirk et Joe 
Gordon en obtinrent chacun un 
pendant que Spud Chandler te­
rnit lea Red Six a dix coups sûrs 
espacés. Buddy Rosar cogna deux 
coups de circuit dans la deuxième 
partie et Joe Gordon en frappa un 
autre alors que Marius n'accorda 
que neuf hits aux Red Sox

Le.» Yankees on: remporté la vic­
toire dans huit de leurs neuf der- 
nèros parties et ils ne .sont sépa- 
r \» de ia premiere position que par 
cinq parties et demie

Les tniions de Cleveland ont bat­
tu 'e.s Tigers de Détroit par le score 
de 1 A 1 dans une partie qui dura 
ot ’.e manches pour pouvoir dlvl- 
%■- le» honneurs du programme 
(I; ub!e a l'affiche après avoir perdu 
ii première par 5 4 3 alors que 
Tommy Bridges n'accorda que cinq 
coups sûrs aux Indiens. Rudy York 
cogna un coup de circuit pour les 
Tigers daps la première partie et 
Ben Chapman réussit le même ex­
ploit pour les Indiens,

Les White Sox sont montés en 
cinquième plaoe en remportant deux 
vi-ioire sur les Browns de St-Louis 
|)ar 7 à 3 et 8 A 5 pour les faire 
descendre en sixième place. Les 
Sénateurs de Washington sont mon­
t », en septième place en battant les 
Athlétiques de Philadelphie par 5 il
I et 9 è 5.

Deux victoires des Itodgera
Les Dodgers de Brooklyn ont ar- 

rê.é l'élan victorieux des Giants de 
New-York aujourd'hui en tenant les 
hommes de Bill Terry & deux point.»

exactement dix coup» sûrs dans 
deux parties pour l'emporter par 
las scores de 5 4 1 et de G à 1.

Curt Davis n'accorda que sept 
coups sûrs aux Giants dans la 
première partie, tandis que dans
II deuxième, Vito Tamulis se mon­
tra encore plus solide, n'allouant 
que trots hits. Tamulis eut une 
partie parfaite pendant sept man­
ches, retirant les 21 premiers hom­
mes 4 lui faire face. Sa partie fut 
ruinée quand Babe Young débuta 
la huitième manche avec un deux- 
tiuLs.

La plus grosse foule «Je !a sai­
son 1940 dans la ligue Nationale, 
soit 5). 306 personnes, ont vu les 
Dodgers protéger leur avance 
d'une partie sur les Red de Cinein- 
n iti.

,, MBP*'» »

Charley Keller a frap|»è deux coups

'L'Vyv
■$»■»:, •

•le circuit ilniia la première par- j 
fie. hier, alors que les Yankees i 
•la New-York se sont rapprochés 
île la troisième place dans la 
ligue Amérir«i»e en battant les 
Kel Mo g de Bowton par LJ 4 
4 4t 1 4 4

Cincinnati a enregistré des vic­
tories de 9 4 l et de 9 4 1 sur les 
Pirates de Pittsburgh. Bucky Wal­
ters accorda sept coups sûrs dans 
la première partie pour enregistrer 
sa onzième victoire de l'année. 
Dans la deuxième. Junior Thomp­
son tint les Pirates 4 trois hits 
pour recevoir le crédit de sa dixiè­
me victoire de la saison

Les Phillies de Philadelphie ont 
divisé avec les les Bees de Bo.iton, 
gagnant la première partie par 4 
4 3 gr4ce à ia belle tenue au mon­
ticule de Cy Blanton. Les Bees ga­

I gnèrent la deuxième par 5 4 4. 
Quatre points en deux manches 

donnèrent la victoire aux Cubs de 
Chicago sur les Cardinals de St- 
Louis dans la première partie de 
leur programme double.

Clyde Shoun. anciennement des 
Cubs, tint ses anciens coéquipiers 
4 quatre hits dans la premtère, 
mais les Cardinals réussirent A di­
viser le programme double en ga­
gnant la deuxième par 5 4 2. Les 
Cards obtinrent neuf coups sûrs 
contre Ken Raffensberger et Char­
ley Root.

LIGUE AMERICAINE 
Première partie
St-Louis ..........  010 020 000—3 7 2
Chicago ............301 012 OOx—7 17 0

Batteries: Niggeling. Coffman (3) 
Cox (7) et Susce; Lee et Tresh.
Deuxième partie
St-Louis ........... 000 000 500—5 7 0
Chicago ..........  620 000 OOx—8 12 2

Batteries: Lawson, Trotter (11.
Mills (3). Cox (5i. Btldllll (7) et 
Susce: Smith, Brown (T> et Tresh.

Première partis
Philadelphie . 100 000 000—1 6 2| 
Washington .. 010 00121x—5 11 0;

Batteries: Caster et Brucker; I
Hudson et Early.
Deuxième partie
Philadelphie . 000 000 500—5 G 5
Washington .. 003 020 lOx—9 IS 1

Batteries: Beckman. Hausser (7) 
et Hayes; Krakauskas. aynes (71. 
Monteagudo (8) et Ferrell.

LIGUE NATIONALE 
Première partie;

Boston 000 100 020— 3 8 2
Philadelphie 021 000 001— 4 6 0

Batteries: Salvo et Berres; Blan­
ton et Atvêood.

Deuxième partie:
! Boston 004 001 000— 5 7 1
i Philadelphie 000 201 010- 4 9 1

Batteries: StrincevicH, Coffman 
(4i, Post-del 181 et Berres; Smoll. 
SI Johnson (4L Brown (81. Pear­
son <9l et Millies, Warren (5). 

Première partie:
Chicago 000 003 10(1— 4 11 2
St-Louis 100 001 100— 3 10 2

Batteries: French et Collins;
Cooper. J. Russell 6. Hutchinson 
(8) et Owen.

Deuxième partie:
Chicago 000 002 000— 2 4 1
St-LouLs 300 OU OOx— 5 9 2

Batteries: Raf'ensberger, Root
(6,1 et Collins; Shoun et Owen.

PARTIES D’
---------------------- '

LIGUE INTERNATIONALE I 
Syracuse 4 Baltunoi ?
Jersey City 4 Newark 
Les autres clubs ne sont pas cé-■ 

dulés.
LIGUE AMERICAINE 

St-Louis 4 Chicago 
New-York 4 Philadelphie 
Boston 4 Washington 
Les autres clubs ne sont pas cé­

dules.
LIGUE NATIONALE 

Brooklyn à Boston.
Philadelphie à New-Yoïk 
Pittsburgh à Cincinnati 
Chicago 4 St-Loui».

; >.

Vito Tumulii, l'a* gaucher <Ies 
Dtxlçer» Brooklyn, a la

partie de» Dodçers 
contre le» Giaut» hier alor» qu’il 
a tenu ceux-ci à troi» coup» »ûn*. 
T.tmuîis eut une partie parfaite 
(HMidant fcr.pt manche», alor» 
qu’il retira ie» 21 premier* frap­
peur» A lui faire face.

RESULTATS D’HIER
LfGUE INTERNATIONALE 
Buffalo G, Mont-éal 2. 
Montréal 3. Buffalo 2 
Rochester 9. Toronto 1. 
Rochester 4, Toronto 2. 
Baltimore 4. Syracuse 3. 
Baltimore 4. Syracuse 0. 
Jersey City 4, Newark 2. 
Jersey City 7. Newark 5.

LIGUE AMERICA IN B 
New-York 12 Boston 4. 
New-York 7. Boston 3. 
Washington 5, Philadelphie 1. 
Washington 9, Philadelphie 5. 
Détroit 5, Cleveland 3. 
Chicago 7, St-Louis 3.
Chicago 8. St-Louis 5.

LIGUE NATIONALE 
Brooklyn 5. New-York 1. 
Brooklyn 6. New-York 1. 
Cincinnati 9. Pittsburgh 1. 
Cincinnati 3, Pittsburgh 1. 
Philadelphie 4. Boston 3. 
Boston 5. Philadelphie 4. 
Chicago 4. St-Louis 3. 
St-Louis 5. Chicago 2.

jaretz établit un 
nouveau record

SANTA BARBARA. Californie. 4 
(BU.P.) — Otto Jaretz. jeune étu­
diant de l'école supérieure de Chica­
go. a baissé le record de Johnny 
Weismuller, qui existait depuis 13 
ans hier alors qu'il a remporté l'é­
preuve de 220 verges, genre libre, 
lors des championnats de nage et 
de plongeon senior de 1 U A A. des 
Etats-Unis, disputés ici

Jaretz a couvert cette distance 
dans la piscine Coral Casino 4 San­
ta Barbara en 2 minutes 13-1-10 
secondes pour abaisser le record 
établi par Johnny Weismuller en 
1927 par cinq-dixièmes de secondes.

Adolph Kiefer, le robuste co­
équipier de Jaretz du club Tower 
de Chicago, était deuxième par 
deux verges.

Paul Herron de Long Beach, Cal., 
a fini troisième pendant que te 
champion de l'an dernier. Kiyoshl 
Nakama d'Hawaii se classa qua­
trième en avant de son compatriote, 
Taksht Hiro.se. Henry Paris de San 
Francisco fut sixième et Gus Share- 
met du Michigan décrocha la sep­
tième place.

Jaretz avait démontré qu i! était 
en excellente condition au cours de 
!a ma i îée alors qu'il se qualifia en 
717-7. couvrant les 5". dernières 
verges aisément.

Attractions spéciales
TORONTO. 4. — Des ..au!.» en 

parachute et un concours de beau­
té seront des attractions spéciales 
au concours sur piste annuel de ia 
poltoe de Toronto au terrain de 
l'Exposition ict. le 20 Juillet. Des 
athlètes de Détroir, Montréal et 
Dearlwm. H i, y prendront part.

Thériault défendra son titre contre Gardner an 
stade Ontario, ce soir. - Fameux programme

Lei promoteurs Julien et Duval ont préparé un fameux 
programme de lutte pour le» habitués du stade Ontario, ce soir. Ua 
match de championnat entre Willie Thériault et Ted Gardner sera 
à l'affiche, tandis que des brillants lutteurs tels que le scientifique 
noir Jack Ctaybourne, Bob Girard, I.'Homme Rouge et Henri 
Dufresne seront également au programme.
Willie Thériault, l'habile lutteur 

de St-Jean, défendra sou titre de 
champion mi-moyen Junior des 
Cantons de l'Est, contre le redouta­
ble Ttd Gardner, de Toronto. Ce 
dernier a la ferme intention de 
remporter une victoire décisive et 
il compte beaucoup sur son agres­
sivité et ses rudes tactiques. Thé- 
riautt n’est pas un lutteur A s'en 
faire cependant et il a assuré ses 
admirateurs qu’il conservera son ti­
tre car son adversaire sera hnpuis-
sant devant lui à cause de sa rapi- j 
dité et de son agilité.

Le fameux lutteur noir. Jack 
j Claybourne. qui s'est signalé dans 
les arènes locales depuis son arri­
vée à Montréal, fera sa première 
apparition au stade Ontario. Son 
adversaire ne sera nul autre que le 
populaire lutteur de l'Est. Bob Gi­
rard. Ce matclr promet d'ètre fort 
intéressant et sensationnel. Il sera 
limité 4 45 minutes.

Défaites des Giants

BROOKLYN
Ah P CS P. A F.

R-eae, ac. ....... . 4 1 0 3 4 *)
I*v«<ét|i*. Il»......... . 1 0 1 2 ft 0
Wslker. cc. ..... . 3 13 0 O 0
\l-*lwlck. c< ....... . 4 1 1 2 0 0
HhP'pfi r ............ . 3 2 2 4 0 0
CsmUII, lb ......... . « 0 2 13 3 0
Voafnlk. cd. ......... . 4 0 0 0 0 0
Ciacarart. 2b .... . 10 12 2 0
!>tvl«, 1................... . 10 0 1 10

T »t »UK................ . SS 5 10 27 M 0
NEW -YORK

Ab P CS K A F
Whttehend. 2b .... . * 13 0 2 0
VI >»r#. cg . ......... . * 0 1 10 0
fWJv cc. ............. . 4 0 1 2 0 0
Younc. lb ......... . 4 0 0 14 O O
Danninjc, r ....... . 4 0 O 5 *) O
On c.1 ................ . 3 0 1 2 0 0
Cucclncîl». 2b .... . 3 O 0 2 4 0
WHck. ac ........... . 3 0 1 13 1
Iy*brniin, 1............ . 2 0 0 0 2 0
•» McCarthy ......... . 1 0 O O 0 0
Joiner, 1.................. . 0 0 0 *) 1 O

Totaux ............. . 32 l 7 27 14 1
i-KrApp* p-Mir L»hrm*n A U Hc

Br »oki> ri ............. ......... 100 020 200—3
.N>w Y »rk ........... ........  0<H) 001 *>0*1 l

P.»lnl.4 pr-Plult* p»r Walker. Phclps 3.
S**cd!4, Vf**ilw'1rk Dcux-bul* Walker. Heed**
Trois-huM Wnlker. Circuit*: Pheln* 2.
Medwlck. But volé Moore. Doublea-Jeux.

A Kcpxe A ChtdIIII. Coacariiri A
C»milli. LtlisH *ur le* but* New-York 4.
Brooklyn y But» sur h<tlletai del I»hr-
iti 4 n 2. Joiner 1 KeiirA* *u hAton par
D»hrmxn 3. Davis 3 Coupa aOra contre
Dfbnnin 1«1 <»n « mincbeii Joiner 0 en
1 L.snceu r|«rdant B*hrm.»n Arbitre.*:
G'yeti:, i»i<*nlll et Resrdon. Durée de 1» par-
tie 1 51,

Deuxième partie:
IlitOOK t.\ \ «d»

> Ab P CS R a i:
! R*•»•*.». ne ........ i : r j ')

1 lUgettu. 3b . .511101
U ilkor, cc .... 4 0 l 6 0 0
M rclw ick, .. 5 0 2 3 1 0
l*hHp», r .......... 5 9 1 4 0
(’a milli. Ui ___ 4 113 0 0
Y oh m l k, i .1 .... ') 1 » 2 0 0
<’oscar»rt, 2b .. 5 13 3 .1 0
Ta mil H», 1 ........ .3 oio » o

Totaux ........ 10 6 16 27 H 1
m:\v-\ oitiv U»

Ab P CS R A K
Whltehca*l, '.b . l o 0 <) 1 0
Moor»*, cq ........ i o n i o o
Seeds. c«- ........... 4 0 0 2 n 0
YfUlig. lb ........ 3 l 1 U 0 ?»
Danninq. r .... 3 0 112 1
«>ti. .d .............. S 0 I) 1 » <•
< loclnclh», 2b . 3 0 ') 5 1 0
Wifel;. ne .......... 3 0 112 0
* îiimbert. 1 .... 2 0 0 0 2 0
(.•in, 1 .............. ) 0 0 0 0 0
Stewart .... 1 0 0 ') 0 fi

Brown. 1 ........... oooooo
Totaux ........ 3 J 1 3 27 11 1
i — Frappa pour l.ynn 3 la 3e.

1 Brook 1 v n .... . . loi 000 010—6
1 New-York ....

Sommaire : P- i n t a produits par
j 1. i y agetto 2. Cetsciirarr. Tamull»,

Aristide Duiremble s'est blessé 4 
l’entrainement et 11 sera incapabia 
de remplir son engagement contra 
le brillant lutteur masqué, l'Hommo 
Rouge qui en sera lui aussi 4 s* 
premtere apparition au stade On­
tario. Les promoteurs ont alors en­
gagé Henri Dufresne pour faire fa­
ce au lutteur masqué dans le spé­
cial de 30 minutes.

Deux fameuses préliminaires 
compléteront ce programme. L'une 
mettra aux prises Dennis White 
contre Young Sonnenberg tandis 
qu'au leter du rideau Marcel Oui­
met s'attaquera 4 Willie Bourque. 
Ces deux rencontres seront d'une 
chute limitées à 20 minutes.

Les Yankees gagnenf

Cr<»seftl. \c . 
K'tlfe. 3b . . 
Keller. c l. . . 
DIM «*<!<). oc. 
.Selkirk.
Dlckey. r . . . 
Gordiin. 2t». .
Datilfgren, H» 
Chandler, 1. ,

Kinney. c<J . 
Cramer, cc 
Williams. c< 
Foxx. It». . . 
Tibor. 3b. . 
Doerr, 2b . 
Cronln, «r . 
Peacock. r

> n\ -YORK 
Ab

........... t
A H 

A U 
0 0
0 • 
0 A 
O A 
0 9
S •

M 12 U 27 10 9

Ab P CS R A H
A O O 0 
4 I 3 0 
4 112 
4 O (I .1 
♦ O O 3 
3 12 6 
3 0 1 1

Wilson, 1................
| Oiterniueiler. 1.

Tôt ,4 UC ....
New-York ... 
B iston .....

0 0 
0 0

.......  10 1 OO#

...........  35 I 10 27 S O

.................. 350 020 200 I2

...............  012 001 OOO— i
Pointa pr<*dulM p»r Keller 3. Selkirk *. 

Gordon 2. Rolf- 2. Cr**ettl. Cramer. Ko en. 
Cronin. Peacock. Deux-buta; Dahlsren 
Troll-bum: Croaettl. Circuits: Keller 2
Roife. Selkirk. Gordon But volé: Cra­
mer Sacrifices. Chandler 2 Double-jeu:
Gordon a Crusetti a Dehlgren. IvtUaéii iur 
les buts New-York ft. Boston ft. But* sur 
billes de Chandler 4 Hash 2, Wilson 1, 
Ostermueller 3 Retirés au bâton p*r
Chandler 2. Wilson 2. O.nlermueller 7 Coui*< 
aiirs contre Hasn 2 en aucune manche; 
i lança A * frap|*eura en premier*. Wilsoa 
3 en 1 2-3. Ostermueller ft en 7 1-3.
Mauvais lancer Ostermueller. Lanceur per­
dant Hash Arbitres: Morlarly, Hubbard 
et Kornmel. Durée de li partie: 2 20. Aj* 
aixtance 2».000.
Deuxième partie
New-York .... 011 104 000—7 12 1
Boston ........... 200 000 001—3 » 2

Batteries: Uusso et Rosar; l>ick- 
man. Hash (61 et Desautel».

; M**ilsvlck, Curedn*dlo. Trois-but Ca­
I mllll. Coup 0e circuit Lavai;euo. 

Huts volés Reese 2. Sacrifice T.imu- 
ii». I»ouble-jou DannluK Cucclnel- 
I** lalsiAs «tir les buts New-York 
Z. Brooklyn H. tint» sur balle* de 
Uurnbert î. Retirés nu baton par 
Humbert 3. Tamulis 1. Brown 1 
Coups sûrs contre (lumber 15 en 7 
2-* manches; Lyhu 0 en 1-3: Brown 
1 en 1 Mauvais lancers Humbert 
2. Passé sur halle Dannim*. l-ui- 
c*jur perdant Humbert Arbitre* Pi- 
nelll, Keardon et Uoeta. Duré* 4s la 
partie 1.09.

Partie d’exhibition entre 
les Dodgers et les Royaux 

i [au Stadium, lundi soir
Les amateurs de baseball de U 

métropole auront l'occasion de voir 
à l'oeuvre, lundi soir prochain, au 
Stadium, les Dodgers de Brooklyn, 
qui arriveront à Montréal, lundi 
matin 4 8 h. 40. à la Gare Bonaveu- 
ture. Ils viendront, de Boston et 
joueront 4 Montréal contre les 
Royaux. Ils quitteront Montréal le 
même soir, après la joute, par l'In- 
ter-City Limited 4 destination de 
Sayre, N.-Y. Ils joueront it Elmire 
puis 4 Dayton. Ohio, et retourneront 
a Cincinnati où ils se mettront sé­
rieusement 4 l'oeuvre après ees Jou­
tes d'exhibition.

LUTTE 
STADE ONTARIO

CE SOIR. A 8 H. 30
WILLIE THERIAULT

— v* —-

TED CARDNER
4 AUTRES RENCONTRES 4 
Pour réaervatlon» : AM. 494»

081854
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Les Bisons et les Royaux ont divisé, hier soir
Hal White a enregistré sa sixième victoire consé­
cutive de la saison en battant les Royaux par 6 à 2, 

dans la première partie. — Rachunok s’assure 
sa septième victoire de la saison en limitant 

* les Bisons à quatre coups sûrs.

Lortie et Pusie 
annulent hier

Buffalo, 4 — Les Royaux et les Bisous se sont pariagé les 
honneurs du programme double d’aujourd’hui. Dans la première joule, 
les Bisons enregistrèrent une victoire de 6 à 2, mais dans la seconde 
partie les Royaux l'emportèrent par le score de 3 à 2, grâce à la 
belle tenue de Steve Rachunok, au monticule.

Sixième victoire consécutive
Ha! White, jeune recrue de 21 

ans du Wilkes Barre, a enregistré 
sa sixième victoire consécutive de 
lu saison pour les Bisons de Buffa­
lo. dans la première partie du pro­
gramme double, en battant les 
Royaux par le score de 6 à 2, Il n'a 
pas encore connu l'amertume de la 
défaite, cette saison. Les Royaux 
ont cogné onze coups sûrs mais 
White se montra fort solide et effi­
cace lorsque des coureurs étaient 
sur les buts. Kemp Wicker a été 
chargé de la défaite ayant accordé 
quatorze coups sûrs.
- Les Bisons n’eurent pas de diffi­
culté à solutionner les lancers de 
Wicker et Ils s'assurèrent au moins 
un coup sûr dans chacune des 
manches.
_ Les Bisons comptèrent deux 
"points à la troisième manche à 
l'aide des simples de Camevale et 
Mullin et du double de Kroner. 
Bans la sixième Wicker fut tou­
ché pour six coups sûrs, dont des 
coups de circuit de McCullough et 
de White, ce qui a produit quatre 
joints de plus.

Les Royaux n'ont pas réussi un 
coup sûr dans les deux premières 
manches, mais ensuite ils placè­
rent plusieurs hits qui leur ont valu 
deux point seulement, cependant 
Ce fut à la sixième manche que les 
Royaux ont réussi leur premier 
joint. Rippie cogna un simple et 
avanqa au troisième lorsque Ross 
»: Suhr furent retirés sur des rou- 
Impts. Il croisa ensuite le marbre 
sur le simple de Bert Haas au cen­
tre. Ils comptèrent leur dernier 
joint à la septième.

Johnny Kroner a cogné quatre 
coups sûrs pour les Bisons, tandis 
que Sammy Bell en a obtenu trois 
en autant d'apparitions au bâton.

Septième de Rachunok
Steve Rachunok se montra des

plus brillants dans la seconde Jou­
te pour conduire son club à la vic­
toire. Il limita ses adversaires à 
quatre coups sûrs seulement et U 
fit mordre la poussième à onze frap­
peurs. Ce n'est qu’à la huitième 
manche qu'il se fit enlever un blan­
chissage bien mérité, lorsque Oîlie 
Carnegie cogna un coup de circuit 
avec un coureur sur les buts.

Dès la première manche les 
Royaux prirent les devants en 
comptant deux points. Don Ross a 
produit le premier avec son deux- 
buts tandis que Gus Suhr a j>ro- 
duit le second avec son simple. 
Suhr fit compter le troisième, ce 
qui devait être le point décisif, à 
la troisième avec son deuxième 
coup sfjr de la partie.

Suhr, Sammy Bell et Jimmy 
Ripple se partagèrent les honneurs 
de cette joute au bâton en cognant 
chacun deux coups sûrs contre Gie- 
beli qui fut touché jour huit hits.

Première partie: —
Montréal ___  000 0011—2 11 0
Buffalo ............ 002 004 X—6 14 0

Batteries: Wickler, Crouch et 
Becker: White et McCullough. 
Montréal .. 201 000 000— 3 8 0
Buffalo ___ OOO 000 020 — 2 4 2

Batterie.',: Rachunok et Giuliani; 
Giebel! et McCullough.

i Une fameuse rencontre de lutte 
,a été présentée hier soir comme 
i rencontre principale au program­
. me offert au stade Exchange, alors 
I que Jean Pusie et Bob Lortie ont 
| annulé à la suite d'un combat fu- 
j rieusement disputé.
| Pusie, qui s'est montré excessive­
ment dur, mais a cependant livré 
un combat sensationnel, prit la 
première chute en 22 minutes, mais 
Bob Lortie revint à la charge pour 
annuler les chances 17 minutes plus 
tard. Les deux adversaires batail­
lèrent par la suite avec acharne­
ment sans cependant réussir à ob­
tenir la chute définitive avant l'ex­
piration du temps réglementaire. 
Il serait sûrement intéressant de 
revoir ces deux lutteurs dans un 
combat à finir ou au moins de plus 
longue durée.

Dans la semi-finale, Arthur 
Proulx et Juan Lopez ont fait un 
match nul qui a aussi continuelle­
ment tenu les spectateurs sur le 
qui-vive pendant que dans le com­
bat spécial. Eddie Ben Jackson a 
remporté une victoire fort populai­
re sur le brutal Georges Desparois 
qu'il coucha au bout de 16 minutes.

Al Tucker et Bob Steele se sont 
livré un combat furieux dans une 
des préliminaires, qui se termina 
j>ar un "no contest" alors que les 
deux adversaires furent disqualifiés 
après 16 minutes, alors que Tucker 
devint tellement brutal qu'il fit 
j>erdre la tête à Steele. Le premier 
combat de la soirée entre Marcel 
Ouimet et Jean -Louis Renaud, s'est 
terminé par un verdict nul.

VOYAGE CYCLISTE 
A TROIS-RIVIERES

j La fête des Trois-Rivières verra 
j un grand déploiement cycliste dl- 
j manche le 14 juillet prochain. A 
j cette occasion la Corporation des 
! Cyclistes a l'intention d'organiser 
' un voyage qui se fera en partie en 
chemin de fer et en partie en bi­
cyclette. Tous ceux qui voudront 
se rendre aux Trois-Rivières avec 
ie groupe seront priés de se mettre 
en communication avec le secré- 

1 tariat, 3 rue Notre-Dame est.

POSITION DES CLUBS
LIGUE INTERNATIONALE

G P P.c. P.e.a.
Rochester ................ 51 25 .662
Jersey City .............. 47 33 .548 9
Newark ...................  38 33 .535 10
Baltimore ................ 38 39 .494 13
Montréal ................ 36 39 .480 14
Buffalo ...................... S3 42 .440 17
Toronto ................ 32 44 .421 18V4
Syracii.sc . 30 42 .417 18’-1

LIGUE NATIONALE
G P P c. P.e.a.

Brooklyn ...............  43 21 .672
Cincinnati ................ 43 23 .652 1
New-York ................ 38 26 .594 8
Chicago .................... 37 35 .514 10
St-Louis .................... 27 35 .435 16
Pittsburgh ................ 25 38 .397 17>4
Boston .....................  23 37 .383 18
Philadelphie 22 43 .338 21 >4

LIGUE AMERICAINE
G P P c. P.e.a.

Cleveland ................ 44 28 .611 ..
Détroit .................... 41 27 .603 1
Boston ...................... 38 30 .559 4
New-York ................ 34 33 .507 714
Chicago ................  30 36 ,455 il
St-Louis .................... 33 40 .452 11 >4
Washington ...........  29 43 .403 15
Philadelphie ............ 26 42 .382 16

Jack Miller rencontrera Eddie Marquette en 
finale à Fouverture du Mile-End, ce soir

Ce soir, le promoteur Ray Lamontagne fera l’ouverture du stadt 
Mile-End, si la température le permet avec quatre bonnes rencontres 
de lutte à l’affiche. En finale de 90 minutes ou deux chutes sur 
trois, le promoteur présente le rude Juif Jack Miller contre Eddie 
Marquette. Ce dernier veut prouver qu’il possède encore de l’étoffe 
et se croit capable de disposer de Miller en peu de temps.
En semi-finale de 30 minutes, 

l'ancien champion des poids lourds 
junior Paul Gaudette aura Alex 
Teslock comme adversaire. Ce der­
nier a perdu l’occasion de faire 
une combat avec Madison à cause 
de la température aussi est-il des 
plus furieux car il se voit mainte­
nant laissé de côté pour quelque 
temps. Ce combat entre Gaudette 
et Teslock nous en fera voir de 
toutes les couleurs.

Le lutteur juif Paul Duveen fera 
face à un brillant athlète du monde

de la ville en René Bélair. Le 
grand et gros lutteur juif veut 
faire bonne impression auprès du 
promoteur afin de se faire acoor- 
der quelques importantes rencon­
tres.

Le premier combat de la soirée 
sera un 30 minutes entre Kid 
Brown et Jean Latreille. Ces deux 
athlètes de 170 livres promettent 
de tenir leurs partisants sur le 
qui-vive du commencement à la 
fin.

Les journalistes anglais battent leurs 
confrères canadiens-français au baseball

Une grande joute de baseball se déroulait hier après-midi ss 
stade des Royaux alors qne les journalistes de langue français* ren­
contraient Iturs confrèrts de langue anglaise dans une partie amicale.
La majeure partie de la joute fut 

disputée sous une pluie torren­
tielle, ce qui explique le pointage 
élevé au début de la joute. Cette 
joute en a fait voir de toutes les 
couleurs.

Les Canadiens français débutè­
rent avec ardeur et comptèrent qua­
tre points durant les deux premières 
manches, puis la pluie s'abattit. 
Durant la deuxième moitié de la 
deuxième manche, les journalistes 
de langue anglaise revinrent à la 
charge pour enregistrer huit points 
et prendre les devants, mais au dé- i 
but de la troisième manche, les Ca­
nadiens français revinrent à la 
charge pour égaliser le score sous 
une pluie torrentielle.

Le retour du soleil permit aux 
joueurs de fournir du meilleur Jeu 
et ce ne fut qu'à la cinquième man­
che que les Journalistes anglais

sur les buts Pittsburgh 5. Cincinna­
ti ?. Buts sur balles dr Klinger 2. 
Panning 1, Lanahan 1, Walters 2. 
Retirés au bâton par i-anning 1. 
Lanahan 1. Walters 3. Coups sflrs 
contre Kltnger 6 en 2 7-3 manches; 
Lanning 6 en 4 1-3: Tamahan 1 en 1. 
Lanceur perdant Klinger. Arbitres 
Barr. Xîegerkurth it Stewart Du­
rée de la partie 1.47.
Deuxième partie
Pittsburgh ... 100 000 000—1 3 1]
Cincinnati ... 100 200 00x~3 9 l) 

Batteries: Butcher, Brown (7)
et Davis; Thompson et Hershber­
ger.

Bridges bat les Indiens

réussirent à briser l'égalité pour 
s'assurer la victoire car sur enten­
te mutuelle, la joute cessa immé­
diatement après afin de permettre 
à tous de retourner au travail.

Chez les Canadiens français. C 
Gauthier s'est distingué avec un 
trois-buts qui fit compter trois 
points à la troisième manche pen­
dant que Roger Meioche fit un beau 
travail en arriére du marbre, de 
même que Zotique Lespér&ncc tu 
premier but.

Neil Price, receveur de ,équip» 
adverse fit compter deux points de 
même que Lloyd McGowan. Le 
lanceur Mclntyre des journalistes 
anglais a aussi été solide sur le 
monticule bien qu'il ait été erra­
tique durant la pluie torrentielle, 
qui rendait tout contrôle jmptssible

FRANÇAIS <R>
Ah P CS Tt A E 

Lespérnaie, lb . 1 1 fl fl A fl
Meioche, r ............. 2 « « 3 fl 1
Beaudry. 3b .... 1 3 1 fl 1 2
Joklsch, ce ___  I C fl fl fl A
Major, I .................. 3 1 1 é 3 1
Vlgcr, 2b ............. 2 1 1 3 4 0
Gauthier, cc, 3b, e.c 3 J ! s 1 «
Beauchamp, cg, cd 2 1 0 fl fl 1
Seguin, cd ..... . 1 1 C ® fl 1
liesrosiers, cg . . 0 0 fl t C °
Thibeault. ac, 3b S fl 0 n fl 4

Totaux
ANGLAIS ■«>

Kteve Rachunok Vest montré des plus efficaces sur le monticule au 
tours de la deuxième partie, hier, pour permettre aux Royaux 
de partager les honneurs d'un programme double avec les 
Bisons. Il n'accorda que quatre coups sflrs et lit mordre la 
poussière & onze frappeurs.

Deux victoires des Reds
« »\ri\ n vri '9i

A». P CS U A K
Werbtr. 3b .......... 3 3 1 C» 4 0
Fri* y. 2b .................. I. 0 (i 4 3 0
Goodman. cd . . . A 2 2 ( /• 0
MH’ormlck, lb .. b l 1 li 1 0
LombardI. r .... 4 l l a <i 0
(’raft, rc .................. 4 0 3 3 U 0
Amnrich. en .... -1 0 ] 3 U 0
J«x*t, ne ............... 3 0 12 5 0
Walters. 1 ............. 4 I 2 0 1 0

Totaux .......... 36 9 12 27 14 C
ririMnm.ii m

Ab V CS It A K
HandU v, 3b ____ 4 0 2 0 ?. 2
«Justin e, 2b .... 4 0 0 0 1 (I
Elliott, rd ............. 4 0 Ci 3 0 0
Vaughan, ac ... 2 1 1 2 ? 1
Fletcher, lb .. . 4 0 0 K 1 n
Van Rebaya. c*. 4 0 3 1 1 0
Di.MaKtîlo, cc .. . . 3 0 0 4 C* f>
I.op'Z, r .................. 3 0 1 4 0 0
K lin per, 1 ............... 1 0 0 0 0 0
Bannin*. 1 _____ 1 0 0 0 1 0
air Wanfr .......... 1 0 0 0 0 O
Lanahan, I ...... 0 C 0 0 1 0

Totaux ............. 31 1 7 24 10 2
Si—Frappa pour Larnlnp A !n Sa.

Pittrhurgh ................ 000 OGù 100—1
Cincinnati .................. 005 003 01 x—9

Sommaire : Point* produit* par 
Vf.n Kobaj.s, Goodman 4. McCor­
mick. Craft. Armorirh. D/ux-fonts 

■Handley. Goodman. Lombardi. Coup 
île circuit Goodman Ruts v-olAs 
AV» rb*»r2. Walter?. Sacrifice . .Gootf- 
inai Doubles-Jeux Van Robays a 
Optsc, Jcosf fl. Frey fl MeCcfrmlck, 
Walter* & Frey-A McCormick. WaJ- 
tt:e a* Joost à McCormick,

Ptdtl.» h.C . . 
«'bun hill. cK . 
MfN'îimarii. 3 b 
M« Inty re, l . . . 
M« Nell, lb ... 
McGowan. 2b .
Starr. c» ..........
St n bel. r. cd . 
Hameün, «d ..

Bartell. te . . 
McCriftky. ce
«chrincer. 2b 
Càrrrn&crg. cg. 
York, lb . . .
Kre*s. 3b . .. 
Fox. cil. . . ... 
Tctibcîtr, r. 
Bridge? I. ..

!. O 1
0 0
1 0
n 0 ;
1 1 !3 0 !
p 0 >
0 0

r es j 
1 0 1
C 1 6
1 0 € 
1 1 J

3

11*:\ i i.AMi

Boudreau. k< 
Wfjitbrrly cc. 
Mack, 2t. .
Tro'iky. lb .. 
Bell. cd. 
Chapman, cg. 
Kcltner, 3b. .
Pytlak. r. .. 
Smith, 1. ..
aHale .........
D«*n?on. 1. ...

P. AT. 
0

P f
0 2 14 
0 0 3 0 
0 0 2 3 
0 0 10 0 
0 1 1 f
1

1

1
Totaux ......... ....... 32 3 5 24 U 0
a-Frax-pa peur Smith à. U 9*

Cleveland ............................... 000 000 021— 3
DO troll ....................................... 001 002 (i2x—5

Peint» produit? par York 3, M-Coaky, 
Tefcbetts, Hale, Boudreau, Chapman Deux, 
buta-, Greenberg 2. Trois-buts McCosky. 
Hale. Circuit*: York. Chapman. Lai*»** «ur 
les buts Cteevlar.d 4. Détroit 7. Buts sur [ 
balles «le Smith 1. Bridges 2. Retlrfs au ’ 
baton gar Smith .1. Bridge ^ Coupi sûrs j 
contr? Smith F en 7 manches: Dobson 3! 
en 1. Mauvais lancer Dobson Lanceur per- J 
d?nt Smith. Arbitres Basil. Paigra*, Al-
ne! et Quinn DurAe oe ta parti» i ?»î< 
Deuxième part:e .
Cleveland . 000 300 GOu 01—2 0 1, 
ÏK-troIt .... 000 000 001 00—1 ' 7 2

Totaux ............. 27 9 B 15 R 1
Français ........................... 224 (*0— n
Anglais ....................................0M) 01 — 3

Sommaire : Points produit* par 
Fb.iuiiry. Vlgcr. Thibault, iitln» r 
3. s~^u»n, McGowan 2, l’rlct* 2. 
Churchill, I'mLIj. Huts \o <- H'p*"- 
rance 3, M»aurhamp ? «îantlmr, 
Beaudry. Price. Aïe N'# il. Kfnrr. S« - 
K un Trolci-buts Gauthier. McInty­
re. J.aigFfe mr balle* Français 4. 
Anglais 5. Bots sur balle* M«*Int>- 
re >. MaJ*.r I lie tir/h au hfltfui par 
Mclnryr»- 4 Major 2. Mauvam lan­
cer Major. Pas*/" sur bail#* Ht»«b«-l, 
Meïrw’bc. Lanceur rcagnanî McInty­
re*. Ur.itur perdant Major Arbitre 
Orner DcBonvllie Dur/e d* la par­
tie 1 b. 40.

STADE MILE-END
LUTTE

CE SOIR
JACK MILLER

— VS —

EDDIE MARQUETTE
3 Autres Combats 3
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Les Bisons et les Royaux ont divisé, lilier soir
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Ou volt ci-haut Stem winder, appartenant à Mme K. K. Webster, un des neuf solides pur-sang; qu’elle 
* amené (k Montréal pour la réunion de course* qui s'ouvrira à King’s Park demain après-midi. Ce 
solide pur-sang sera inscrit au handicap Inaugui ai, l’épreuve principale de la matinée d'ouverture qui 
réunira tous les meilleurs “sprlnsters** qui se trouvaient Ici et qui devront rivaliser contre plusieurs

nouveaux-venus.

.X-S’.V.

5W-- ■* i
>■» '

Buekjr Walter», du ( inciunati, a enregistré sa onzième victoire de 
ta saison hier alors qu'il a tenu le» Pirates de Pittsburgh k sept 
c»U(M sûrs pour le» battre par 9 & 1 dans la première partie 
ti'ua programme double. I.e» lied» gagnèrent aussi la deuxième

par 3 A L.

Charles (Puce) Gauthier, de 

“l.'Illlustration Nouvelle”, "/est 

signalé hier pour réqui|»e des 

journalistes français alors qu’il 

a frap|»ê un trois-liuts uvee les 

huts remplis. Son équipe a ce­

pendant été défaite par 9 A S.

ta; hrutal lutteur juif, Jack Miller, qui rencontrera ce soir Eddie 
.Marquette dans la rencontre principale qui marquera l'ouverture 

de la saison de lutte en plein air au stade Mile-End.

■ '■> ;• SK

.

____________.v.
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Jack Claybourne, le fameux lutteur noir, fera sa première 
apparition au stade Ontario, ce soir, contre Bob Girard. Oans la 
finale ,Willie Theriault défendra son titre contre Ted Gardner, 

dans un match de deux dans trois à finir. -


